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€f)er$ petits élms 

Presque tous les ouvrages élémentaires que Von 
a fait sur la Géographie, étant ou trop longs , ou 
confus, ou insufjisans pour vous; j’ai décidé d’en- 
trer aussi dans cette route déjà si frayée. Profi- 
tant donc de onze années d’enseignement dans votre 
illustre Métropole, et de tout ce qui m’a semblé 
meilleur, partout où je l’ai trouvé , j’ai taché de 
vous être utile. Prouvez-moi, par de rapides pro- 
grès dans cette science si nécessaire , surtout aux 
personnes bien nées, que mon petit travail peut 
rivaliser avec beaucoup d’autres de son genre, et 
je me réputerai heureux. 


Votre directeur et ami 
L. PORCELLA. 
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Petite Géographie Porcella 


PAR DEMANDES ET PAR RÉPONSES. 




SECTION PREMIÈRE 


NOTIONS PRELIMINAIRES 


rRINCPAUX TERMES DE GÉOGRAPHIE. DIVISION DE 

LA "ERRE. GÉOGRAPHIE HISTORIQUE, PHYSIQUE 

ET POLITIQUE. 

D. Qi’est-ce que la Géographie ? 

R. C’et la science qui enseigne le nom et la 
situation les divers pays de la terre. 

D. Que signifie le mot Géographie? 

R. II sigiifie description de la terre. 

D. Quelkesl la figure de la terre ? 

R. La tere est à peu près ronde ; elle a la fi- 
gure d’un gabe ou d’une boule immense. 

D. Comnmt peut-on déterminer la position des 
divers pays delà terre ! 

R. Par le noyen des quatre points cardinaux. 

D. Quels so\t les quatre points cardinaux ? 

R. Ce sont:le Levant, le Couchant, le Nord 
et le Midi. 

D. Qu’est-ce me le Levant ? v 

R. C’est le pünt où le soleil semble se lever. 
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D. Qu’est-ce que le Couchant? 

R. C’est l’endroit où le soleil semble se cou- 
cher. 

D. Qu’est-ce que le Nord? 

R. C’est le point qu’on a devant soi quand on 
a le levant à sa droite et le couchant à sa gau- 
che. 

D. Qu’est-ce que le Midi? 

R. C’est le point opposé au nord. 

D. Les quatre points cardinaux n’ont-ih pas 
d’autres noms? 

R. Oui: le levant s’appelle aussi Est ou Oïîent, 
le couchant Ouest ou Occident, le nord Sipten- 
trion , le midi Sud. 

D. En quel endroit d’une carte de Géqraphie 
place-t-on ces quatre points cardinaux? 

R. Dans une carte ordinaire le levan/ est à la 
droite de la personne qui la regarde, le cou- 
chant à sa gauche , le nord au haut ch la carte 
et le midi au bas. 

D. Que suppose-t-on entre les quair (points car- 
dinaux ? 

R. Quatre autres points Collatjùaux , qui 
sont : le Nord Est , entre le nord et l’est ; le 
Nord-Ouest, entre le nord et l’ouest ; le Sud- 
Est, entre le sud et l’est; et le Su>-Ouest, en- 
tre le sud et l’ouest. / 

D. De quoi la surface du globe esl-elle composée ? 

R. De terre et d’eau. I 

D. En combien de parties principales divisent- on 
la terre? 

R. En cinq, qui sont: l’EüRofE, l’AsiE, l’A- 
FRIQUE , I'AmÉRIQÜE, et l’OcÉANE. 
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D. Quels sont les termes 'particuliers qui servent 
à désigner les différentes parties de terre? 

R. Ce sont ceux de Continent, Contrée, Ile, 
Presqd’Ile , Isthme , Côte , Cap , Montagne et 
Volcan. 

D. Qu'est-ce qu'un Continent? 

R. C’est une vaste étendue de terre qui con- 
tient plusieurs pays dont aucun n’est séparé des 
autres par la mer. 

D. Combien y a-t-il de Continens ? 

R. Il y en a trois: l.° I’Ancien, qui comprend 
•l’Europe, l’Asie et l’Afrique ; 2.° le Nouveau , 
découvert en 1492 , par Christophe Colomb , 
Génois, qui comprend l’Amérique ; 3.° la Nou- 
velle-Hollande, qui fait partie de l’Océanie. 

D. Qu' est -ce qu’une Contréel 

R. C’est une grande étendue de terre ordinai- 
rement soumise au même gouvernement. — On 
entend par Nation tous les habitans d’un même 
pays , vivant sous les mêmes lois et parlant la 
même langue. 

D. Qu est- ce qu'une Ile? 

R. C'est une étendue de terre moindre que le 
continent, et totalement environée d’eau. 

D. Que nomme-l-on Groupe d’Iles? 

R. Plusieurs îles rapprochées les unes des 
autres et désignées sous un nom général. 

D. Qu’est-ce qu’une Presqu’île ou Péninsule ? 

R. C’est une portion de terre entourée d'eau 
de tout côlé, à l'exception d’un seul, par lequel 
elle est jointe à la terre. 

D. Qu’est-ce qu’un Isthme? 

R. C'est une langue de terre qui joint une 


Dlgitized by Google 



— 10 — 

presqu’île au continent , et qui sépare deux 
mers. 

D. Qu' appelle- t- on Cote? 

R. La partie de la terre qui borde la mer. 

D. Qu’est-ce qu’un Cap ou Promontoire? 

R. C’est une élévation de terre qui s’avance 
dans la mer. 

D, En quoi le Promontoire diffère-t-il du Cap ? 

R. Le Promontoire diffère du Cap en ce qu'il 
est moins élevé. 

D. Qu’est-ce qu’une Montagne? 

R. C'est une grande masse de terre ou de ro-* 
clie, fort élevée au-dessus du reste de la surfa- 
ce de la terre. Une montagne très-haute prend 
le nom de Pic. 

D. Qu’appelle-t-on Chaîne de Montagnes? 

R. Une suite de montagnes qui occupent une 
longue étendue. 

D. Qu’est-ce qu’un Volcan? 

R. C’est un gouffre qui s’ouvre dans la terre, 
et plus, ordinairement sur les montagnes, et.dont 
il sort de tems en tems des tourbillons de feu , 
de fumée et de matières embrasées. 

D. Comment appelle-t-on l'ouverture de ce gouf- 
fre? 

R. Elle s’appelle Cratère. 

D. Quel nom prend l’eau qui environne la terres 

R. Elle prend le nom d’OcÉAN ou de Mer. 

D. Comment divise- t-on V Océan? 

R. En quatre parties principales , qui sont : 
l.° l’Océan Atlantique, qui baigne l'Europe , 
l’Afrique et l’Amérique; 2.° le Grand-Océan , 
qui baigne l’Amérique, l'Afrique, l’Asie et l'O- 
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céanie; 3.° l’Océan Glacial du nord , qui bai- 
gne le nord de l’Europe, de l’Asie et de l’Amé- 
rique ; 4.° l’Océan Glacial du sud, dans lequel 
on ne connaît aucune terre. 

D. Qu’appelle-t-on encore Mers ? 

R. Diverses parties de I’Océan auxquelles on 
donne des noms particuliers. 

D. Quels sont les termes particuliers par lesquels 
on désigne les différentes parties de l'eau ? 

R. Ce sont ceux de Détroit , Golfe, Rade , 
Archipel, Lac, Rivière et Fleuve. 

D. Qu- appelle t-on Détroit ? 

R. Une partie de mer qui est resserrée entre 
deux terres , et qui sert de communication en- 
tre deux mers. 

D. Qu’est-ce qu’un Golfe? 

R. C’est une partie d’eau , un bras de mer , 
qui s’avance dans les terres. Un petit golfe s’ap- 
pelle Baie, et quelquefois Anse. 

D. Qu’est-ce qu’une Rade ? 

R. C’est une étendue de mer le long des cô- 
tes, où les vaisseaux sont à l’abri de certains 
vents, et peuvent tenir à l’ancre. 

D. Quknlendez-vous par Archipel? 

R. Une étendue de mer entrecoupée de plu- 
sieurs îles. Mais on nomme particulièrement 
Archipel cette partie de la Méditerranée , que 
les anciens appelaient la mer Égée. 

D. Qu’ appelle-t-on Lacs'} 

R. De grands amas d'eaux dormantes.. 

D. Qu' appelle -t-on Rivières ? 

R. Des eaux de source, qui coulent toujours 
dans un lit, dans un canal d’une certaine éten- 
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due. Elles se déchargent dans d'autres rivières 
ou dans des fleuves. 

D. Qu’appelle-t-on Fleuves ? 

R. Des assemblages d’eaux courantes très-con- 
sidérables qui vont se perdre dans la mer. 

D. Que nomme t-on Source ? 

R. Le lieu où un fleuve ou une rivière com- 
mencent. 

D. Quel est le nom de l’endroit où une rivière 
tombe dans une autre rivière ou dans un fleuve ? 

R. Celui de Confluent. 

D. Qu’appelle -t-on la droite et la gauche d’une 
rivière ou d’un fleuve ? 

R. Les côtés de leurs lits qui sont à la droite 
ou à la gauche de la personne qui les descend. 

D. Comment nommez-vous l'endroit où un fleu- 
ve ou une rivière se jettent dans la mer?. 

R. Embouchure. 

population. 

D. Quelle est la population du globe f 

R. Elle est évaluée à environ 739 millions 
d’individus, savoir: 229 millions pour l’Euro- 
pe; 390 millions pour l’Asie ; 61 millions pour 
l’Afrique; 38 millions pour l’Amérique; 21 mil- 
lions pour l’Océanie. 

D. Quelle est la plus peuplée des cinq parties du 
globe? 

R. Si l’on a égard à son étendue , c’est l’Eu- 
rope. 
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RACES D'HOMMES . 

U 

D. En combien de races principales divise-t-on 
les habitons de la terre ? 

R. En cinq, savoir: l.° la Blanche , qui oc- 
cupe les parties centrales de notre continent, et 
dont les caractères sont la peau blanche, les che- 
veux longs, le visage ovale; 

2. ° l’Orientale, qui habite l’Asie, au delà du 
Gange, et qui a le teint jaune, les cheveux noirs 
et roides , la tète presque carrée ; 

3. ° V Américaine, au teint cuivré, qui occupe 
l'Amérique, et qui diminue de jour en jour; 

4. ° la Malaie , qui habite l’Océanie; 

5. ° la Nègre, répandue sur la plus grande par- 
tie de l’Afrique , et dont les principaux caractè- 
res sont la couleur noire, les cheveux laineux , 
le front convexe et les lèvres épaisses 

D. A quoi attribue -ton ces différences notables 
entre des êtres qui ne forment qu’une seule espèce 
et ont tous une même origine ? 

R. A l’influence du climat, delà nourriture, 
du genre de vie , des maladies et de certains 
usages. 


CIVILISATION' 

D. Comment divise t- on les peuples d’après leur 
manière de vivre et les progrès qu’ils ont fait dans 
les arts ? 

R. On les divise en trois classes , savoir : Ci- 
vilisés, Barbares ou Demi-Civilisés , et Sau- 
vages. 
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D. Quels sont les peuples qu’on nomme Civilisés? 

R. Ce sont ceux qui ont rangé leurs connais- 
sances en forme de sciences, et perfectionné les 
arts mécaniques; qui cultivent les lettres elles 
beaux-arts, et se soumettent au droit des gens , 
e’est-à dire, qu’en tems de paix, regardent toute 
nation comme amie, et en tems de guerre, re- 
spectent la vie et les propriétés des citoyens neu- 
tres ou paisibles. 

D. Quels sont les peuples qu’on appelle Barbares 
ou Demi-Civilisés? 

R. Ce sont ceux qui se sont éloignés de l’état 
sauvage par un culte, des lois et l’écriture; mais 
dont les connaissances encore très-bornées , ne 
sont point cordonnées entr’elles. 

D. Quels sont les peuples qu’on nomme Sau- 
vages? 

R. Ce sont ceux qui ne connaissent point l’art 
d’écrire, et dont toute l’industrie se borne à la 
chasse et à la pêche; et qui sont ordinairement 
nomades. 


religions . 

D. Quelles sont les principales religions répan- 
dues sur la terre ? 

R. Ce sont : le Judaïsme , le Christianisme , 
le Mahométisme ou Islamisme, le Brahmanisme 
et le Fétichisme. 

D. Qu’est-ce que le Judaïsme? 

R. C’est la religion que professent les Juifs 
dispersés sur toute la terre. 

1 ). Qu’est-ce que le Christianisme? 
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R. C’est la religion qui a porté la civilisation 
partout où elle est pénétrée. 

D. Comment le divise-t-on? 

R. On le divise en trois grandes branches, qui 
sont: l.° I’Église Catholique, Apostolique et 
Romaine, dont le chef est le Pape; et qui est là 
seule véritable. 

2. ° PÉglise Grecque; • * 

3. ° le Protestantisme , dont les principâles 
sectes sont: le Luthéranisme ou Église Évangé- 
lique ; le Calvinisme , ou Église réformée : et 
I’Église Anglicane ou Épiscopale. 

D. Qu’est-ce que le Mahométisme ou l’Islamisme? 

R. C’est la religion fondée par l’imposteur 
Mahomet en 622 ; professée dans la Turquie 
d’Europe et dans une grande partie de l’Asie, de 
l’Afrique et de la Notasie. 

D. Comment est-il divisé ? 

R. En deux sectes, savoir: les Schütes , ou 
sectateurs d’ALi , qui suivent le Coran, et les 
Sunnites , ou sectateurs d’ÜMAR , qui , outre le 
Coran , suivent un livre de traditions appelé le 
Sunna. 

D. Qu est-ce que le Brahmanisme ? 

R. C’est la religion professée dans l’Indostan; 
et deux de ses branches dominent sur le nord 
et l’est de l’ Asie. 

D. Quelles sont-elles ces deux branches ? 

R. L’une est le Chamanisme, dont le chef est 
le Dalaï-Lama , prêtre qui est censé ne jamais 
mourir, et l’autre, c’est le Boudhisme , ouïe 
système brahmanique réformé par Boudha. 

D. Quels sont les pays qui professent ces deux 
branches du Brahmanisme ? 
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R. Le Chamanisme est professé au Tibet, dans 
la Mongolie et dans la Sibérie; et le Culte de 
Sinto, professé au Japon, est une modification 
du même. — Le Boudhisme est professé dans l'ile 
de Ceylan et dans une partie de l’Indo-Chine; et 
la Religion de Fo, suivie en Chiue par le peu- 
ple , est une de ses branches. 

D. Quelle est la base de ces religions idolâtres ? 

R. C’est le Polythéisme , et comme le Maho- 
métisme, elles permettent la Polygamie , c’est 
à-dire le droit de posséder plusieurs femmes. 

r 

LANGUES . 

D. Quelles sont les principales langues de l'Eu- 
rope ? 

R. Ce sont : I’Italien , I’Espagnol , le Por- 
tugais et le Français, formés du Latin; I’Al- 
lemand, le Hollandais, le Flamand, le Da- 
nois, le Suédois et le Norwégien , formés du 
Teutonique; I'Anglais, qui participe de ces deux 
grandes sources; le Russe, le Hongrois, le Po- 
lonais et le Bohémien , qui se sont formés du 
Sclavon; le Grec vulgaire, formé de l’ancieu 
Grec , appelé maintenant Grec littéral ; et le 
Turc, formé du Tartare. 

D. Quelles sont les plus répandues de toutes ces 
langues ? 

R. Ce sont l’Italien et le Français: le premier 
à cause du chant , et le second comme langue 
diplomatique. 

D. Quelles sont les principales langues de VAsiel 

R. Ce sont: le Turc, I’Arabe, le Persan, le 
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Tartare ou Oïghoür, le Mantchoü, le Chinois 
le Japonais , le Malais, d’où dérivent la plu- 
part des langues qu’on parle dans l’Océanie , et 
le Sanscrit, qu’on ne parle pas et qui est la lan- 
gue sacrée des Brames. 

D. Quelles sont les principales langues de l’A- 
frique ? 

R. Ce sont: I'Arabe et le Cophte, qu’on par- 
le en Egypte; la Langue Berbère, qu’on parle 
en Barbarie. Les naturels ont puis une multitu- 
de d’idiomes différens. 

D. Quelles sont les principales langues d’Europe 
les plus répandues en Amérique ? 

R. Ce sont: l.° I’Espagnol, qu’on parle dans 
les anciennes possessions espagnoles , formant 
aujourd’hui les républiques du Méxique,de Gua- 
timala, de la Colombie, du Pérou, du Haut-Pé- 
rou , du Chili et de la Plata, et dans les îles de 
Cuba et de Porto-Rico; 

2. ° le Portugais, que l’on parle au Brésil ; 

3. ° I’Anglais , qu’on parle aux États-Unis et 
dans les possessions anglaises; 

â.° le Français , qu’on parle à Haïti , dans la 
Louisiane et le Bas Canada. 

Remarque. Chaque Colonie parle la langue de 
sa métropole; et il y a en outre une infinité de dia- 
lectes indigènes. 

PAYS . 

D. Comment dislingue-t on les peuples? - 

R. En Asiatiques, Européens, Africains, Amé- 
ricains, Malais; et on les subdivise en Chinois , 
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Italiens, etc. suivant les états de l’Asie, de l’Eu- 
rope, etc. 

origine. 

D. Expliquez-moi l’origine des peuples ? 

R. On appelle Autochtones, Indigènes , ou Abo- 
rigènes les premiers habilans d'un pays; Étran- 
gers , ceux qui ont passé d’un pays dans un au- 
tre dans le dessein d’y séjourner $ Colons, ceux 
qui ont passé d’un pays dans un autre dans le 
dessein de l'habiter et d’en cultiver la terre ; 
Créoles , ceux qui sont nés dans les Indes-Ori- 
entales ou Occidentales, d’un pèrè ou d'une mè- 
re originaires d’un autre pays; Métis, ceux dont 
le père est Européen et la mère Indienne , ou 
dont le père est Indien et la mère Européenne. 
On dit une Mélisse. Mulâtres ceux dont le père 
est blanc et la mère négresse , ou dont le père 
est nègre et la mère blanche. On dit une Mulâ- 
tresse !.. 


SITUATION GÉOGRAPHIQUE. 

D. Comment distingue-t-on les peuples par rap- 
port à leur situation géographique ? 

R. On nomme insulaires ceux qui habitent les 
îles; montagnards , les montagnes; riverains , le 
long d’une rivière; nomades ceux qui changent 
de demeure pour chercher de nouveaux pâtu- 
rages; maritimes, ceux qui sont situés sur le bord 
de la mer. 
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OCCUPATIONS. 

x 

D. Quelles sont les occupations des peuples ? 

R. Les peuples sont chasseurs, pêcheurs, pas- 
teurs , cultivateurs, commerçans, navigateurs, 
guerriers, etc. 

\ 

GOUVERNE 31 ENS. 

D. Quelles sont les différentes formes de gouver- 
nement établies chez les peuples civilisésl 

R. Ce sont la Monarchie , I'Aristocratie et 
la Démocratie. 

D. Qu’est-ce que la Monarchie ? 

R. C’est le gouvernement de l’État par un 
seul chef. 

D. Combien y a-t-il de sortes de Monarchie? 

R. Il y en a deux : I’Absolue et la Constitd- 

T1 ONE LL b. 

D. Quand est-ce que la Monarchie est absolue ? 

R. C’est lorsque l’autorité du souverain n’est 
point limitée. 

D. Quand est-ce que la Monarchie est constitu- 
tionelle? 

R. C’est lorsque le prince partage le pouvoir 
législatif avec un ou plusieurs corps de l’État. 

D. Qu’est-ce que l’Aristocratie ? 

R. C’est le gouvernement des nobles ou des 
personnes les plus considérables d’un État ; et 
si ces personnes sont en petit nombre , le gou- 
vernement se nomme Oligarchie. 

D. Qu’est-ce que la Démocratie ou République ? 
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R. C’est le gouvernement dans lequel le peu- 
ple exerce la souveraine puissance. 

D. Qu’appelle-t-on République Fédérative ou 
Confédération ? 

R. Une réunion d'États ligués pour leur dé- 
fense commune. 


CARTES GÉOGRAPHIQUES. 


D. Ne se sert-on que du globe pour connaître la 
surface de la terre ? 

R. L’usage du globe est utile et commode, par- 
ce qu’étant de même figure que la terre, il re- 
présente mieux la situation des différens pays 
du monde, et les divers rapports qu’ils ont en- 
tr’eux. Mais, comme il n’est pas possible défai- 
re un globe assez gros pour y placer tout ce que 
4a géographie doit remarquer, on se sert de 
Cartes. 

D. Qu'entendez-vous par Caries ? 

R. LesCARTES Géographiques sont de grandes 
feuilles de papier, qui représentent la position 
des différentes parties du globe de la terre. On 
peut les regarder comme des parties détachées 
du globe , et appliquées sur une surface plane. 

D. Combien y a-t-ü de sortes de Cartes Géogra- 
phiques ? 

R. Il y en a de deux sortes, savoir: les cartes 
générales et les cartes particulières. 

Les Cartes Générales sont celles qui repré- 
sentent ou le globe entier de la terre, ou l’une 
de ses grandes parties. 
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Les Cartes Particulières sont celles qui re- 
présentent un pays, un état particulier. 

D. Qu' appelle-t-on Mappemonde ? 

R. On appelle Mappemonde ou Planisphère, 
la carte qui représente les deux moitiés du glo- 
be terrestre. Oo donne le nom d’HÉMisPHÉRE à 
chacune de ces moitiés du globe. 

D. Comment mesure-t-on sur les cartes la dis- 
tance d une ville à une autre villel 

R. 11 faut fixer la pointe d’une branche du 
compas sur l’une de ces villes, et placer la poin- 
te de l’autre branche sur l’autre ville. On porte 
ensuite le compas ainsi ouvert sur l’échelle géo- 
graphique qui accompagne chaque carte , et la 
portion de l’échelle que comprend l’ouverture 
du compas , marque le nombre de lieues ou de 
milles qui séparent les deux villes dont on veut 
connaître la distance. 

D. Qu'est-ce que s’orienter ? 

R. C'est reconnaître l’orient et les autres points 
cardinaux du lieu où l'on se trouve. 

D. Que faut-il faire pour s’orienter ? 

R. Il suffît de se tourner vers le lieu où le 
soleil semble se lever. On a alors devant soi l’O- 
rient , derrière soi l’Occident, à droite le Midi, 
et à gauche le Nord. 

D. Comment s’oriente-t-on pendant la nuit? 

R. On s’oriente la nuit par l’étoile Polaire , 
lorsque le tems le permet. C’est une étoile bril- 
lante placée dans le ciel vers la queue de la 
Grande Ourse, et fixée au Nord. En la regar- 
dant , on a devant soi le Nord , derrière soi le 
Midi , à droite l’Orient, et à gauche l'Occident. 
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SECTION SECONDE. 

EUROPE 

\ 


LEÇON PREMIÈRE 

LIMITES ET CONTRÉES DE l’eIROPE 

D. Quelles sont les bornes de l’Europe? 

R. L’Europe, la plus petite des parties du mon- 
de, quant à l’étendue*, mais la plus considérable 
tant parce qu’ellô est le centre des lumières , 
des arts, de la civilisation et du commerce, que 
par le nombre de ses habitans, est bornée au N. 
par l’Océan glacial arctique; à l’E. par la chaîne 
principale du Caucase, la mer Noire , la Médi- 
terranée avec ses différentes branches, le détroit 
de Gibraltar, et l'Océan atlantique; à l’O. par ce 
dernier Océan et au-delà du cercle polaire par 
l’Océan glacial arctique ; à l’E. par le fleuve Ka- 
ra , la chaîne principale de l’Oural , le fleuve de 
ce nom , jusqu’à son embouchure , la mer Cas- 
pienne jusqu’à i’extremité orientale de la chaî- 
ne du Caucase , le détroit d’Iénikalé , la mer 
Noire , le détroit de Constantinople , la mer de 
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Marmara , le détroit des Dardanelles et l'Ar- 
chipel. 

L). Comment divise-t-on l’Europe? 

R. L’ÉUROPEse divise en seize contrées prin- 
cipales, dont quatre au nord, sept au milieu et 
cinq au sud. 

D. Quelles sont les quatre contrées au nord de 
l’Europe ? 

R. Ce sont: l.° les îles Britanniques, dont la 
capitale est Londres ; 2.° le Danemarck , cap. 
Copenhague ; B.° la Suède , cap. Stockholm ; 
4°. la Russie , cap. Saint-Pétersbourg. 

D. Quelles sont les sept contrées au milieu de 
l’Europe ? 

R. Ce sont: 1°. la France, cap. Paris; 2.° la 
Belgique, cap. Bruxelles; 3.° la Hollande, cap. 
la Haie; 4°. la Suisse, villes principales B ale , 
Berne et Genève; S.° l’empire d’Autriche, cap. 
Vienne; 6.° le royaume de Prusse, cap. Berlin; 
7.° les États secondaires de l’Allemagne, v. p. 
Hambourg, Hanovre, Dresde, Francfort-sue- 
le-MEiN, Stuttgard et Munich. 

D. Quelles sont les cinq contrées au sud de 
V Europe! 

R. Ce sont: l.° le Portugal , cap. Lisbonne ; 
2.° l’Espagne , cap. Madrid; 3.° l’Italie, villes 
principales Turin, Gênes, Milan, Venise, Flo- 
rence , Rome , Naples , Palerme et Messine; 
4.° la Turquie , cap. Constantinople ; ô.° la 
Grèce, cap. Athènes. 
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LEÇON IL 

MERS DE ^EUROPE. 

D. Par combien de Mers V Europe est- elle baignée"! 

R. L’Europe est baignée par quinze mers , 
dont trois grandes et douze petites. 

D. Quelles sont les trois grandes mers de l’Eu- 
rope ? 

R. Ce sont: l’océ3n Glacial au nord, l’océan 
Atlantique à l’ouest, et la mer Méditerranée 
au sud. 

D. Quelles sont les douze petites mers de l’Eu- 
rope ? 

R. Ce sont la mer Blanche , formée par l’o- 
céan Glacial; la mer Baltique, la mer du Nord 
ou d’ALLEMAGNE , la Manche et la mer d'Ia- 
lande , formées par l'océan Atlantique ; la mer 
Adriatique’, la mer Jonienne , I’Archipel , la 
mer de Marmara, la mer Noire et la mer d’A- 
zow , formées par la mer Méditerranée ; et la 
mer Caspienne, qui ne communique à aucune 
autre mer. 


LEÇON III. 

DÉTROITS DE L'EUROPr. 

( 

D. Combien y a-t il de Détroits principaux en 
Europe ? 

R. Il y en a seize, dont neuf au nord et sept 
au sud. 
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D. Quels sont les neuf détroits au nord de l’Eu- 
rope ? 

R. Ce sont : le détroit de Waigatz , au nord 
de la Russie; le Skager-rack, le Cattégat, le 
Sund, le Grand Belt et le Petit-Belt, entre la 
mer Baltique et la mer du Nord; le PAs-de-CA- 
lais, entre l'Angleterre et la France; le canal du 
Nord et le canal de Saint-Georges , entre la 
mer d’Irlande et l’océan Atlantique. 

D. Quels sont les sept détroits au sud de l’Eu- 
rope ? 

R. Ce sont : le détroit de Gibraltar , entre 
l’Espagne et l’Afrique; le détroit de Bonifacio, 
entre la Sardaigne et la Corse ; le détroit ou 
phare de Messine , au sud de l’Italie ; le canal 
(TOtrante , entre la mer Ionienne et la mer 
Adriatique ; le détroit des Dardanelles ou de 
Gallipoli , entre l’Archipel et la mer de Mar- 
mara; le détroit de Constantinople, entre la 
mer de Marmara et la mer Noire, et le détroit 
d’IÉNiKALÉ, entre la mer Noire et la mer d’Azow. 

LEÇON IV. 

GOLFES DE L’ECROPE. 

D. Combien y a-t-il de Golfes principaux en 
Europe ? 

R. Il y en a onze, dont trois grands et huit 
petits. 

D. Quels sont les trois grands golfes de l’Europe ? 

R. Ce sont : les golfes de Bothnie et de Fin- 
lande , formés par la mer Baltique ; la baie de 
Porcella Géog. 2 
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Biscaie ou le golfe de Gascogne, formé par l'O- 
céan Atlantique. 

D. Quels sont les. huit petits golfes de V Europe ? 

R. Ce sont: le golfe de Riga ou de Livonie , 
formé par la mer Baltique; le Zcyderzée , for- 
mé par la mer du Nord; les golfes de Valence, 
de Lyon et de Gènes , formés par la Méditerra- 
née; les golfes de Tarante et de Lépante, for- 
més par la mer Ionienne ,• et le golfe de Saloni- 
qüeou de Thessaloniqüe, formé par l’Archipel. 

LEÇON V. 

ILES DE L’EUROPE. 

D. Combien y a-t*-il-d'Iles principales en Eu- 
rope? ■ 

R. Il y en a soixante-trois, savoir: 

Sept dans la mer Glaciale, qui sont: le Spitz- 
berg, l'ile de Cherry, la Nouvelle-Zemble, nie 
de Waigatz, l'ile de Kalgouef, les îles de Lof- 
foden et l’ile de Jean-Mayen ; 

Quatorze dans l’océan Atlantique , dont trois 
grandes, qui sont: la Grande-Bretagne , I’Ir- 
lande et I'Islande ; et onze petites , qui sont : 
les îles Féroé, les Schetland, les Orcades, les 
Hébrides, Odessant, Groix, Belle-île, Noir- 
moutier, nie Dieu, l’ile de RÉ et l’ile d’OLÉRON; 

Dix dans la Méditerranée , dont trois grandes 
qui sont: la Sicile, la Sardaigne et la Corse ; 
et sept petites, qui sont: l’ile de Formentera , 
Iviça, Majorque, Minorque , l’ile d’ELBE, les 
îles* de Lipari et l’ile de Malte; 
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Onze dans, la mer Baltique, qui sont: Aland, 
Dago, Oesel, Gothland, Oland, Bornholm, 
Rügen, Falster, Laland, Séeland et Fionie; 

Trois dans la mer du Nord: Sylt, Héligo- 
land et le Texel; 

Trois dans la Manche: Wight, Gdernesey et 
Jersey ; 

Deux dans la mer d’Irlande : Man et An- 
glesey; • 

Un groupe dans la mer Adriatique : ce sont 
les îles Illyriennes; 

Six dans la mer Ionienne: Corfou, Paxo , 
S c .-Maüre, Théaki, Céphalonie et Zante; 

Six dans l’Archipel: Lemnos, Skiro, Edbée 
ou Négrepont, les Cyclades, Cérigo et Candie. 

LEÇON VI. 

presqu’îles de l’europe. 

G 

D. Combien y a-t-il de Presqu’îles principales 
en Europe ? 

R. Il y en a six , dont trois grandes et trois 
petites. 

D. Quelles sont les trois grandes presqu’îles de 
l’Europe? 

R. Ce sont: la Suède avec la Laponie Russe , 
entourée par le golfe de Bothuie , la mer Balti- 
que, la mer du Nord et l’océan Atlantique; l’E- 
spagne avec le Portugal, entre l’océan Atlanti- 
que et la Méditerranée ; et la belle Italie , en- 
tourée par la mer^Méditerranée , par la mer A- 
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driatique, par la mer Ionienne et le golfe de 
Tarante. 

D. Quelles sont les trois petites presqu’îles de 
l’Europe ? 

R. Ce sont : le Jütland en Danemarck, entre 
la mer du Nord et la mer Baltique; la Morée en 
Grèce, entourée par le golfe de Lépante , la mer 
Ionienne , la Méditerranée et l’Archipel ; et la 
Crimée en Russie, entre la mer Noire et la mer 
d’Azow. 


LEÇON VII. 

IST1MES DE L’EUROPE. 

D. Combien y a-t-il (T Isthmes principaux en Eu- 
rope ? 

R. 11 y en a deux, savoir: l’isthme de Corin- 
the, qui joint la Morée à la Livadie en Grèce , 
et l’isthme de Pérécop, qui joint la Crimée à la 
Russie. 


LEÇON VIII. 

CAPS DE L’EUROPE. 

D. Combien y a-t-il de Caps principaux en Eu- 
rope ? 

R. Il y en a onze, qui sont: le cap Nord-Kyn 
au nord de la Suède; le cap Mizen, au sud-ouest 
de l'Irlande; le cap Lands -End , au sud-ouest 
de la Grande-Bretagne; le cap Finistère, à l'ou- 
est de l’Espagne; le cap Saint-Vincent, au sud- 
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ouest du Portugal; le cap Trafalgar, au sud de 
l’Espagne ; le cap Corse, au nord de la Corse ; 
le cap Tavalaro, au sud de la Sardaigne; le cap 
Passaro, au sud de la Sicile; le cap Spartiven- 
to, au sud de l’Italie , et le cap Matapan , au 
sud de la Morée; 


LEÇON IX. 

CHAINES DE MONTAGNES DE L’EUROPE. 

D. Combien y a-t-il de Chaînes de Montagnes 
•' en Europe ? 

R. Il y en a dix-huit , dont neuf grandes et 

neuf petites. * 

D. Quelles sont les neuf grandes chaînes de mon- 
tagnes de l'Europe ? 

R. Ce sont : les monts de Kiolen ou Alpes 
Scandinaves , entre la Suède et la Norwége ; les 
monts Oürals, entre l’Europe et l’Asie ; le Cau- 
case, entre la daer Noire et la mer Caspienne ; 
les monts Balkans, en Turquie; les monts Kar- 
paths, en Hongrie; les Alpes, entre l’Italie, la 
France et la Suisse; les Apennins, en Italie; les- 
Pyrénées , entre la France et l’Espagne, et les 
monts Ibériens, en Espagne. 4 

D. Quelles sont les neuf petites chaînes de mon- 
tagnes de l'Europe! 

R. Ce sont : les Vosges , les Cévennes et les 
monts d’Auvergne , en France ; le Jüra , entre 
la France et la Suisse; les monts Cantabres, la 
Sierra-d ? ossa , la Sierra-Moréna, la Sierra- 
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Névada, en Espagne ; et la Sjerra-d’Estrella, 
en Portugal. 

LEÇON X. 

VOLCANS DE L’EUROPE. 


D. Combien y a-t -il de Volcans principaux en 
Europe ? 

R. Il y en a trois , savoir : le mont Etna ou 
Gibel, en Sicile; le Vésuve, près de Naples, et 
le montHÉCLA, en Islande. 

LEÇON XI. 


lacs de l'eurofe. 




D. Combien y a-t-il de Lacs principaux en Eu - 
rope? 

R. 11 y en a vingt-trois , dont neuf dans les 
contrées du nord, sept daDS les contrées du mi- 
lieu et sept dans les contrées. du sud. 

D. Quels sont les neuf lacs dans les contrées du 
nord de l’Europe ? 

R. Ce sont: les lacs Wéner, Wéter, Mélar, 
en Suède ; Saima , Ladoga , Onega , Blanc ou 
Bielo, Ilmen et Peïpous, en Russie. 

D. Quels sont les sept lacs dansdes contrées du 
milieu de l'Europe! 

R. Ce sont: les lacs de Neüfchatel , de Ge- 
nève , de Lucerne , de ZuRicn , en Suisse ; de 
Constance , entre la Suisse et l’Allemagne ; de 
Neusiedel et de Balaton , en Hongrie. 


Dlgitized by Google 



— 31 — 

D. Quels sont les sept lacs dans les contrées du 
sud de l’Europe 1 } 

R. Ce sont: les lacs Majeur , de Côme , de 
Garde, de Pérouse, de Bolsena et de Célano, 
en Italie ; le lac de Zante ou de Scutari , en 
Turquie. 


LEÇON XI L 

FLEUVES DE L’EUROPE. 

D. Combien y a t ü de Fleuves principaux en 
Europe ? 

R. I! y en a trente-six, savoir : 

Un qui se jette dans la mer Blanche , c’est la 
Dwina ; ' 

Six qui se jettent dans la mer Baltique : la 
Tornéa, la Néwa, la Duna, le Niémen, la Vis- 
tule et I'Oder ; 

Six qui se jettent dans la mer du Nord: l’Et- 
be, le Wéser, le Rhin, la Meuse, I’Escaut et la 
Tamise ; 

Un qui se jette dans la Manche: c'est la Seine; 

Dix qui se jettent dans l’Océan: le SchannoN, 
la Severne, la Loire, la Garonne, I’Adour, le 
Minho, le Douro, le Tage , la Guadiana et le 
Guadalquivir; 

Quatre qui se jettent dans la Méditerranée : 
I’Èbre, le Rhône, I’Arno et le Tibre; 

Deux qui se jettent dans la mer Adriatique : 
le Pô et I’Adige ; 

Trois qui se jettent dans la mer Noire: le Da- 
nube, le Dniester et le Dnieper ; 


Digitized by Google 



— 32 - 

Un qui se jette daDS la mer d’Azow : c’est le 
Don; 

Et deux qui se jettent dans la mer Caspienne; 
le Wolga et I’Oural ou Jajck. 

LEÇON XIII. . 

RIVIÈRES DE L’EUROPE. 

D. Combien y a-t-il de Rivières principales en 
Europe ? 

R. II y en a trente-deux, savoir: le Bug, qui 
se jette dans la Wistule; la Warthe, qui se jet- 
te dans l’Oder; le Nécker, I’Aar, le Mein et la 
Moselle, qui se jettent dans le Rhin, la Sam- 
bre, qui se jettadans la Meuse; la Scarpe et la 
Lys , qui se jettent dans l’Escaut ; I’Yonne , la 
Marne et I’Oise , qui se jettent dans la Seine ; 
1’ Allier, le Cher, la Vienne et la Mayenne qui 
se jettent dans la Loire ; le Tarn, le Lot et la 
Dordogne , qui se jettent dans la Garonne ; la 
Saône, I’Iskre et la Durance, qui se jettent dans 
le Rhône; le Tésin et I’Adda, qui se jettent dans 
le Pô; le Lecn, I’Isar, I’Inn, la Drave, la Save, 
la Theiss et le Pruth, qui se jettent dans le Da- 
nube; et la Kama , qui se jette dans le Wolga. 
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SECTION TROISIÈME 


DIVISION DES CONTRÉES DE L’EUROPE Aü NORD. 


LEÇON I. 

ILES BRITANNIQUES. 

» 

D. Que comprennent les lies Britanniques ? 

R. Elles comprennent I’Angleterre et l’Écos- 
se , renfermées dans une seule lie , et connues 
sous le nom de Grande-Bretagne; -I’Irlande qui 
fait une île à part, et plusieurs petites iles. 

D. Quelles sont les limites de V Angleterre! 

R. L’Angleterre , le plus méridional et le 
plus considérable des deux royaumes qui com- 
posent l’ile de la Grande-Bretagne , est bornée 
au N. par l’Écosse; au S. par la Manche, qui la 
sépare de la France ; à l’E. par la mer du Nord 
ou d’Allemagne ; à l’O. par l’Océan atlantique. 

D. Comment divise-t-on l’ Angleterre! 

R. En 52 comtés ou schires, dont 6 au nord, 
qui sont : Northumberland , qui portait autre- 
fois le titre de royaume; le Cumberland, le We- 
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stinoreland, Durham, Yorck, Lancastre.-9 à TE. 
savoir; Lincoln, Huntingdon, Bedfort, Norfolk, 
Suffolk, Cambridge, Herfort, Essex, Midlesex, 
qui renferme Londres. — 10 au midi, qui sont ; 
Kent , qui autrefois avait le titre de royaume ; 
Sussex, Surrey, Berks, Hamps, Dorset, Som- 
merset , Wilts Devon , Cornouailles. — 15 au 
milieu; Cbester, Derby, Nottingham, Rutland, 
Leicester, Staffort, Shrop, Hereford, Vorcester, 
Warwick, Nortbampton, Buckingham, Oxford, 
Glocester, Monmouth. — 12 à I’ouest ou la 
Principauté de galles: Anglesey, Caernavan , 
Denbigh , Flint, Merionet, Montgommery , Car- 
dignan , Badnor , Breknok , Pembroke , Caer- 
nartben, Clamorgan. 

D. Quelle est la capitale de l'Angleterre ? 

H. Londres, sur la Tamise. C’est la plus gran- 
de et la plus riche ville du monde, après Pékin; 
elle renferme douze-cent mille habitans. 

D. Quelles sont les autres villes les plus remar- 
quables de l’ Angleterre! 

R. Ce sont : Douvres , sur le Pas-de-Calais ; 
BAth , célèbre par ses bains chauds ; Bristol , 
la seconde ville de l’Angleterre pour le com- 
merce et la population; Oxford et Cambridge, 
qui ont chacune une célèbre université; Ports- 
mouth, Plymoüth, Darmouth, Liverpool et 
Falmouth , qui sont les ports les plus considé- 
rables du royaume. 

D. Quelles sont les limites de l' Écosse! 

R. L’Écosse est bornée au S. par l’Angleterre; 
ii l’E. par la mer du Nord ; au N. et à 10. par 
l’Océan atlantique. 
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D. Comment divise-t-on V Écosse! 

R. L’Écosse se divise en trois parties natu- 
relles et bien distinctes (l’une méridionale, l’au- 
tre centrale et la 3 e . septentrionale) , qui sont 
subdivisées en 32 contés. — La partie méri- 
dionale contient trei 2 e comtés : Linlithgow , 
Édimbourg, Haddington, Berwick, Boxbourgh, 
Selkirk, Peebles, Lanark , Glasgow, Ayr, Dum- 
fries , Kirckubrigtb. — La partie centrale en 
comprend dix: Kincardine, Forfar, Perth, Ar- 
gyle, Bute, Dumbarton, Stirling, Clakmannan, 
Kinross, Fife. — La partie septentrionale ren- 
ferme neuf comtés: Sutherland , Caithess, Ross, 
Cromarlhy, Inverness, Nairn , Murray, Banff, 
Aberdeen. 

D. Quelle est la capitale de l’Ecosse ? 

R. C’est Edimbourg, sur une hauteur , à une 
demi-lieue de la mer. 

D. Quelles sont les limites de l’Irlande ? 

R. Ce sont: à l’E. le'canal du Nord, qui la sé- 
pare de l’Écosse; la mer d’Irlande, qui la sépare 
de l’Angleterre proprement dite , et le canal 
S. Georges, qui se prolonge entre elle et la prin- 
cipauté de Galles ; au N. à 1*0. et au S. l’Océaa 
atlantique. 

D. Comment divise-t-on l’Irlande ? 

R. L’Irlande est divisée en quatre parties , 
qui sont : l’Ulster ou I’Ultonie au N ; le Lein- 
•ster ou la Lagenie , à l’E; le Munster ou la Mo- 
monie , au S.; le Connangton ou la Connacie à 
1*0. L’Ulster contient dix comtés , qui sont : 
DonnegaU Fermanagh , Tyrone, Londondery , 
Antrin , Down , Armagb , Louth , Managhan , 
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Cavan. — Le Leinster comprend 12 comtés : 
Longford , West-Meath , East-Meath , Louth , 
Dublin , Kildare , Queens Cownly , Kilkenny , 
Katerlaugon, Wiklow, Vexford. —Le Munster 
renferme six comtés , Waterford , Tipperary , 
Cork, Kerry, Clare, Limmerick. — Le Connaug 
comprend 6 comtés; Gallovay , Roscommen , 
Mayo, Slego, Letrim. 

D. Quelle est la capitale de l'Irlande ? 

R. C’est Dublin, ville grande et riche, avec 
un bon port , à l’embouchure de la rivière de 
Liffei. 

D. Quelles sont les îles et dépendances de la mo- 
narchie anglaise ? 

R. Ce sont: au S. E. de la Grande-Bretagne , 
les îles Sorlingues ou 145 îlots , dont six sont 
habités; S e . Maire en est le chef lieu. Au S. de la 
Grande-Bretagne, l’ile de Wight. A l’extrémité 
septentrionale , le groupe des Orcades et celui 
de Stheland. A l’occident, les Ébrides , au nom- 
bre de 300. 80 sont habitées et bien cultivées. 
Les îles Arran et Bute , vis à-vis de l’embou- 
chure de la Clyde. L’ile Anglesey. Vis-à vis les 
côtes de Normandie , les îles anglo- normandes 
de Guernesey et Jersey , et les îlots Sarck ou 
Serereg et Aurigny. Dans la mer du Nord , et 
vis-à-vis les embouchures de l’Elbe et du Wéser 
la petite île d’ÜELiGOLAND. Dans la Méditerranée 
l'ile de Malte, ainsi que Gibraltar, dans l’An- 
dalousie, en Espagne. 

D s Quel aspect présentent les sols de l’Angleterre , 
de l’Écosse et de l’Irlande , et quelles en sont les 
principales productions dans les trois règnes ? 



R. Le sol de I’Angleterre, légèrement mon- 
tueux et, en général , très-bien cultivé , offre 
l’aspect le plus varié, il ne produit pas de vin: la 
bière y supplée. Les brouillards , dont l’air est 
souvent chargé, entretiennent en Angleterre une 
verdure perpétuelle; les pâturages y nourrissent 
une quantité de bêtes à cornes et de moutons 
qui donnent de belles laines. Les chevaux an- 
glais sont fort estimés. On ne trouve plus de 
loups en Angleterre, depuis dix siècles. La ri- 
chesse minérale consiste surtout dans l’étain et 
la bouille ou charbon de terre qu’ou trouve par- 
tout. L’Écosse est un pays de montagnes; et I’Ir- 
lande un pays de plaines. 

D. Quelles sont les curiosités naturelles et les an- 
tiquités les plus remarquables qu'on trouve dans les 
îles Britanniques ? 

R. Ce sont: en Angleterre: les restes de la 
muraille que les Romains tirent construire pour 
empêcher les incursions des Pietés ; elle com- 
mençait à l’O. de Carliste et se terminait à l’E. 
de Newcastle. 

En Écosse , les cascades de la Clyde ; 

En Irlande, la fameuse chaussée des Géants, 
amas étonnant de colonnes basaltiques. 

D. A quoi l’Angleterre est-elle redevable de sa 
richesse et de sa puissance ? 

R. A sa florissante marine , à son immense 
commerce avec tous les peuples de la terre et à 
son active industrie. Les exportations des pro- 
duits de ses manufactures s’élèvent chaque an-; 
uée à plus d’un milliard. 

D. Quels sont la population, la religion et le gou- 
vernement des îles Brilanniquesl 
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R. On comte dans les Iles Britanniques pro- 
prement dites 24, 000,000 d’habitans; qui unis 
aux 142 millions , 180,000 des possessions an- 
glaises des cinq parties du monde , forment un 
total de 166 millions 180,000. La religion de 
l’État est l’Anglicane; le presbytérianisme, bran- 
che de la religion protestante, domine en Écos- 
se, et le catholicisme en Irlande : le gouverne- 
ment est une monarchie constitutionnelle. 

- D. Qui est-ce qui règne actuellement sur la Gran- 
de-Bretagne ? 

R. C’est Alexandrine-Victoire I e , née le 24 
Mai 1819. Son fils Albert- Edouard , héritier 
présomptif de la couronne , né le 9 Novem- 
bre 1841, porte le titre de prince de Galles. 

LEÇON IL 

t ' : ' 

DANEMARCK ET ISLANDE. 

. D. Quelles sont les limites du royaume de Da - 
nemarck ? 

R. Le royaume de Danemark est borné à 
l’E. par la mer Baltique , le détroit du Sund, le 
Cattégatet les possessions de la maison deMéck- 
ienbourg dans la confédération du Rhin; au S. 
par le royaume de Hanovre; à l’O. par la mer du 
Nord ; et au N. par la mer de Danemarck et le 
Cattégat. 

D. Comment divise-t-on le Danemarck’l 
. R. Le royaume de danemarck se divise I* 
en 20 bailliages qui sont: Copenhague , Frédé- 
riksborg , Holbek , Soro, Presto, Bornholm, 
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Maribo, Morense, Svenborg, Hjorine, Aalbdrg, 
Thisted , Viborg, Randers, Aarhuns, Kander- 
borg, Veile, Ringkjobing, Ribe, Faero, 2° Les 
duchés sont divisés en 28 bailliages , qui sont : 
Gottorp, Flensborg, Fondera, Apenrade etLym- 
klosler, Hardrslev, Hytten et Stapelbolm, Hu* 
sum , Bredsted et Eidersted , Æro , Norborg , 
Sonderborg , Fernern , Steinborg , le pays des 
Ditmarches, Rensburg, le comté de Ranzau, la 
seigneurie de Pinneberg, Alloua, Reinbeck, Frit- 
tau et Tremsbuüel, Rethvisch; Reinfeld et Tra- 
venda , Segeberg , Neumunster , Plœn etr Arens- 
bœk, Bordesbolm, Kiel et Kronhangen, Cismar, 
Ratzeburg , Laneoburg, Steinhorst , Schwar- 
zenberg, auxquels il faut joindre les districts. 
Les principaux sont dans le Jutland méridio- 
nal: Ekernforde et Cappeln; dans le duché de 
Holstein: Preetz, Licfjemburg, Neustadt, 01- 
demburg et Heiligenhausen ; enfin dans le du* 
ché de Lanenbürg, Mœln. 

D. Quel est le climat de ce pays? 

R. 11 est froid. Le territoire est fertile en blé. 

D. Quelle est la capitale du Danemarck ? 

R. C'est Copenhague, ville grande, riche et 
belle, avec un des meilleurs ports de l’Europe. 

D . Qu'est-ce que l'Islande? 

R. L'Islande est une Ile située dans la mer 
Glaciale: elle a 120 lieues de long| sur 75 de 
large. Elle s’appelait autrefois THU{J|r£.e sol est 
stérile : les fruits y mûrissent rarement. La ma- 
jeure partie du territoire est presque toujours 
couverte de neige et de glacé. Cette île est cou- 
pée par de liantes montagnes , dont plusieurs 
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sont des volcans. Le plus remarquable est l'HÉ- 
cla. Il y a des sources d’eau bouillante , dont 
les jets s’jélancent à des hauteurs considérables, 
et retombent en une pluie fine. Les habitans les 
plus voisins de ces sources y font cuire leurs lé- 
gumes et leurs viandes. 

D. Quel est le lieu le plus remarquable de l’ Is- 
lande? 

R. C’est Skalholt, bourg situé au sud de l'ile, 
sur des montagnes. 

D. Quelles autres îles dépendent du Danemarckl 

R. Ce sont les îles de Féro situées dans la mer 
du Nord, au sud est de l'Islande ; on en com- 
pte 24 ; elles forment un groupe ; et l’on passe 
de l’une à l’autre dans un bac. Elles contien- 
nent du cuivre, du charbon de terre, des agates, 
des jaspes et de beaux zoolithes. Les habitans 
exportent de l’édredon, du duvet de cygne, des 
plumes d’oie, etc. 

D. Le Danemarck n’a-t-il pas encore quelques 
possessions en Allemagne ? 

R. Oui : il y possède le duché de Holstein , 
près de l'embouchure de l'Elbe. La capitale est 
Kiel, qui a un port vaste et sûr. Dans les villes 
remarquables , on trouve Altona, forte et très- 
commerçante, avec un port sur la rive droite de 
l’Elbe ; et Gluckstadt, qui a aussi un port sur 
la rive droite de l’Elbe , etc. 

D. Quels sont la population , le gouvernement 
et la religion du Danemarck ? 

R. On évalue la population du Danemarck à 
deux millions d’habitans; le gouvernement est 
une monarchie absolue; la religion dominante 
est le Luthéranisme. 
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D. Quel est le roi actuel du Danemarck ? 

R. C’est Frédéric VII, né le 6 Octobre 1808. 

LEÇON III. 

» 

MONARCHIE SUEDOISE. 

• • . 

D. Que renferme la Monarchie Suédoise ? 

R'. Elle renferme; 1° la Suède proprement 
dite, la Gothie et le Nokland, avec les îles qui 
en dépendent ; 2° la Norwége avec le Norland 
norwégien et le Finmarck. La Suède , la Nor- 
wége et le Danemarck , s'appelaient dans le 
moyen-âge , Scandinavie ; son nom moderne 
vient des Seuves , ancien peuple qui l’habitait. 

D. Quelles sont les limites de la Suède ? 

R. Ce sont: au N. les monts de Kiolen ou 
Scandives , qui la séparent de la Norwége ; à 
l’E. le détroit nommé mer d’ALAND, le golfe de 
Bothnie , et les rivières Tornéa et Muonie; au 
S. le Skager-Rack et la mer Baltique; et à l’O. 
le Sünd , la mer du Nord et la mer de Scandi- 
navie. 

D. Comment divise- t-on la Suède proprement 
dite? 

R. Elle se divise en trois grandes régions qui 
sont : 1° le Norland ou la Suède septéntriona- 
le ; 2° Smaland ou la Suède propre, intérieu- 
re et centrale ; 3° le Gothland ou la Suède mé- 
ridionale. — 1° Le Norland est divisé en 4 gou- 
vernemens ; Norr-Botten ou Bothnie septen- 
trionale ; Vaster-Botten ou Bothnie méridio- 
nale; Vaster-Norland ou Norland occidental; 
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Jamltan. — Le Smaland est divisé en huit gou- 
vernemens ; Stockholm, Upsala, Orebro, Wes- 
teras, Nykoping, Carlstad, Ttora-Kopperberg , 
ou la Dalécarlie, Gefleberg. — Le Gothland est 
divisé en 12gouvernemens; Luikoping, Calmar, 
Jonkoping, Kronoberg, Blekinge, Skaraborg , 
Elfsborg, Gotheborget Bons, Halmstad, Cbris- 
tianad, Malmochus , Gothland , l’rle de ce nom. 

D. Faites-moi mieux connaître ce pays! 

- R. La Suède est un pays dont les forêts , les 
montagnes et les lacs occupent une grande par- 
tie. L’air est froid , mais sain. Le sol n’est pas 
très-fertile; on n'y récolte point de raisin, et il y 
croît peu de blé ; mais on y trouve d’excèllens 
pâturages et des mines de différente espèce. 

D. Quelle est la capitale de la Suède ? 

R* C'est Stockholm, capitale de toute la mo- 
narchie, ville grande et commerçante, avec un 
port vaste et sûr , formé par le lac Mêler. Elle 
est à 350 lieues de Paris. 

D. Quelles sont les curiosités naturelles les plus 
célèbres de la Suède ? 

R. Ce sont : la montagne d’ANANA , qui servit 
à Maupertuis pour la mesure de la terre ; et le 
Skülaberg , parce que Luvnée pensa perdre la 
vie sur son sommet. 

D. Dites ce qu'est la Norvège ? 

R. La Norwége est un pays rempli de mon- 
tagnes couvertes de forêts; le terroir , plein de 
cailloux et de sable, est stérile, et l’air y est ex- 
trêmement froid. 

D. Quelles sont les limites de la Norwége ? 

R. Ce sont: au N. I’océan glacial arctique; 
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à l’O. I'Atlantiqde ou mer du Nord ; au S. le 
Skager-Rack , qui la sépare du Jutland ; et à 
l’E. la Suède. 

D. Comment divise-t-on la Norwége ? 

R. La Norwége se divise en trois parties: 

1° Sondenfields; 2° NordenGelds; 3° Norlandens. 

— Le Sondenfields est divisé en 10 baillia- 
ges, qui sont: Aggerhuns, Smaalchuene ; Hede- 
marken, Christian, Buskerud, Brasberg, Nede- 
nes. Mandai, Slavanger, Jarlsberg, et Saurvig. — 

Le Nordenfields est divisé en 5 bailliages: Son- 
dre-Bergen-Huns, Nordre-Bergen-Huns, Roms- 
dal, Sondre-Frondhiem , Nordre Frondhiem. — 

Le Norlandens est divisé en 2 bailliages : Nor- 
land , Finmarken. 

D. Quelle est la capitale de la Norwége ? 

R. C'est Christiania, ville grande, avec un , 
port sur le baie d’ANSLO. 

D. Quels sont la population , le gouvernement et 
la religion de la monarchie Suédoise ? 

R. On y compte environ trois millions d’ha- 
bitans. Le gouvernement est constitutionnel. 

La religion dominante est le Luthéranisme. 

D. Quel est le roi actuellement régnant en Suède? 

R. C’est Joseph-Frauçois-Oscar , né le 4 Juil- 
let 1799. Son fils Charles Louis-Eugène , né le 
3 Mai 1826, est l'héritier présomptif de la cou- 
ronne. 
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LEÇON IV. 

DE L’EMPIRE DE RUSSIE ET DU ROYAUME DE 
POLOGNE . 

D. Dites ce qu’est l’Empire Russe ? 

R. Cet empire, le plus vaste de l’Europe; qui 
occupe la neuvième partie de la terre habitable, 
et qui , sous le rapport de l’étendue , surpasse 
l’empire d’Alexandre et celui des Césars, et dont 
le Souverain porte le titre d’EMPEREUR de tou- 
tes les Russies, et de roi de Pologne, se com- 
pose des territoires des Cosaques du Don et de 
la mer Noire ; des royaumes de Kasan et de 
Astrakan , de la Livonie , de l’Ethonie , de la 
Finlande, de l’Ostrobothnie, de la Carélie, de la 
Biarmie , de presque toute la Laponie , du Ka- 
nat de Crimée avec la petite Tartarie, la Bessa- 
rabie et une partie de la Moldavie , de la plus 
grande partie du royaume de Pologne , des ar- 
chipels d'Abo et d’Aaland, des îles Dago, OEsel, 
et enfin de toute la partie du Caucase au N. dé la 
principale chaîne des monts de ce nom. La puis- 
sance russe avait été comprimée jusqu’en 1814 
du côté de l’Occident par la résistance des peu- 
ples civilisés; mais les défaites de Napoléon , F, 
amenèrent les Russes jusqu’au milieu de l’Eu- 
rope; et la réunion de la Pologne aux états 
de l’empereur de toutes les Russies accrurent 
encore la puissance de ce souverain , qui , peu 
d'années auparavant, avait déjà conquis la Fin- 
lande sur le roi de Suède , et la Bessarabie sur 
les Turcs. 
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I). Quelles sont les limites de celte vaste région? 

R. Ce sont: au N. l’Océan arctique ; au S. la 
mer Noire, l’empire Ottoman et celui d’Autri- 
che; à l’E. la mer Caspienne; à l’O. la Suède, la 
mer Baltique, la Prusse et l’Autriche. 

D. Comment divise-t-on l’empire russe ? 

R. On le divise en 49 gouvernemens, dont 5 
dans la Russie Baltique, 19 dans la Grande-Rus- 
sie , 4 dans la Petite-Russie , 5 dans la Russie 
méridionale ou nouvelle Russie, 8 dans la Rus* 
sie occidentale et 8 dans la Russie orientale ou 
Russie-Tartare; auxquels il faut joindre le roy- 
aume de Pologne. 

Les 5 gouvernemens de la Russie Baltique 
sont ; Saint-Pétersbourg , Esthonie , Livonie , 
Courlande, grand duché de Finlande. — Les 19 
gouvernemens de la grande Russie sont ; Mo- 
scou , Smolensk , Poskov, Tver, Novogorod , 
Olonetz, Arkangel, Vologa, Jaroslav , Kostro- 
ma, Vladimir, Nynii-Novogorod, Tambov, Ria- 
zan, Toula, Kalouga,Orel, Kourk, Voronège. — 
Les 4 gouvernemens de la petite Russie sont ; 
Kiew, Tchernigow, Pollava, Kharkou ou Slo- 
bodes d’Ukraine. — Les 5 gouvernemens de la 
Russie méridionale sont; Wilna, Grodno, Wi- 
tebs, Mobilew, Minsk, Volhynie, Podolie, Pro- 
vince de Biaslystok. — Les 8 gouvernemens de la 
Russie orientale sont; Kazan , Viatza, Perm , 
Simbirsk , Pensa, Astrakan, Saratow , Orem- 
bourg. — Le royaume de Pologne est divisé en 8 
voïvodies , et subdivisé en 39 arrondissemeus 
et 77 districts. Les voïvodes sont ; Mazovie , 
Kalitz, Krakovie, Sandomir, Lublin, Podal- 
quie, Plock, Augustow. 


— 46 — 

D. Quelles sont les différens climats et le sol de 
l’empire russe ? 

R. La Russie d’ Europe, par sa vaste étendue 
offre toutes les variétés de climat. A Saint-Pé- 
tersbourg, la Néwa est gelée tous les ans depuis 
le mois de novembre jusqu'au mois de mars ou 
d'avril ; la Crimée jouit de la température de 
l’Italie , tandis que les contrées intermédiaires 
ont la température de l’Angleterre et de l’Alle- 
magne. Son sol n’est pas le même non plus; dans 
les parties situées au Sud-Ouest, on recueille du 
blé en abondance. 

D. Quelle est la capitale de la Russie ? 

R. C'est Saint-Pétersbourg, grande et belle 
ville , bâtie en 1703 par Pierre-le-Grand , sur 
les deux rives de la Néwa , entre le lac Ladoga 
et le fond du golfe de Finlande. 

D. Quels sont la population, le gouvernement et 
la religion de la Russie d’Europe ? 

R. On compte en Russie environ 52,000,000 
d’habitans. Le gouvernement est une monarchie 
absolue; le souverain porte le titre d’empereur 
autocrate , de czar de toutes les Russies et de 
roi de Pologne. La plupart des pauvres paysans 
russes sont encore serfs et appartiennent à- la 
couronne ou à des seigneurs. La religion grec- 
qùe est la religion de l’État, il y a en Russie en* 
viron 6, 000, 000 de catholiques ; un grand 
nombre de luthériens , de mabométans et de 
juifs. 

D .'Quel est l’empereur actuel ? 

R. C’est Nicolas l r , né le 7 Juillet 1796; et 
l’héritier présomptif, son flls Alexandre , né le 
29 Avril 1818. 
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ROYAUME DE POLOGNE. 

9 , 

D. Où est situé ie royaume de Pologne ? 

R. Cet état. est à l’O. de l’empire russe, au 
S.-E.duroyaume de Prusse; et au N. des états de 
l’empereur d’Autriche. 11 est très-fertile eu blé; 
ses pâturages soDt exceirens ; on y trouve de 
grandes forêts, où il y a quantité de bêtes fau- 
ves : le miel y est abondant. La température 
tient plus du chaud que du froid. 

D. Quelle est la capitale de la Pologne ? 

R. C’est Varsavie , grande ville , située sur. 
la Yistule, à 320 lieues de Paris. , 

DIVISION DES CONTRÉES DE L’EUROPE AU MILIEU 

LEÇON V. 

FRANCE. 

I). Qu’est-ce que la France ? 

R. C’est un des plus beaux, des plus riches , 
des plus florissans, des plus peuplés et des plus 
civilisés états de l’Europe. 

D. Quelles sont les bornes de la France'l 

R. Ce sont : au N. la Manche , le Pas-de-Ca- 
lais, la Belgique et l’Allemagne; à l’E. le Rhin, 
qui la sépare de l’Allemagne ; le Doubs et le 
Jura la limitent avec la Suisse ; le Rhône , les 
Alpes et le Var la bornent avec l’Italie; au S. ses 
frontières naturelles sont: la Méditerranée , les 
Pyrénées et la Bidassoa; à l’O. l’océan Atlantique 
l’environne entièrement. 
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D. Quel aspect présente le sol de la France et 
quel est le climat de cette contrée ? 

R. C’est en général un pays* de plaines; elle 
n’a que des collines au nord et à l’ouest; l’inté- 
rieur même est peu élevé; mais l’est et le midi 
sont bornés et traversés par plusieurs cbâines de 
montagnes. Située au milieu de la zone tempé- 
rée et entre deux mers , elle jouit d’un beau 
ciel , d’un air salubre et d’un climat tempéré , 
mais sensiblement plus chaud au midi qu’au 
nord. On peut la partager en trois grandes par- 
ties qui répondent à trois climats différens. La 
première, celle du Nord, ne produit pas de vin; 
le cidre et la bière y suppléent. Dans la secon- 
de, qui forme le centre, on cultive particulière- 
ment les céréales et la vigne. La troisième, qui 
correspond au Midi , donne du vin , du maïs et 
des olives. 

D. Comment divise-t-on la France ? 

R. En 86 déparlemens administrés par un 
préfet , et subdivisés en arrondissemens com- 
munaux; dans chacun des quels il y a un sous- 
préfet. Pour en retenir plus aisément la situa- 
tion , nous les partageons en six divisions prin- 
cipales , savoir : la division du Nord , celle de 
l’Est , celle du Midi , celle de l’Ouest, celle du 
centre, et celle au-delà des mers. 

D. Combien de départemens renferme chacune 
de ces divisions ? 

R. La division du Nord comprend 6 départe- 
mens, celle de l'Est 14, celle du Midi 31, celle 
de l’Ouest 15 , celle du centre 19 , et celle au- 
delà des mers 1 : sans comprendre les colonies 
françaises et l’Algérie. 
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Division du Nord.— 6 Départemens. 


■DÉPARTEMENS. 

Oise. 

Somme. 

Pas-de-Calais. 

Nord. 

Aisne. 

Ardennes. 


CHEFS-LIEUX. 

Beauvais , 
Amiens , 
Arras , 

Lille , 

Laon , 
Mézières , 


SITUATION. 

sur le Thérain. 
sur la Somme, 
sur la Scarpe. 
sur la Deule , près de la 
Lys. 

sur une montagne, 
sur la Meuse , qui en fait 
une presqu’île. 


Division de l'Est . — H Départemens. 


DÉPARTEMENS. 

CHEFS-LIEUX. 

SITUATION. 

Moselle. 

Metz , 

au confluent de la Seille 
et de la Moselle. 

Meuse. 

Bar-le-duc , 

sur l’Ornain. 

Meurthe. 

Nancy , 

sur la Meurthe. , 

Bas-Hhin. 

Strasbourg , 

sur Mil. 

Haut-Rhin. 

Colmar , 

sur Mil. 

Vosges. 

Epinal , 

sur la Moselle. 

Haute-Marne. 

Chaumont , 

sur une moniagne, près de 
la Marne. 

Haute-Saône. 

Vesoul , 

près du Dorgeon. 

Doubs. 

Besançon , 

sur le Doubs. 

Jura. 

Lousle-Saulnier, 

sur la Vaille. 

Côte-d'Or. 

Dijon , 

entre les rivières d’Ouche 
et de Suzon. 

Saône-et-Loire. 

Mâcon , 

aux bords de la Saône. 

Ain. 

Bourg , 

sur la Reyssousse. 

Isère. 

Grenoble , 

sur l’Isère. 
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Division du Midi — 5 / Département. 


DÉI’ARTEMENS. 

Hautes-Alpes. 

Basses-Alpes. 

Y^r, 

Bouches-du-Rhô- 

ne. 

Vaucluse. 

Drôme. 

Ardèche. 

Loire. 

Rhône. 

Puy-de-Dôme. 

Cantal. 

Haute-Loire. 

Lozère. 

Gard. 

Hérault. 

Aveyron. 

Tarn. 

Aude. 

Pyrénées-Orien- 
’ taies. 

Arriége. 

Haute-Garonne 

Lot. 

Lot-et-Garonne. 

Tarn-et-Garon- 

ne. 

Gers. 


CHEFS-LIEUX. 

Gap, 

Digne , 
Draguignan , 
Marseille , 

Avignon , 

Valence > 
Privas, 

Montbrison , 
Lyon, 
Clermont» 
Aurillac , 

Le Puy , 

Mende , 

Nîmes , 
Montpellier , 

Rodez , 

Alby, 

Carcassonne , 
Perpignan , 

Foix, 
Toulouse , 
Cahors , 
Agen, 
Montauban , 


Hautes-Pjrénées. 

Basses-Pyrénées. 

Landes. 

Gironde. 

Dordogne. 

Corrèze. 


SITUATION. 

sur la Bène. 
j sur la Bléone. 
sur la rivière d’Artuby. 
port sur la Méditerranée. 

sur le Rhône, près de la 
Durance. . • 

sur le Rhône, 
sur un côteau près du 
Rhône, 
sur la Vezize. 
sur la Saône et le Rhône, 
sur l’Arlier. 
sur la Jordane. 
sur le penchant d’un ro- 
cher. 

sur le Lot. 

dans une belle plaine, 
sur uue colline près du 

La0Z * 

sur une éminence près de 
l’Aveyron, 
sur le Tarn, 
sur l’Aude, 
sur le Tel. 

| sur l’Arriége. 
sur la Garonne, 
sur le Lot. 
sur la Garonne, 
sur le Tarn. 


Auch , 

Tarbes , 

Pau, 

Mont-de-Marsan, 
Bordeaux , 
Périgueux, 
Tulles , 


sur une montagne , près 
du Gers, 
sur 1 Adour. 
sur le Gave de Pau. 
sur la Midouze. 
au bord de Garonne, 
sur l’isle. 
sur la Corrèze. 


Digitized by Google 



— 51 — 


Division de V Ouest. — 

15 Déparlemens. 

DÉPARTEMENS. 

CHEFS-LIEUX . 

SITUATION. 

Charente.. 

Angoulèfce, 

sur une montagne, près 
de la Charente. 

Charente- Infé- 
rieure. 

La Rochelle , 

port. 

Vendée. 

Bourbon-Ven- 

dée, 

sur la rivière d’Yon. 

Deux-Sèvres. 

Niort , 

sur la Sèvre. 

Maine-et-Loire. 

Angers, 

sur la Mayenne. 

Loire-Inférieure. 

Nantes , 

sur la Loire. 

Morbihan. 

Vannes , 

sur un canal qui commu- 
nique avec le Morbihan. 

Finistère. 

Quimper , 

sur l’Oder et le Benaudet. 

Côtes-du-Nord 1 . 

Saint-Brieux, 

à une demi-lieue de la mer. 

Ille-et-Vüaine. 

Rennes , 

sur la Vilaine. 

Manche. 

Saint-Lô, 

sur la Vire. 

Calvados. 

Caen, 

sur l’Orne. 

Orne. 

Alençon , 

sur la Sarthe. 

Mayenne. 

Laval , 

sur la Mayenne. 

Sarthe. 

Le Mans, 

sur la Sarthe. 

Division 

du Centre. — 

19 Déparlemens. 

DÉPARTEMENS. 

CHEFS-LIEUX. 

SITUATION. 

Seine-Inférieure. 

Rouen , 

sur la Seine. 

Eure. 

Évreqx, 

sur l’Iion. 

Eure-et-Loir. . 

Chartres , 

sur l'Eure. 

Loir-et-Cher. 

Blois, 

sur la Loire. 

Indre-et-Loire. 

Tours , 

sur la Loire. 

Indre. 

Cbâteauroux , 

sur l’Indre. 

Vienne. 

Poitiers, 

sur le Gain. 

Haute-Vienne. 

Limoges , 

sur la Vienne. 

Creuse. 

Guéret, 

sur la Gartempe. 

Allier. 

Moulins , 

sur l’Ailier. 

Cher. 

Bourges , 

sur l’Auron et l’Evre. 

Nièvre. 

Ne vers. 

sur la Loire. 

Loiret. 

Orléans, 

sur la Loire. 

Yonne. 

Auxerre , 

au bord de l’Yonne. 

Aube. 

Troyes, 

sur la Seine. 

Marne. 

Cbâlons , 

sur la Marne. 

Seine-et-Marne. 

Melun , 

sur la Seine. 

Seine-et-Oise. 

Versailles, 

à quatre lieues de Paris. 

Seine. 

Paris , 

sur la Seine. 
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Division d'au-delà des Mers . 


DÉPARTEMENT. 

La Corse. 


CHEF-LIEU. 

Ajaccio, 


SITUATION, 
port de mer. 


ALGÉRIE. 

Cette conquête est encore gouvernée militai- 
rement. 


COLONIES. 


La Guadeloupe. 

La Martinique. 

La Guiane et l’ile de Cayenne. 

lie de Bourbon. 

Indes-Orientales. 

D. Quelles sont les principales productions de la 
France ? 

R. Ce sont: le blé, le vin, le cidre, les olives, 
les chanvre, le lin , le tabac , le safran, la man- 
ne, la soie, les laines, les bois de construction et 
de chauffage. 

D. Quelles sont les principales exportations de la 
France ? 

R. Ce sont, parmi les produits de son sol: le 
vin, l’eau-de-vie, le vinaigre, l’huile, les grains, 
les fruits , le sel : et parmi les produits de son 
industrie , qui depuis cinquante ans, a fait d'é- 
tonnans progrès, ce sont: les étoffes de soie, les 
toiles, les dentelles, le papier, les caractères 
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d’imprimerie, les livres, les bijoux, les meu- 
bles, les bonbons, les liqueurs, etc. 

D. Quelles sont les principales curiosités , anti- 
ques ou modernes , de la France ? 

R. Ce sont: 1° dans le département du Bas- 
Rhin, à Strasbourg , le clocher de la cathédra- 
le, haut 574 pieds, avec une horloge qui mar- 
que les heures, les jours, les mois et le cours de 
plusieurs planètes. 

2° Dans le département de la Charente-In- 
férieure, à Saintes, le bel arc de triomphe cons- 
truit par les Romains. 

3° Dans le département du Doubs, à Or- 
nans, un puits naturel, nommé puits de la 
Brême, dont l'eau regorge extraordinairement 
dans les tems pluvieux et jette une grande quan- 
tité de poissons. 

4° Dans le département du Gard, à Nîmes, 
la Maison carrée et les Arènes Romaines ; et 
à trois lieues d’Uzès, le pont du Gard, bel aque- 
duc romain composé de trois rangs d’arcades 
les unes sur les autres, et construit entre deux 
montagnes qu’il réunit. 

5° Dans le département de l’Isère , à six 
lieues de Grenoble , la grande Chartreuse où 
se retira Saint-Bruno ; et tout près de la même 
ville, la Fontaine-Ardente d’où s’échappent des 
flammes qui brûlent le papier , la paille et le 
bois; la poudre à tirer seule n’y prend point feu. 
Dans le même département, dans la ville devien- 
ne , la maison où mourut Ponce-Pilate. 

6° Dans le département de la Seine, à Paris, 
le Louvre, le Panthéon, la Bourse, la Made- 
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leine et l’bfttel des Invalides ; et une infinité 
d’autres que vous apprendrez lorsque vous serez 
plus avancés. 

7° Dans le département de l’Ardèche , le 
pont de l’Arc formé par les eaux de F Ardèche 
même en passant sous , un rocher qu’elles ont 
creusé. 

D. Quelle est la capitale de la Francel 

R. C’est Paris, l'une des plus belles , des plus 
grandes, des plus peuplées, des plus commer- 
çantes et des plus riéhés villes du monde. 

D. Y a-t-il longlems que cet État existe ? 

R. Le royaume de France est le plus ancien 
de l’Europe. 11 a commencé l’an 420 de i’ère 
vulgaire. 

D. Combien y-a-t-ïl eu de rois en France ? 

R. La France a eu 70 rois et trois empereurs, 
qui se partagent en cinq races ou dynasties. 

La première race, dite des Mérovingiens, tire 
son nom de Mérovée, troisième roi de France ; 
elle a eu 22 rois. 

La seconde race, dite des Carlovingiens , a 
pris son nom de Charlemagne , qui en a été le 
premier empereur; elle a eu 12 rois. 

La troisième , dite des Capétiens , doit sou 
nom J à Hugues Capet, qui est le premier roi de 
cette race ; elle comprend 34 rois , dont le der- 
nier fut Charles X. 

La quatrième, dite Napoléonienne , doit son 
nom à Napoléon Bonaparte, Corse, qui en fut 
le premier empereur. 

La cinquième, dite Orléaniste , doit son nom 
à Louis Philippe, duc d'Orléans, qui, proclamé 
en 1830 ; a été détrôné en 1848. 
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D. Pourquoi les rois de France portaient-ils le 
litre de rois de Navarre ? 

R. La Navarre est une province d’Espagne 
qui a le titre de royaume, et qui autrefois a eu 
des rois particuliers. Ferdinand, roi d'Aragon et 
de Castille, enleva cet état en 1512, à Jean d’Al- 
bret, et à Catherine, reine de Navarre, sa fem- 
me, qui ne conservèrent plus que la Basse-Na- 
varre, petit royaume de 8 lieues de long sur o 
de large. La principale ville était St.-jean-Pied- 
de-Port. Henri d’Albret, fils de Jean, ne régna 
non plus que dans celte petite partie de la Na- 
varre. Sa fille, appelée Jeanne, épousa en 1548 
Antoine de Bourbon, et en eut entre autres en- 
fans Henri IV, qui devint roi de France. Ce grand 
roi laissa la couronne de France et de Navarre 
à Louis XIII, son fils ; et , depuis cette époque, 
les rois joignirent à leur titre de roi de France, 
celui de roi de Navarre. La Basse-Navarre est 
occupée aujourd’hui par le département des Bas- 
ses-Pyrénées. 

D. Quels sont la population , le gouvernement et 
la religion de la France ? 

R. On compte en France environ 30,000,000 
d’habitans. Le gouvernement actuel est un em- 
pire constitutionnel. La religion catholique est 
celle de la majorité des Français; mais il y a li- 
berté de culte. 

D. Quel est le souverain actuel de la France ? 

R. C’est l’empereur Napoléon 111 ; hé le 20 
avril 1808. 
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LEÇON VI 

DE LA BELGIQUE. 

’D. Qu'est-ce que la Belgique ? 

R. C’est un petit, mais riche état qui, en 1830 
se révolta contre la Hollande, dont il faisait par- 
tie; et, aidé par la France, obtint son indépen- 
dance. 

D. Quelles sont les limites de la Belgique ? 

R. Ce sont: au N. le royaume de Hollande: à 
l'E. le Limbourg hollandais, la Prusse rhénane 
et le grand-duché de Luxembourg; au S. la Fran- 
ce; et à l’O. la France et la mer du Nord. 

D. Comment divise-t-on la Belgique ? 

R. En neuf provinces, qui sont: 

Flandre occidentale, Flandre orientale , Hai- 
naut, Brabant, Anvers, Limbourg, Liège, Na- 
mur, Luxembourg; et dont les villes principa- 
les sont: Bruxelles, Gand, Bruges et Liège. 

D. Quel aspect présente le sol de la Belgique et 
quel en est le climatl 

R. Le sol est plat dans le nord et accidenté 
dans les provinces méridionales. Il est partout 
fertile et très-bien cultivé. Les Flandres et la 
province d’Anvers offrent des plaines immenses 
et des riches prairies ; les provinces de Liège , 
de Luxembourg et de Namur sont. entrecoupé- 
es de montagnes boisées et de vallons délicieux 
ornés de nombreuses maisons de campagne. Le 
climat de la Belgique est tempéré, quoique sujet 
à de fréquentes variations ; l’air y est générale- 
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ment pur et salubre, si ce n’est sur les bords de 
la mer du Nord. 

D. Quels sont les productions , l’industrie et le 
commerce de la Belgique ? 

R. On y récolte des grains de toute espèce : 
du lin, du chanvre, du houblon , du colza, de 
la garance , du tabac et des légumes en très- 
grande quantité. Dans quelques endroits des 
provinces méridionales on fait des vins très lé- 
gers, mais d’un goût assez agréable. Ses mines 
de houille, de fer, de plomb, de cuivre, de zinc, 
d’alun , etc ; ses fonderies de fer , d’acier , de 
tôle, de fer-blanc, de cuivre , et de zinc ; ses 
manufactures d’armes , de machines , de quin- 
caillerie , de coutellerie , d’orfèvrerie, de bijou- 
terie, de voitures, de poteries, de porcellaines, 
de verres, glaces et cristaux; et ses nombreuses 
fabriques de toute espèce enrichissent de jour 
en jour ses heureux habitans. 

D. Quelle est la capitale de la Belgique ? 

R. C’est Bruxelles , bâtie en amphithéâtre , 
sur le penchant d’une colline , au pied de la- 
quelle elle s’étend à l'ouest dans une riche prai- 
rie arrosée par plusieurs bras de la Senne. 

D. Quels sont la population , la religion et le 
gouvernement de la Belgique ? 

R. La population est de 4, 400,000 habitans. 
Tous les cultes sont professés librement ; mais 
les deux tiers des Belges professent la religion 
catholique. Le gouvernement est monarchique 
constitutionnel. 

D. Quel est le roi actuel de la Belgiquèl 
R. C’est Léopold I r , de la maison Saxe-Co- 
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bourg, né le 16 Décembre 1790. Son fils Léo- 
pold-Louis-Pbilippe, héritier de la couronne, né 
le 23 Mars 1835 , porte le titre de duc de Bra- 
bant. 


LEÇON VIII 

DE LA HOLLANDE. 

D. Qu’est-ce que la Hollande ? 

R. C'est un petit royaume au nord de la Bel- 
gique qui formait anciennement une puissante 
république dont la marine fut longtems la pre- 
mière de l’Europe. 

D. Quelles sont les limites de la Hollande ? 

R. Ce sont: au N. et à l’O. la mer du Nord; 
à l’E. le Hanovre et la Belgique; et au S. la Bel- 
gique. 

D. Comment se divise la Hollande ? 

R. En douze provinces , .savoir: la Hollande 
septentrionale, la Hollande méridionale, 4a sei- 
gneurie d’Utrecht, le duché de Gueldre, la sei- 
gneurie de Groningue , la seigneurie de Frise , 
la seigneurie de Drenthe, la seigneurie d’Over- 
Yssel , le comté de Zélande , le Brabant septen- 
trional , le Limbourg , et le grand-duché de Lu- 
xembourg. 

D. Quel aspect présente le sol de la Hollande et 
quel en est le climat ? 

R. Le sol de Hollande présente l’aspect d’un 
vaste marais desséché et entrecoupé d’un grand 
nombre de golfes, de lacs, de canaux, et d’eaux 
bourbeuses ; mais décoré aussi de villes ma- 
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gnifiques, de charmans villages et de délicieuses 
maisons de campagne. Quelques parties du pays 
sont plus basses que la mer , et préservées des 
inondations par d’immenses digues élevées à 
grands frais et dont la rupture a quelquesfois 
causé l’inondation de provinces entières. Ses 
braves et industrieux habitans ont tiré de ce sol 
ingrat tout le parti possible, ils ont changé leurs 
marais en d’excellens pâturages dont ils en- 
graissent des bestiaux qu’ils tirent du Jütland. 
Une multitude de canaux facilitent l’écoulement 
des eaux et établissent des communications en- 
tre presque toutes les villes. Les Hollandais ont 
réparé, par leur industrie , l’ingratitude du sol 
qu’ils habitent , et leur habilité dans le com- 
merce leur procure de grandes richesses. L’air 
de cette contrée appelée autrefois Batavie , est 
en général humide, mal-sain et très-froid en 
hiver- 

D. Quelle est la capitale delà Hollande ? 

R. C’est La IIaje, une des plus belles villes 
de l’Europe, par son étendue , le nombre et la 
beauté de ses palais et de ses rues, ses promena- 
des agréables, et son commerce immense; c’est- 
là que se tient l’assemblée des étals-généraux. 

D. Quels sont la population , le gouvernement et 
la religion de la Hollande ? 

R. On compte dans ce royaume 2 millions 
600 mille habitans. Le gouvernement est une - 
monarchie constitutionnelle , et l’héritier de la 
couronne prend le titre de prince d’Orange. Le 
calvinisme est la religion dominante , mais les 
autres cultes y sont tolérés. 
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D, Quel est le souverain actuel du royaume de 
Hollande ? 

R. C’est Guillaume II, né le 6 Décembre 1792. 
Son fils Guillaume-Alexandre, né le 19 Février 
1817 , est l’héritier présomptif de la couronne. 


LEÇON VIII 

» 

DE LA SUISSE. 

D. Qu'est’Ce que la Suisse ? - 

R. C'est l’ancienne Helvétie , ou la contrée 
la plus élevée de l’Europe. 

D. Quelles sont les limites de la Suisse ? 

R. Elle est bornée à l’O. par la France et la 
Savoie; à l’E. par le Tyrol autrichien , la Lom- 
bardie, le Vénitien, et le Piémont; au N. par la 
France, le grand duché de Bade, et le royaume 
de Wurtemberg. 

D. Quel aspect offre la Suisse et quel est le cli- 
mat de celte contrée ? • 

R. La Suisse est entrecoupée de lacs et de ri- 
vières. Les Alpes l'entourent au Sud et à l’Est, 
et y jettent plusieurs ramifications ; le Jura la 
borne au nord-ouest et s’étend dans la partie 
septentrionale. C'est le pays d’Europe qui offre 
le plus de sites pittoresques et de sublimes hor- 
reurs. Les champs bien cultivés et les riches pâ- • 
turages qu’on voit à la base des montagnes con- 
trastent avec leurs affreux précipices, et leurs 
sommets couronnés éternellement de neige et 
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de glace d’où se détachent , avec un horrible 
fracâs, ces énormes avalanques qui, grossissant 
à mesure qu’elles roulent, écrasent quelquefois 
les hommes, les troupeaux et les villages. Le 
climat varie suivant l’élévation où l’on se trou- 
ve : on jouit dans les vallées d’une douce tem- 
pérature. 

D. Comment divise-t-on la Suisse ? . 

R. En 22 cantons qu’on sépare en trois clas- 
ses : 8 au nord, 12 au centre et 2 au sud. Les 
8 au nord sont: Bâle, Soleure, Argovie , Zu- 
rich, Schaffouse, Thurgovie, Saint-Gall, Appen- 
zel. — Les 12 au centre, sont: Zug, Glaris, Les 
Grisons, Schwitz, Uri, Untervald, Lucerne, 
Berne, Fribourg, Neuchâtel, Yaud, Genève. — 
Les 2 au sud sont: Valais, Tessin. 

D. Quelles sont les principales curiosités natu- 
relles de la Suisse ? 

R. On remarque particulièrement les glaciers 
des Alpes, qui ressemblent à des mers de glace, 
Ja chute du Rhin, près de Schaffouse; et près du 
lac de Thun , la cascade de Staubbach , qui a 
751 pied de hauteur. 

D. Donnez-moi quelques détails sur Vinduslrie 
et les productions de la Suisse? 

R. La Suisse a des fabriques très-estimées 
d’horlogerie et de mousselines. Elle ne fournit 
pas assez de grains pour la consommation de 
ses habitans , dont la principale richesse con- 
siste dans leurs troupeaux. En général, ce pays 
est pauvre et offre peu de ressources: aussi voit- 
on les Suisses s’engager journellement au ser- 
vice des puissances étrangères. • • 
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D. Quels sont la population, le gouvernement 
et la religion de la Suisse ? 

R. La population est évaluée à 2,035,000 ha- 
bitans. Chaque canton de la Suisse forme une 
république particulière : les 22 cantons réunis 
forment une république fédérative. La diète an- 
nuelle se tient successivement à Berne , à Lu- 
cerne et à Zurich. Le chef dè la république por- 
te le titre de Landamman; il préside la diète, et 
a la garde du sceau de la Confédération. Ses 
fonctions ne durent qu’un an. Il y a en Suisse 
environ 1,000,000 de calvinistes; le reste de la 
population est catholique. 

LEÇON IX 

de l’empire »’ Autriche. 

D. Quels sont les pays que composent l'empire 
<f Autriche"! 

R. L'empire d’Autriche se compose ; I® des 
pays allemands ou pays compris dans la con- 
fédération du Rhin: ils comprennent tout le cer- 
cle d’Autriche, une partie du cercle de Bavière; 
la Bohême, la Moravie et une partie de la haute 
Silésie avec le duché d’Auschwitz ; 2° des pays 
italiens, c’est-à-dire, l’ex-république de Veni- 
se, la Lombardie avec le duché de Mantoue; la 
Valteline , le comté de Bornio et de Chiavenna 
et quelques fractions de territoire des états du 
pape et du duché de Parme ; 3° des pays hon- 
grois, parmi lesquels on compte non- seulement 
le royaume de Hongrie avec ses royaumes an- 
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nexes de Slavonie et de Croatie, mais encore la 
grande principauté de Transylvanie et les con- 
fins militaires; la Dalmatie , l'Albanie et la ré- 
publique de Raguse; 4° des pays polonais, ou 
le royaume de Gallicie, une petite partie de ce- 
lui de Londomirie et la partie N.-O. de la Mol- 
davie appelée Boukowine,dans la Turquie d'Eu- 
rope. 

D. Quelles sont les limites de ce vaste état? 

R. Ce sont : à l’O. le Tessin et des ramifica- 
tions des Alpes qui le séparent des États Sardes 
et de la Suisse, et pour limite commune avec la 
Bavière , une partie des cours de la Salza , de 
l’Ion et le Bohmerwal. Au S. une partie du Da- 
nube et de la Save le sépare de la Turquie. La 
mer Adriatique touche ses côtes, et lé Pô le sé- 
pare des états de l’Église et des duchés de Par- 
me et de Modène. A l’E. il est en partie séparé 
de la Russie par le Podhorze, et de la Turquie 
par la partie méridionale des Karpjfths ; au N. 
l’Erz-Gebirge le confine avec la Saxe ; le Rei- 
sen-Gebirge ou Monts-Géans, les Sudètes et une 
partie du cours de la Vistule le séparent de la 
Prusse, et une autre partie de la Yistule le bor- 
ne avec la Pologne. 

D. Comment divise-t-on l'empire d' Autriche! 

R. En quinze gouvernemens, savoir: 8 dans 
les pays allemands; la Basse-Autriche, la Hau- 
te-Autriche , le Tyrol , la Styrie , le royaume 
d’Ulirie, Trieste, le royaume de Bohème, la Mo- 
ravie et la Silésie; — 2 en Italie: Milan, Veni- 
se; — 4 dans les états hongrois: le royaume de 
Hongrie avec les deux royaumes de la Croatie et 
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de la Slavonie, la Transylvanie, les confins mili- 
taires, le royaume de Dalmatieavec l’Albanie; — 
1 dans les états polonais: le royaume de Gali- 
cie. Ces 15 gouvernemens se subdivisent en cer- 
cles , districts , comitats ou comtés , généra- 
nts, etc. 

D. Quelle est la capitale de l’empire d’Autriche ? 

R. C'est Vienne, sur le Danube. Cette ville a 
été prise par les Français, en 1805 et en 1809. 

D. Quels sont la population, le gouvernement et 
la religion de l’empire d’ Autriche! 

R. On en évalue la population à environ 
34, 000, 000 d’babitans , divisés en quatre na- 
tions principales : les Allemands, les Slaves, les 
Hongrois et les Italiens. Le gouvernement est 
absolu. La religion catholique est la dominante, 

D. Quel est l’empereur <X Autriche actuellement 
régnant ? 

R. C’est François-Joseph l r , né le 18 Août 
1830. ' 


LEÇON X 

DE LA PRUSSE. 

m 

D. De quoi se compose la Monarchie Prus- 
sienne! 

R. La Monarchie Prussienne se compose de 
deux masses bien distinctes et très-inégales : 
l’une la partie orientale, ou pays à l’E. du Wé- 
ser; et l'autre la partie occidentale, ou pays 
à l’O. du Wéser. La première est la plus consi- 
dérable et forme le noyau du royaume. 
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D. Quelles sont les limites de ces deux parties de 
la Prusse ? 

R. La première a pour limites à l'O. la Hes- 
se électorale, le Hanovre et le Brunswick ; au 
N. les deux duchés de Mecklembourg et la mer 
Baltique; à PE. la Russie et l’Autriche; au S. la 
Silésie, la Bohême et la Saxe. La seconde a pour 
limites au N. la Hollande et le Hanovre; à l'E. 
le Hanovre , les deux Lippes , le Yaldeck , les 
deux Hesses et le Nassau ; au S. E. le Birfken- 
fiel et la Bavière ; à PO. la Hollande. 

D. Comment divise-t-on cette monarchie ? 

R. Elle est partagée en 8 provinces, qui com- 
prennent 25 gouvernemens , ainsi qu’il suit : 
1° Postdam et Francfort dans le Brandebourg; 
2° Stettin , Koestin et Stralsund dans la Pomé- 
ranie i 3° Breslau , Liegnitz et Kœslin dans la 
Silésie; 4° Posen et Bromberg dans le grand 
duché de Posen : 5° Kcenigsberg , Gubinnen , 
Dantzig , et Marienwerder dans la Prusse : 6° 
Magdebourg, Mersebourg et Erfurt dans la Sa- 
xe ; 7° Munster , Minden et Arensberg dans la 
Westphalie; 8° Cologne, Dusseldorf, Coblentz, 
Aix-la-Chapelle et Trêves dans la province rhé- 
nane. 

D. Quelle est la capitale de la Prusse ? 

R. C'est Berlin, sur la Sprée, l’une des plus 
belles villes de l’Europe. On y remarque le châ- 
teau royal , la statue du grand électeur Frédé- 
ric-Guillaume, le palais Mon-Bijou , etc. 

Les Français y entrèrent en 1806. 

D. Quels sont la population, le gouvernement et 
la religion de la Monarchie Prussienne ? 
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R. La population s'élève à 12,000,000 d'ha- 
bitans. Le gouvernement est une monarchie con- 
stitutionnelle. Le luthéranisme est la religion 
dominante; maison y compte environ 4,1)00,000 
de catholiques. 

D. Quel est le roi de Prusse actuellement ré- 
gnant ? 

R. C'est Frédéric-Guillaume IV, né le 15 O- 
ctobre 1795. 


LEÇON XI 

DES ÉTATS SECONDAIRES DE i/aLLEXAGNE 

OU 

DE LA CONFÉDÉRATION GERMANIQUE. 

D. Qu'appelez-vous Confédération germanique ? 

R. C'est la ligue des princes souverains et des 
villes libres de l’Allemagne , en y comprenant 
l’empereur d’Autriche, les rois de Prusse, de 
Danemarck , et de Hollande. 

D. Quel est le but de cette confédération'} 

R. Le maintien de la sûreté extérieure et in- 
térieure de l'Allemagne, de l’indépendance et 
l’inviolabilité des états confédérés. 

D. Qu'appelez-vous Allemagne ? 

R. L’Allemagne, qui porta aussi autrefois le 
nom de Germanie, est, un vaste pays borné au 
N. par la mer Baltique, le Danemarck et la mer 
4’Allemagne; à l’E. par la Pologne, la Hongrie 
et la Bohème; au S. par la Suisse et les Alpes 
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qui la séparent de l’Italie; à l’O. par la France, 
la Belgique et la Hollande. 

D. Quels sont le climat et le territoire de V Al- 
lemagne ? 

R. L’air de cette vaste contrée est sain et tem- 
péré. Le territorie est généralement bon et fer- 
tile. 

D. Quels sont les principaux États de la Confé- 
dération germanique ? 

R. Ce sont: outre l’empire d’Autriche, le roy- 
aume de Prusse, celui de Danemarck , et celui 
de Hollande, les états suivans: 1° le royaume 
de Bavière; 2° le royaume de Saxe ; 3° le roy- 
aume de Hanovre ; 4° le royaume de Wur- 
temberg ; 5° le grand-duché de Bade ; 6° le 
grand-duché de Hesse ; 7° le grand-duché de 
Oldenbourg ; 8" les grands-duchés deMecklen- 
bourg-Schwerin et de Mecklembourg-Strelitz ; 
9° le grand-duché de Saxe-Weymar ; 10° les 
villes libres de Lubeck, de Francfort, de Brême 
et de Hambourg. 

DU ROYAUME DE BAVIÈRE. 

, t 

ü. Quelle est la capitale du royaume de Bavière ? 

R. C'est Munich, grande et belle ville sur l’I- 
ser. Elle a été prise par les Français en 1800, 
et en 1805. 

D. Quelles sont les autres villes les plus remar- 
quables du royaume de Bavière ? 

R. Ce sont: Passaw , belle et forte ville , au 
confluent de I’Inn et de l’Hz, dans le Danube ; 
Amberg, jolie ville sur la rivière de Wils; Nü- 
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remberg, ville très-belle et très-commerçante , 
sur la Preignitz; Aügsbourg, sur le Lech; Ans- 
pach, sur uoe rivière de même nom; Kempten, 
sur l’IUer; Batisbonne , où siégeait autrefois la 
diète de l’empire d’Allemagne ; Straubing, sur 
Je Danube ; Memmingen , près de l’iller ; Bür- 
ghausen, sur la Saltz; Braünau, sur l’ Inn ; In- 
golstadt, sur le Danube; Aschaffenbourg, qui 
a un fort beau palais ; Wurtzboürg , grande et 
J>elle ville, sur le Mein; Deux Ponts , sur l’Erl- 
bac; il y a un beau château et des manufactures 
de drap et d’acier ; Kaiserslautern , sur la 
Lautern; Spire , sur la Speyer ; Landau , place 
forte, etc. 

D. Quel est le roi actuel de Bavière ? 

B. C’est Maximilien-Joseph H , né le 28 No- 
vembre 1811. Son fils Louis-Othon-Frédéric, 
né le 25 Août 1845, est l’héritier présomptif de 
la couronne. 


DU ROYAUME DE SAKE. 

D. Faites connaître la Saxe ? 

B. La Saxe est riche en produits d’agricultu- 
re et de minéralogie. Son climat est très-doux. 

D. Quelle est la capitale du royaume de Saxe ? 

B. C’est Dresde , sur l’Elbe. Elle a été prise 
par les Français, en 1806. 

D. Quelles sont les autres villes remarquables de 
ce royaume ? 

B. Ce sont; Leipsick, grande, riche, forte et 
célèbre ville , qui a une fameuse université et 
des foires très-renommées ; Boutzen ou Büdis- 
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sin, belle ville sur la Sprée ; Freyberg , viHe 
forte; Chehmitz , où sont les belles filatures de 
coton de Macédoine ; Messein, sur l’Elbe, ville 
reuommée pour sa manufacture de porcelaine , 
la plus ancienne de l’Europe; Pirna , aussi sur . 
l’Elbe; Plaüen, qui a des manufactures de mous- 
selines et de toiles de coton, etc... 

D. Quel est le roi actuel de Saxe ? 

R. C’est Frédéric- Auguste, né le 18 Mai 1791. 

DU ROYAUME DE UAHOVRE. 

D. Que produit le royaume de Hanovre ? 

R. Ce pays uni, aride, sablonneux ou maré- 
cageux, excepté au sud, où s’élèvent les hautes 
montagnes du Harz , produit du blé et d’au* 
très graius, de bons fruits, du lin, du chanvre, 
du tabac et de la garance , et fournit beaucoup 
de bois de chauffage et de construction. Les 
abeilles y sont un objet important ; mais les 
principales richesses viennent des minéraux. 

D. Quelle est la capitale du royaume de Ha- 
novre? 

R. C'est Hanovre , sur la Leine * il y a une 
belle bibliothèque , des manufactures de toiles 
de coton , et une raffinerie de sucre. Les envi- 
rons sont ornés de jolies maisons de campagne. 

D. Quelles sont les autres villes principales du 
royaume de<Hanovre ? 

R. Ce sont: Lünebourg, grande, belle et forte 
ville, située sur la rivière d’ilmenow, qui tom- 
be dans l’Elbe. Ses salines forment sa principale 
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richesse. On y fabrique des étoffes de laine, des 
toiles , des dentelles de fil , etc.; Verden , sur 
l’Aller; Gottingue , sur la Leine ; Brunswick , 
capitale d’un duché de même nom ; Cuxhaven , 
avec un bon port , à l’embouchure de l’Elbe ; 
Embdem, aussi avec un port; Aurich, Werni- 
gerode , etc. 

D. Quel est le souverain actuel du royaume de 
Hanovre? 

R. C’est Georges Y. 

DU ROYAUME DE miRTEMBERG. 

D. Quelle est la capitale du royaume de Wur- 
temberg? 

R. C'est Stuttgard , belle ville, près du Ne- 
cker. 

D. Quelles sont les autres villes remarquables du 
royaume de Wurtemberg ? 

R. Ce sont: Tübingen, jolie et forte ville, sur 
la rive gauche du Necker, Ludwjsbourg , jolie 
ville qui a des manufactures d’étoffes de soie , 
de draps et de porcelaine ; Wildberg , sur la 
rivière de Nagold ; Wjldrad , qui a des sour- 
ces chaudes; Urach, qui a de bonnes manufac- 
tures d'étoffes de soie , de laine et coton. Et- 
wangen , ville assez belle ; Lowenstàn , qui a 
des eaux minérales dans son voisinage; HeiL- 
bronn, sur le Necker; Weit, patrie du célèbre 
astronome Keppler; Rbutlingen , prés du Ne- 
cker; GMUNn.sur la Remnitz; Uim, sur le Da- 
nube, prise par les Français en 1803. 
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D. Quel est le roi actuel de Wurtemberg! 

R. C’est Guillaume, né le 27 Septembre 1781. 
Son fils Charles-Frédéric , né le 6 Mars 1823 , 
est l’héritier présomptif de la couronne. 

ÉTATS DU GRAND-DUC DE BADE. 

D. Quelle est la capitale des étals du grand-duc 
de Bade ? 

R. C’est Carlsruhe, jolie ville, près du Rhin. 

D. Quelles sont les autres villes remarquables des 
états du grand-duc de Bade? 

R. Ce sont : Heidelberg , sur le Necker : Ma- 
niïeim, jolie ville au confluent du Necker et du 
Rhin ; il y a une académie , un observatoire , 
un jardin botanique , des manufactures d’ou- 
vrages en similor, ou or de Manheim ; Mos- 
bach, jolie ville près du Necker; Philipsbourg, 
près du Rhin ; Rastadt , célèbre par le congrès 
qui s’y tint en 1798; Bade, qui a dans son voi- 
sinage des eaux minérales renommées ; Fri- 
bourg, ville bien bâtie, et qui commerce en 
cristaux et pierres précieuses; Constance, belle 
ville, sur le lac du même nom, à l'endroit où le 
Rhin en sort. 

D. Quel est le souverain actuel de Bade ? 

R* C’est le grand-duc Louis , né le 15 Août 
1824. 


ETATS DU GRAND-DUC DE HESSE-DARMSTADT. 

1). Quelle est la capitale des états du grand-duc 
de Hesse-Darmstadt ? 
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R. C’est Darmstadt , sur une petite rivière 
qui tombe dans le Rhin. Ce duché comprend 
encore la ville de Mayence , au confluent du 
Mein et du Rhin : on y commerce sur tout en 
vin, tabac, et jambons très-renommés. 

D. Quel est le grand-duc actuel de Hesse- Darm- 
stadt 1 

R. C’est Louis III. 

VILLES LIBRES DE LÀ COU FÉDÉRATION 
GERMANIQUE . 

D. Faites-moi connaître Francfort ? 

R. Francfort est une grande et belle ville , 
située sur le Mein. La confédération germani- 
que y tient sa diète 

D. Dites ce qu’est Lubeck ? 

R. Lübeck, près de la mer Baltique, a un bon 
port. Cette ville est célèbre par une victoire san- 
glaute que les Français y remportèrent sur les 
Prussiens, en 1806. 

D. Qu’est-ce que Brême a de remarquable? 

R. Brême , ville très-commerçante , sur le 
Wéser, a un bon port. Il y a aussi un bon ob- 
servatoire, où le célèbre astronome M. Olbers, 
a fait la découverte de deux planètes, Pallas 
et Vesta. 

D. Apprennez-moi ce que vous savez de la ville 
de Hambourg ? 

R. Hambourg, est une ville belle , grande et 
très-commerçante, avantageusement située sur 
la rive septentrionale de l’Elbe, et sur l'Alster : 
elle a été fondée par Charlemagne. 
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1). Quels sont la population , la religion et le gou- 
vernement de V Allemagne! 

R . üo compte en Allemagne environ 30,000,000 
d’habitans , dont 18,000,000 de catholiques et 
12,000,000 de protestons. La religion catholi- 
que domine au sud, la religion protestante do- 
mine au nord. L’Autriche est une monarchie 
absolue; les autres ont un gouvernement repré- 
sentatif. 

DIVISION DES CONTRÉES DE L’EUROPE AU SUD. 

LEÇON XII. 

ROYAUME DE PORTUGAL. 

D. Quel est le climat du Portugal ? 

R. Il est moins chaud que celui d’Espagne , 
parcequ’il est rafraîchi par les vents de mer. Le 
territoire est très-fertile en vin , huiles , oran- 
ges. Les Français s’emparèrent de ce pays en 
1807. 

D. Quelles sont les limites du royaume de Por- 
tugal ? 

R. Le Portugal est borné au S. et à l’O. par 
l’Océan Atlantique ; au N. et à 1’ E. par l’Es- 
pagne , vers laquelle il a en partie par limites, 
dans la première de ces directions le Minho, et 
dans la seconde , le Manzanas , le Douro , l’Al- 
ginda, l’Elga, le Tage, la Guadiana, et la Chauza. 

D. Comment se divise la Monarchie Portugaise ? 

R. Elle est partagée en 6 provinces et dans 
l’archipel des Açores. L’Archipel des Açores 
Porcella Géog. 4 
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se compose des îles; 1° Tereeira , où se trouve 
Agra; 2° San Jorge avec Villa de Vellas; 3" Gra- 
ciosa; 4° Fayal avec Horta; 5"Prio avec Villa de 
Lages; 6° Flores avec Santa-Cruz; 7°Corvo; 8 J San 
Miguel avec Ponta-Delgada et Ribeira-Grande $ 
9° Santa-Maria. — Les 6 provinces sont divisées 
en 44 comareas ou arrondissemens , ainsi qu’ il 
suit: 1° la province d’EsTRAMADURE en renfer- 
me 11 , qui sont; Lisbonne, sur le Tage, Torres- 
Vedras, Castanheira, Alemquer, Leiria, Alcobo- 
ça, Thornar, Ourem, Chaode, Couce, Santarem, 
Sétubal ; — 2° la province d’ALEMTÉJo en com- 
prends; Évora, dans une grande plaine, Beja,Ou- 
rique-, Vilia-Vicosa , Elevas, Portalègre, Crato, 
Aviz; — 3° la province Beira en contient 11 , 
qui sont: Coimbra , sur une montagne, Arganil, 
Aveiro , Linhares , Feira, Viseu, La m ego, Ca- 
stelIo-Branco, Guarda, Pinhel, Tramosa; — 4° la 
province Minho, ou entre Douro et Minbo , en 
renferme 7 : Valença , sur le cavédô , Braga , 
Barcellos, Porto, Viana, Guimares, Penaûeld; — 
5° la province Iras os Montes en comprend 4, 
qui sont: Miranda, sur un roc , Bragança, Vil- 
la-Réal, Moncorvo; — 6° la province du royaume 
d’Algarve en contient 3, qui sont: Tavira, sur 
la Segna , Lagos , Faros. 

D. Quelle est la capitale du Portugal ? 

R. C’est Lisbonne , l’un des meilleurs et des 
plus vastes ports de l’Europe. Le commerce de 
cette capitale est immense. Parmi ses nombreux 
édifices on remarque le palais d’Ajuda, l'Église 
patriarcale et j’aqueduc d’Alcantara, qui a 2o 
arches et qui est construit en marbre blanc. 
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D. Quels sont la population, le gouvernement cl 
la religion du Portugal ? 

R. On compte en Portugal environ 3,500,000 
habitons. Le gouvernement est constitutionnel. 
La religion catholique y est exclusivement pro- 
fessée. 

D. Qui gouverne actuellement le Portugal? 

R. C’est le roi régent Ferdinand-Auguste de 
Cobourg, mari de la feue reine Dona Maria ; et 
son fils D. Pédre d’Alcantara, duc de Bragance- 
Bourbon, né le 16 Septembre 1837 sera, aussi- 
tôt majeur, roi sous le nom de Pédre Y. 

LEÇON XIII. 

DE L’ESPAGNE. 

D. Qu'est-ce que l’Espagne? 

R. C’est une contrée qui porta autrefois les 
noms d’iBÉRiE et d IIespérie, et qui forme une 
magnifique et très-riche monarchie. 

ü. De quoi est-elle composée celle monarchie ? 

R. Elle est composée des pays qui formaient 
anciennement le royaume deCastille,deceuxqui 
dépendaient de la couronne d’Arragon avec les 
îles Baléares; du royaume de Navarre, des pro- 
vinces Basques, du territoire d’Antéquera et de 
la place forte d’OIivença, avec la fraction de ter- 
ritoire qui l’environne sur la rive gauche de la 
Guadiana. 

D. Quelles sont les limites de cet État ? 

R. L'Espagne est bornée à l’O. par le Portu- 
gal et l’Océan Atlantique ; au S. par le détroit 
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de Gibraltar, qui la sépare de l'Afrique; à l’E. 
et au S.-O. par la Méditerranée ; au N. par les 
Pyrénées qui la séparent de la France , et par 
cette portion de l'Atlantique désignée sous le 
nom de golfe de Gascogne. 

D. Comment se divise la monarchie Espagnole ? 

R. Elle se divise en 35 intendances, réparties 
en 14 capitaineries, ainsi qu’il suit: 1° La Noc- 
velle-Casiille: Madrid , capitale du royaume 
depuis 1563; les Français la bombardèrent et la 
prirent en 1808; Guadalajara: Tolède, qui était 
avant Madrid la capitale de l’Espagne; Cuenca, 
Mancha; — 2° la Vieille-Castille et le royaume 
de Léon : Burgos , patrie du Cid. Les Français 
y remportèrent une grande victoire en 1808. 
Santander, Soria, Ségovie, Avila, Léon, dont la 
superbe cathédrale renferme les tombeaux de 
trente-sept rois. Palencia, Valladolid, Salainan- 
ca , célèbre par son université, la première de 
l’Espagne. Zamora; — 3" les Asturies: Oviédo; — 

4° la Galice : Santiago de Compostelle, dont la 
cathédrale renferme les reliques de Saint Jac- 
ques le Majeur; — 5° I’Estremadure : Badajoz; 
ville très-forte. Le maréchal Soult la prit en 
1810; — 6° I’Andalocsie : Seville, la plus belle 
ville de l’Espagne : on y remarque la bourse et . 
la cathédrale , qui renferme les tombeaux de 
Ferdinand 111 et de l’immortel Christophe Co- . 
lomb. Patrie du fameux Michel Cervantes. Xé- - 
rès , célèbre par ses vins; Cordoue, province 
très-fertile en blé et en vin, et dont les chevaux 
sont très-renommés. On y remarque un beau 
pont en marbre. Patrie des deux Sénèque , de 
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Lucain et du grand capitaine Gonzalve de Cor- 
doue ; Jaen , les colonies de Sierra- Morena; — 
7° le royaume de la côte de Grenade : Grena- 
de , ville très -célèbre sous les musulmans. On 
y romarque l’Alhambra , palais magnifique des 
rois maures; Malaga, renommée par ses vins; — 
8° les royaumes de Valence et de Murcie: Va- 
lence, que son extrême fertilité a fait surnom- 
mer le jardin de l'Espagne; Murcie, dont la ca- 
thédrale a un clocher d’une montée si douce 
qu’on peut aller à cheval jusqu’au faite. Cartha- 
gène, fondée par les Carthaginois, et le premier 
port de l’Espagne; — 9° la Catalogne: Barcelone, 
ville forte et très-commerçante; — 10° I’Arragon: 
Saragosse , dont les Français s’emparèrent , en 
1808 , après un siège meurtier qui leur coûta 
environ 40,000 hommes; — 11° le royaume de 
Navarre: Pampelune, bâtie dit-on par Pompée; 
— 12° la Güipuscoa: Viltoria; — 13° I’île Ma- 
jorque: Palma; — 14° I’île de cuba: Havane. 

D. Quelles sont les principales productions et le 
climat de l'Espagne ? 

R. On tire de l’Espagrie des vins délicieux, de 
belles laines , de la soie , des chevaux et du ta- 
bac. Son territoire serait très-fertile en tout , 
mais il n’est pas bien cultivé. Les nombreuses 
et riches mines d'or et d’argent , si célèbres du 
tems des Carthaginois et des Romains, sont de- 
puis plusieurs années abandonnées. L’air y est 
chaud, mais pur. 

D. Quelles sont les curiosités les plus remarqua- 
bles de l’Espagne ? 

R. Ce sont : outre les nommées ; un rocher 
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d’ossemens de quadrupèdes près de Gibraltar ; 
la perte de la Guadiaua qui, à douze lieues de sa 
source, disparaît, et après un cours souterrain 
, de trois lieues, reparaît par deux ouvertures ap- 
pelées les yeux de la Guadiana; le mont serrât, 
près de Barcelonne; haule montagne isolée, de 
forme rompue, et divisée en cûnes spiraux; le 
superbe aqueduc de Ségovie , bâti par l’empe- 
reur Trajan; et I’Alcazau, ancien palais des rois 
maures; la magnifique résidence royale de Saint- 
Ildefonse, bâtie par Philippe V; où l’on voit 
aussi une célèbre manufacture de glaces; le su- 
perbe pont de badajoz , bâti par les Romains ; 
qui a 28 arches , 1800 pieds de long et 200 de 
large; le magnifique pont ù’Alcantara , con- 
struit par Trajan. Gibraltar, forteresse impre- 
nable (au pouvoir des Anglais ) ; I'Escürial, cé- 
lèbre couvent, que Philippe 11 fit bâtir en 1563 
en mémoire de la victoire de Saint-Quentin, et 
qui sert de sépulture aux rois d’Espagne. Il est 
bâti en forme de gril et a coûté 4,350,000 ducats. 

D. Quelle est la capitale île l’Espagne ? 

R. C’est Madrid , sur le Maneanares. 

D. Quels sont la population, le gouvernement et 
la religion de l'Espagne? 

R. Ce royaume compte environ 13,200,000 
habitans. La religion catholique y est seule pro- 
fessée. Le gouvernement est constitutionnel. 

U. Qui est-ce qui règne actuellement en Es- 
pagne'! 

R. C’est Marie-Isabelle 2-, née le 10 Octo- 
bre 1830. 

D. N’y a-t-il pas un petit État entre l’Espagne 
et la France? 
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R. Oui: c’est la république d’ andÔriie , si- 
tuée entre Foix en France et l’Urgel en Espa- 
gne, et qui occupe la vallée d’Andorre. Elle est 
placée sous la protection de la Frauce et de l’é- 
vêque d’Urgel, et gouvernée par un. syndic qui 
préside le conseil et deux viguiers qui adminis- 
trent la justice. Elle comprend six communau- 
tés et trente-quatre villages ou hameaux. 

LEÇON XIV. 

DE L’iTALIE EN GÉNÉRAL. 

D. Qu est- ce que l’Italie? 

R. L’Italie est une grande presq'ile renfer- 
mée entre les Alpes, la mer Adriatique et la Mé- 
diterranée. 

D. Que comprend V Italie ? 

R. L’Italie comprend le royaume de Sardai- 
gne, le canton de Tessin et quelques fractions 
de ceux des Grisons et du Valais ; le royaume 
Lombard-Vénitien , le Tyrol italien , et la plus 
grande partie du gouvernement de Trieste , les 
duchés de Parme et de Modène, le grand-duché 
de Toscane, l’État de l’Église, le royaume des 
Deux-Siciles, la république de St. Marin, la 
principauté de Monaco , l’ile de Corse et celle 
de Malte. 

D. Quelles sont les limites de l’Italie ? 

R. Ce sont : au N. la chaîne des Alpes qui la 
sépare de l’Autriche , à l’O. la Méditerranée et 
les Alpes qui la confinent avec la France et la 
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Savoie; au S. la Méditerranée; à TE. l’Autriche, 
la mer Adriatique et la mer Ionienne. 

D. Quel aspect présente l’Italie , et quel en est le 
climat ? 

R. L’Italie a la forme d’une botte, et possè- 
de un grand nombre de montagnes. Son climat 
est délicieux et généralement sain , les chaleurs 
de l’été y sont tempérées par les montagnes et 
le voisinage de la mer; mais dans ce beau pays, 
d’ailleurs si favorisé du ciel , la partie méridio- 
nale est exposée à de fréquens tremblcmens de 
terre ; les côtes éprouvent l’influence d’un vent 
pernicieux appelé scirocco , et , au centre , les 
exhalaisons des marais Pontins causent des ma- 
ladies épidémiques. La Sicile, la Sardaigne et la 
Corse sont couvertes en partie de montagnes : 
la première appelée anciennement le grenier 
de l’Italie, est très-fertile en grains, la seconde 
est riche en mines et la troisième a donné nais- 
sance au héros du siècle. 

D. Quelles sont le principales productions de l’I- 
talie et quel en est le commerce? 

R. Quoiqu’il y ait en Italie beaucoup de ter- 
res incultes, le sol, généralement riche et fer- 
tile, produit principalement le riz, le maïs, l'o- 
ranger, le citronnier, les pâturages nourrissent 
de nombreux troupeaux ; c’est la seule contrée 
où se trouve maintenant le buffle. Les monta- 
gnes renferment des carrières de marbre et d’al- 
liâlre. Son commerce , excepté dans la Ligurie, 
dans la Toscane et dans les Deux-Siciles , est 
peu florissant ; les principales manufactures 
sont celles d’étofles de soie , de chapeaux de 
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paille, et de pûtes connues sous le nom de pâtes 
de Gênes. 

D. Quelles sont les principales époques histori- 
ques de l’Italie , depuis la fondation de Rome, 752 
ans avant Jésus-Christ, jusqu’à Charlemagne f 

R. Les Romains soumirent successivement les 
diflérens peuples qui habitaient l’Italie, et éten- 
dirent leur puissance sur la plus grande partie 
du monde connu des anciens. Leur empire sub- 
sista dans son intégrité pendant 400 ans. Au V e 
siècle de notre ère, les barbares l’envahirent ; 
les Golhs et les Lombards s’emparèrent de ses 
provinces au nord ; et ces derniers y fondèrent 
un royaume qui subsista jusqu’au tems de Char- 
lemagne , qui l’ayant conquis sur Didier , en 
réunit la majeure partie à son empire, donna le 
reste aux papes , et assura ainsi leur puissance 
temporelle. 

D. Quels sont les principaux changemcns politi- 
ques qui s’opérèrent dans l’Italie depuis Charlema- 
gne jusqu’à nos jours ? 

R. Sous les successeurs de Charlemagne, il 
se forma dans cette belle contrée plusieurs États 
qui , vers le XI e siècle , reconnurent la suze- 
raineté de l’empereur d’Allemagne. Venise s’éri- 
gea en république en 809 , et devint , dans la 
suite, une grande puissance maritime. Les pro- 
vinces méridionales, relevant de l’empire grec, 
furent conquises par les Arabes, ainsi que la Si- 
cile et l’ile de Malte. 

Dans le XII e siècle, les Normans fondèrent 
le royaume des Deux-Siciles , qui passa à des 
princes de différentes maisons , et fut longtems 
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soumis* à l’Espagne. Les Ducs de Savoie acqui- 
rent le Piémont ; ils ne possédèrent la Sar- 
daigne qu’en 1718. Gènes se rendit indépen- 
dante ; mais ce ne fut que dans le XVI e siècle, 
sous les Doria, qu’elle adopta une forme régu- 
lière de gouvernement. Dans le XIV e et le XY° 
siècle, un grand nombre de petites républiques 
s’élevèrent et disparurent, à l’exception de celle 
de Saint-Marin. 

Au XVI e siècle, l’empereur Cbarles-Quint et 
le roi de France François Y se disputèrent le 
Milanais , qui resta à l’empereur. La Toscane , 
après d’innombrables révolutions, trouva enfin 
le repos sous l’administration des Médicis. Ce 
grand-duché passa depuis dans la maison de Lo- 
raine. Pendant le XVII e et le XVIII e siècle, l’Au- 
triche, la Savoie, Gènes, Venise, Rome et l’Es- 
pagne dominèrent en Italie. 

L’empereur Napoléon l r , d’origine italienne, 
après deux brillantes campagnes, fonda en 1805 
le royaume d’Italie, composé du Milanais, de la 
république de Venise, et d’une partie des États 
du Pape; la république de Gènes, la Toscane et 
Rome furent injustement réunies à la France. 
En 1815, le congrès de Vienne établit les divi- 
sions politiques de l’Italie telles qu’elles existent 
aujourd'hui. 

D. Quel genre de gloire a particulièrement illu- 
stré V Italie moderne! 

R. Elle a produit un grand nombre de lit- 
térateurs , d'artistes et de savans dans tous les 
genres. C’est particulièrement dans la peinture, 
l’architecture et la musique qu’elle a surpassé 
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les autres nations ; et c'est encore aujourd’hui 
le pays du monde qui offre le plus d’intérêt par 
ses monumens. 

D. Quelles sont les principales curiosités natu- 
relles de V Italie? 

R. Ce sont : le gouffre de Carybde, vis à vis 
du rocher de Scylla, dans le détroit de Messi- 
ne; J'Etna, dont on compte déjà trente-deux 
éruptions; le Vésuve dont la première éruption 
en 79 , engloutit les villes de Stabia, de Pom- 
peia et d’HERCULANUM, découvertes en 1738 : 
près de Poüzzoles, la Grotte du Chien, d’où 
s’exhalent des vapeurs si malfaisantes que, si l’on 
presse contre terre le museau d’un chien , cet 
animal meurt en moins de deux minutes; le lac 
AGNANO, dont l’eau bouillone toujours; la Solfa- 
tara, vallée de soufre, dont le sol retentit sous 
les pas comme un tambour : près de Viterbe , 
une fontaine dont les eaux sont si chaudes que 
elles cuisent les viandes et les consument, si on 
les y laisse trop longtems. Près de Terni, on ad- 
mire la belle cascade des marbres, formée par 
le Velino. Les voyageurs vont encore admirer 
les sites enchanteurs des îles borromées dans 
le lac Majeur, et les belles horreurs de la val- 
lée des cascades à Sixt en Savoie, et la vallée 
de chamonix, où se trouve la mer de glace. 

D. Quels sont les pics les plus élevés de V Italie! 

R. Ce sont: le mont-blanc, le mont-rose, le 
mont-vétora, le mont-cavallo, I'etna, le mont- 
rotondo et le mont-d’or. 

D. Quelles sont les principales îles qui dépendent 
de V Italie! 
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R. Ce sont: la Sicile, la Sardaigne, la Cou- 
se, le groupe de Ponza; au S. E. Gaete, Ischia 
et Capri; les îles Lipari, remarquables par leurs 
volcans, et Malte si importante sous le rapport 
militaire et commerçant. Elle est aux Anglais. 

D. Quelles sont les principaux fleuves de l’ïtaliel 

R. Ce sont: I’Adda, I’Adige, la Brenta, I’Or- 
no , le Pô , le Rubicon, le Tanaro, le Tibre, la 
Trebia, le Tagliamento et le Yülturno. 

D. Quels sont les principaux lacs de l'Italie ? 

R. Ce sont ceux de Garda , Maggiore , de 
Lugano, de Côme, d’IsEo, de Perrügia, de Ca- 
stel-Gondolfo, de Celano , de Varano, d’A- 
gnano, et enfin celui d’AvERNO , dont les bords 
présentent des sites si variés et si pittoresques. 

D. Y a-t-il des canaux et des chemins de fer en 
Italie ? 

R. Il y en a beaucoup, surtout au milieu et au 
nord, qui facilitent son commerce , et en font 
une des plus riches contrées de l’Europe. 

D. Comment divise-t-on l’Italie? 

R. L’Italie peut se diviser en trois parties, 
savoir : la septentrionale, celle du milieu, et la 
méridionale. 

La partie septentrionale renferme le royaume 
de Sardaigne, le duché de Parme et de Plaisan- 
ce, le duché de Modène, et le royaume Lom - 
bard-Vénilien. 

. La partie du milieu comprend le grand-duché 
de Toscane, et les États Romains. 

Enfin la partie méridionale contient le royau- 
me des Deux-Siciles. 

D. Quelles sont la population et la religion de , 


Digitized by Google 



— 85 — 

V Italie et, par quels princes sont gouvernés les prin- 
cipaux Étals de cette belle contrée ? 

R. On compte environ 25,000,000 d’habitans 
dans ce pays. La religion catholique y domine. Le 
royaume de Sardaigne est gouverné par l’ancien- 
ne et héroïque maison de Savoie ; le royaume 
Lombard-Vénitien par l’empereur d’Autriche ; 
le grand-duché de Toscane et le duché de Mo- 
dène, par des princes de la maison d’Autriche; 
les États de l’Église par le pape; le royaume des 
Deux-Siciles et le duché de Parme par des bran- 
ches de la maison de Bourbon. Tous ces gou- 
vernemens, excepté celui de la Sardaigne, sont 
absolus. 


LEÇON XV. 

DU ROYAUME DE SARDAIGNE. 

D. Que comprennent les États Sardes ? 

R. Ils comprennent l’ile de Sardaigne, la Sa- 
voie, le Piémont, et le duché de Gênes. 

D. Faites connaître la Sardaigne. 

R. La Sardaigne est une île de la Méditerra- 
» née, qui produit abondamment du vin, de l’hui- 
le et des oranges. 

D. Quelles sont les principales villes de la Sar- 
daigne ? 

R. Ce sont : Cagliari, ville qui a un port sur 
le golfe de même nom, capitale. On y remarque 
encore Sassari , ville considérable , aux envi- 
rons de laquelle on trouve des mines d'or et 


Digitized by Google 



— 86 — 

d’argent ; et Algbieri , qui a un vaste port sur 
la côte occidentale. 

D. Qu'est-ce que la Savoie ? 

R. La Savoie est une contrée hérissée de hau- 
tes montagnes. La capitale est Chambéry, patrie 
de ThistorienSaint-Réal et du grammairien Vau- 
gelas. 

Les autres villes remarquables sont: Annecy, 
sur un lac de même nom, célèbre par l'épiscopat 
de Saint-François de Sales. Patrie du savant chi- 
miste Berthollet. C’est près de cette ville que 
naquit, en 932, Saint Bernard de Menton, fon- 
dateur du couvent hospitalier sur les Alpes. 
Saint-Jean de-Maürienne, sur l’Arc ; Moütiers 
sur l’Isère ; Montmélian , aussi sur l’Isère ; le 
Boürget, sur un lac de même nom; et Aix, pe- 
tite ville renommée par ses eaux thermales et 
ses antiquités Romains. 

D. Parlez-nous maintenant du Piémont ? 

R. Le Piémont tire son nom de sa situation 
au pied des montagnes: il a les Alpes au N. et 
à l’O., et l’Apennin au S. C’est un pays généra- 
lement fertile et bien cultivé. La capitale est 
Turin , belle et grande ville sur le Pô , remar- 
quable par l'alignement et la propreté de ses 
rues: elle est en même tems la cap. du royaume. 
Patrie du géomètre Lagrange. 

D. Quelles sont les autres villes et les lieux re- 
marquables du Piémont ? 

R. Ce sont: Ivrée, sur la Doire; Aoste, aus- 
si sur la Doire; Chiyasso, près du Pô; Verceil, 
près de la Sésia ; Rivoli , sur une colline très- 
agréable et fertile ; Mondovi , célèbre par une 
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bataille que les Français y gagnèrent en 1796 ; 
Suse, sur la petite Doire; Conî, ville forte sur 
la Stura; Salüces, près du Pô; Alexandrie, sur 
le Tarano, l’une des plus fortes places de l’Eu- 
rope; Marengo , village à jamais célèbre par 
une victoire que Napoléon l r y remporta sur 
les Autrichiens en 1800: Acqüï, près de laquelle 
est Dégo, village où les Français battirent les 
Autrichiens: Arona, sur le lac Majeur, patrie 
de Saint-Charles Borromée, dont on voit la sta- 
tue colossale sur une colline voisine; Navarre, 
où les Suisses battirent Louis XII , roi de Fran- 
ce, en 1513; et où le roi Charles-Albert l r - ab- 
diqua en 1819; Asti, ville belle et très-forte; 
Nice, près de la Méditerranée avec un bon port. 
Patrie de Cassini , premier astronome de son 
tems. La douceur du climat y attire une foule 
d’étrangers; Monaco, aussi avec un poil; Ten- 
de , VlLLEFRANCHE , etc. 

D. Quelle est la capitale du duché de Gènes ï 

R. C’est Gènes, sur la Méditerranée, avec un 
bon port. Cette ville fut appelée la Superbe , à 
cause de la magnificence et du grand-nombre de 
ses édifices. Ses pâtes passent pour les meilleu- 
res de l’Europe. 

D. Quelles sont les autres villes du duché de 
Gênes ? 

R. Ce sont Savone, grande, belle et forte vil- 
le. Patrie de G. Chiabrera ; dans un territoire 
des mieux cultivés; abonde en soie et en toutes 
sortes de bons fruits; elle a un port presque com- 
blé par les Géuois; fab. de faïence, ancres, sa- 
von, cartes, bas de laine, vitriol, brique, pa- 
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pier, verreries, forges, toiles, dentelles, voiles, 
cordages, tanneries, et chantier de construction; 
aux environs de Savone, sont Montenotte et 
Millesimo, villages dont chacun est célèbre par 
une victoire des Français; Final, ville maritime 
et bien fortifiée; Noli, qui a un port; Albenga, 
qui a aussi un port. La plaine est très-belle et 
bien cultivée en oliviers. L'air n’y est pas trop 
sain ; Novi , célèbre pour la bataille entre les 
Russes et les Français, où le général Joubert fut 
tué en 1799. Tirage de soie; commerce de blé, 
draps; entrepôt de commerce entre le Levant , 
la Lombardie et l’Allemagne ; Oneille, port de 
mer , et patrie d’ANDRÉ Doria ; Rapallo , re- 
nommée pour ses bonnes huiles ; Chiavari, fa- 
briques de linge de table. Commerce de dentel- 
les. Sarzane , située à l’embouchure de la Ma- 
gra. Les vaisseaux y remontent ; Spezzia, avec 
un port , l’un des plus beaux de la Méditerra- 
née. On voit une source d’eau douce jaillissante 
au milieu de la mer. L’huile qu’on y recueille , 
dite de Lucqües, est la meilleure d’Europe ; et 
Cogoleto , village où naquit Christophe Co- 
lomb. 

L’ile de Capraïa, dans la mer de Toscane, ap- 
partient aux États Sardes. 

D. Quel est le gouvernement des États Sardes? 

R. C'est une monarchie constitutionnelle. 

D. Quel est le souverain des Étals Sardes ? 

R. C’est Victor-Emmanuel II, né le 14 Mars 
1820. Son fils Hubert , prince de Piémont , né 
le 31 Mars 1844, est l’héritier présomptif de la 
couronne. 
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D. N'y a-t-il pas une petite principauté comprise 
dans les Étals Sardes ? 

R. Oui: c’est celle de Monaco. Elle est tout- 
près de Nice , le Ion" de la Méditerranée. Elle 
appartenait depuis 1641 , à un prince sous la 
protection de la France. En 1793, elle fut réu- 
nie au département des Alpes-Maritimes , et en 
1815, mise sous la protection du roi de Sardai- 
gne, qui la rendit à la famille de Grimaldi. 

LEÇON XVI. 

DU DUCHÉ DE PARME. 

D. Où est situé le duché de Parme ? 

R. Il est situé à l’E. des États Sardes. Il pro- 
duit du blé et du vin. Il a des mines de fer , de 
cuivre , de sel , et des eaux minérales. 

D. Que comprend le duché de Parme ? 

R. Il comprend le duché de Parme propre- 
ment dit , celui de Plaisance, et celui de Gua- 
stalla. 

D. Quelle est la capitale du duché de Parme ? 

R. C’est Parme, grande et belle ville, sur la 
rivière de même nom. Elle possède le plus beau 
et le,plus vaste théâtre de l’Italie, et une impri- 
merie célèbre dans l’Europe savante. 

D. Quelle est la capitale du duché de Plaisance ? 

R. C’est Plaisance; près des rives du Pô : 
elle doit son .nom à la beauté de sa situation ; 
on trouve encore dans ce duché Fiorenzola, pa- 
trie du célèbre cardinal Albéroni. 
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D. Faites connaître la capitale du duché de Gua- 
slallal 

R. C'est Guastalla , petite, mais forte ville 
sur le Cr.oslolo. 

D. Quel est le souverain des trois duchés de Par- 
me , de Plaisance et de Guastalla ? 

R. Ces trois duchés sont possédés par Char- 
les III de Bourbon, né le 14 Janvier 1823. Son 
fils Robert de Bourbon, duc de Plaisance, en est 
l’héritier présomptif. 

LEÇON XVII. 

DU DUCDÉ DE MODÈNE. 

✓ 

D. Que comprend le duché de Modènel 

R. Il comprend les duchés de Modên’E, de 
Reggio et de la Mirandole. 

D. Quelle est la capitale du duché de Modèneï 

R. C’est Modéne, grande ville, sur un canal 
entre le Panaro et la Secchia. Patrie de l’archi- 
tecte Vignole. 

D. Quelle est la capitale du duché de Reggiol 

R. Rfggio , près du Crostolo. C’est la patrie 
de I’ârioste. Tout près se trouve la petite, mais 
agréable ville de Cokkeggio, où est né Antoine 
Allegri, célèbre peintre, connu sous le nom du 
Corrège. 

D. Quelle est la capitale du duché de la Miran- 
dolel 

R. C’est la Mirandole , ville célèbre pour 
avoir donné naissance au fameux Pic de la 
Mirandole , enfant d’un savoir prodigieux. 
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D. Quel est le souverain actuel de ces duchés ? 

R. C'est le duc François d’Esle , né le 3 Juin 

•i * 

1791. 


LEÇON XV11I. 


DU ROYAUME LOMBARD VÉNITIEN. 

I). Que comprend le royaume Lombard- Vénitien? 

R. 1! comprend les provinces de Lombardie 
et les États de Venise. 

D. Comment le divise-t-on ? 

R. On le divise en deux gouvernemens terri- 
toriaux, qui sont séparés par le Mincio. Le ter- 
ritoire situé sur la droite de cette rivière , se 
nomme gouvernement Milanais, et celui qui 
est situé à la gauche , porte le nom de gouver- 
nement VÉNITIEN. 

D. Quelle est la capitale du gouvernement mila- 
nais ? 

IL C’est Milan, ville grande, belle et riche , 
sur l’Olona. Patrie de l’historien latin Valèrc- 
Maxime. On y admire la cathédrale et le thé- 
âtre de la Scala. Cette ville fut détruite jusqu’aux 
fondemens et semée de sel par le barbare empe- 
reur Frédéric Barberousse , à cause que les ha- 
bitans avaient fait promeuer l’impératrice , sa 
femme , dans les rues sur une âne. 

D. Quels sont les autres villes et les lieux les p/us 
remarquables du gouvernement milanais ? 

R. Ce sont : Pâme , sur le Tésin , où Fran- 
çois l«r. roi de France, fut fait prisonnier en 
1325. Elle possède une célèbre université; Cô- 
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me, grande ville sur le lac de même nom. Cré- 
mone , sur ie Pô; Lodi, où les Français batti- 
rent les Autrichiens en 179G; Bergame, renom- 
mée pour scs tapisseries; Crème, ville forte sur 
les bords du Sério; Brescia, ville grande et 
forte sur la Garza; Monza, où Charlemagne fut 
couronné roi d’Italie, en 774, et Napoléon 1 er , en 
1805; Castiglione, où les Autrichiens furent 
battus par les Français en 1706 et en 1796; etc. 

D. Quelle est la capitale du gouvernement vé- 
nitien ? 

R. C’est Venise , surnommée la ricue , au- 
trefois la capitale de la république de même 
nom. C'est une des plus belles et des plus cé- 
lèbres villes du monde. Elle est bâtie sur pi- 
lotis au milieu de la mer, et composée d’un 
grand nombre de petites îles séparées par des ca- 
naux ; les gondoles y tiennent lieu de voitures 
pour se transporter d’un lieu à un autre. Ou y 
remarque la place Saint-Marc et le terrible pont 
de Rialto , qui coûta la vie à tant d’innocens. 
Cette ville, autrefois si florissante, est aujourd’hui 
tout-à-fait déchue. Elle est connue sur-tout par 
ses velours, ses dentelles, ses soieries et ses 
glaces. 

D. Faites-nous connaître les autres villes et les 
lieux les plus considérables du gouvernement véni- 
tien ? 

R. Nous remarquerons principalement Man- 
toue capitale d’un duché qui appartenait à la fa- 
milIeGoNZAGüE,\ilIetrès-forte au milieu d’un va- 
ste marais formé par le Mincio: Virgile, est né 
dans ses environs, et le Tasse est mort dans ses 
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murs; Padoüe, ville grande et médiocrement 
belle, patrie de l’historien Tite-Live. On y re- 
marque une magnifique église dédiée à S. An- 
toine; Vicence, ville grande et bien placée sur le 
Bacchiglione: elle a vu naître le poète Le Trissin; 
Vérone, grande, belle et forte ville sur l’Adige: 
c’est la patrie de Catulle, de Pline l’ancien, de 
Vjtrcve et dePaulVéronese;OsTiGLL\,sur le Pô: 
c’est la patrie de Cornélius-Népos. Elle possède 
un amphithéâtre où plus de 23,000 personnes 
peuvent être commodément assises; des manu- 
factures de laine et de soie ; Porto-Legnago , 
ville forte, aux environs de laquelle est Arco- 
le , ou la valeur française fit de si grands pro- 
diges, et remporta une brillante victoire en 1796 
Thévise, ville forte et bien bâtie; Rovigo, vil- 
le assez grande sur l’Adigesto , qui est un bras 
de l’Adige; Adria, petite ville qui a donné son 
nom à la mer Adriatique; Bellcne, jolie petite 
ville au bord de la Piave; Cadore, sur la mê- 
me rivière, et patrie du faincaux peintre le ti- 
tien; Trente, sur l’Adige, ville célèbre par le 
concile qui s’y tint ; Bassano , ou les Français 
remportèrent une victoire considérable sur les 
Autrichiens en 1796; Udine, patrie de Jean d’U- 
dine, peintre célèbre disciple de Raphaël : près 
de cette ville est Campo-Formio , remarquable 
par le traité qui y fut signé entre la France et 
l’Autriche en 1797 ; Palma-NoVa , ville forte : 
Aquilée, lui sert de port. 

D. Sous la dépendance de qui est-il le royaume 
Lombard- Vénitien ? 

R. De l’empereur d’Autriche. 
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LEÇON XIX. 

DU GRAND DUC11É DE TOSCANE. 

J 

D. Faites connaître la Toscane. 

R. La Toscane ou PÈtrürie, est un pays mon- 
tagneux, sec et pierreux qui produit d’excoliens 
vins, des huiles, des oranges et des citrons. 11 
fournit aussi beaucoup de soie d’une bonne qua- 
lité: on y trouve des mines de différente espèce, 
et des carrières de marbre et d’albâtre. 

D. Comment se divise la Toscane ? 

R. La Toscane comprend quatre parties : le 
Florentin, le Pjsan, le Siennois et le Lucquois. 

1). Quelle est la capitale du Florentin? 

R. C’est Florence, sur l’Arno; elle est en mê- 
me tems la capitale de tout le grand-duché: c’est 
une des plus belles villes de l’univers. Parmi les 
nombreux monumens qu’elle possède, ou remar- 
que, dans l’église de Saint-Laurent, la chapelle 
des Médicis, la merveille de la Toscane. Elle pos- 
sède aussi une riche collection de statues, de bas 
reliefs, de tableaux-, de pierres précieuses , con- 
nue dans toute l’Europe sous le nom de galeries 
de Florence. Elle a vu naître, Amêric Vespuce, 
Galilée, Lulli, et le Dante. Elle fabrique des 
taffetas et d'autr es étoffes de soie, des étoffes d’or 
et d’argeat. 

D, Quelles sont les autres villes remarquables du 
Florentin ? 

R. Ce sont : Arezzo, patrie de Mécène , de 
Pétrarque , de I’Arétin et de Gui-Arétin, in- 
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venteur de la gamme; Pistoie, belle ville, mais 
mal peuplée, au pied de l’Apennin, et Cortone, 
ville située sur une montagne: elle a une célèbre 
accadémie d’antiquités étrusques; c’est la. patrie 
du fameux peintre Pierre Bérétin. 

D. Quelles sont les villes les plus remarquables du 
Pisan! 

R. Ce sont: Pise, grande ville, divisée en deux 
par l’Arno : la cathédrale est magnifique. Il y a 
dans cette ville un cimitière appelé Campo-San- 
to, dont la terre fut apportée de Jérusalem sur 
cinquante galères par des matelots Pisans. On 
fabrique à Pise des fleurs artificielles très-renom- 
mées. Livourne, l’une des plus commerçantes 
villes de l’Europe: elle a uu excellent port sur la 
Méditerranée. Yolterra, ville forte, sur une 
montagne, dans un canton qui a du magnifiqueal- 
bàtre, et des sources salées dont on tire beaucoup 
de sel: c’est la patrie du poète satirique Perse. 

D. Quelle sont les principales villes du Siamois ? 

R. Ce sont: Sienne, ville très-jolie, dont la 
cathédrale est un beau bâtiment gothique de mar- 
bre noir et blanc : on y voit de superbes ta- 
bleaux; Grosseto, petite ville, près de la mer;CA- 
stiglione , remarquable par ses salines; Massa, 
renommée par ses carrières de marbre; Monte- 
pulciano, petite ville bien peuplée; Pienza, au- 
tre petite ville bien peuplée; Chiüzi; sur la Cbia- 
ve , près du lac Clusiua :. c’est la patrie du célè- 
bre Michel- Ange; Orihtello, ville forte, près 
d’un petit isthme, au milieu d’un étang salé ; et 
Porto-llercolé , petite ville, avec un fort châ- 
teau. La petite ile de Giglio , dépend du Sien- 
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nois. Elle est hérissée de collines couvertes de 
bois, et dans lesquelles on trouve du très-beau 
marbre. 

D. Quelle est la capitale du Lacquoisï 

R. C’est Lucqües, ville grande, forte et belle. 
Il y a beaucoup de manufactures d’étoffes de soie 
appelées lucquoises. 

D. Quel est le grand-duc de Toscane ? 

R. C’est S. A. I. l’archiduc Léopold II. d’Au- 
triche, né le 3 Octobre 1797. Son fils Ferdinand 
Sauveur , né le 10 Juin 1845, en est l’héritier 
présomptif. 

D. N’y a-t-il pas encore d’autres terres qui ap- 
partiennent à ce grand-duché? 

R. Oui, et ce sont: la principauté de Piom- 
bino et l’ile d’Elbe. 

D. Où est située la principauté de Piombino ? 

R. Elle est à l'ouest du Siennois, au bord de 
la mer. La capitale est Piombino, ville assez gran- 
de , avec un bon port. 

D. Qu’avez-vous à remarquer sur l’îled’Elbel 

R. Cette île , située sur la côte de Toscane , a 
28 à 30 lieues de circonférence. Il s'y trouve une 
mine considérable de fer, et des salines d’un 
grand produit. Les villes les plus remarquables 
sont : Porto-Ferrajo et Porto -Longone , pla- 
ces fortes. Elle est célèbre pour le séjour qu’y fit 
Napoléon-le-G r akd . 
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LEÇON XX. 

DES ÉTATS ROMAINS. 

D. Que comprennent les Étais Romains ? 

R. Ils comprennent 14 provinces, dont une 
prend le nom de Comarqüe ; 9 celui de Délé- 
gation, et 4 celui de Légation. Les provinces 
sont: 1° la Comarque de Rome ; 2° les 9 délé- 
gations : Fronsinone , Spolete et Rieti, Viter- 
be, Civita-Vecchia, Pérouse, Fermo et Ascoli, 
Maeerata et Camerino, Ancône, Urbin et Pesa- 
ro, Bénévent; 3° les 4 légations: Forli, Raven- 
ne, Bologne, Ferrare. — Le pays est assez bon; 
mais il est mal peuplé et mal cultivé. L'air est 
mal sain dans la partie méridionale. 

D. Quelles sont les villes et les lieux les plus re- 
marquables des Étals Romains ? 

R. Ce sont: Rome, sur le Tibre, à 270 lieues 
S.*E. de Paris; elle a été fondée par Romülus 752 
ads avant J. C. Le pape y fait sa résidence. Elle 
possède un grand nombre de belles églises, de 
beaux palais, de places ornées de fontaines et 
d’obélisques, et de restes curieux de l’antiquité. 
Parmi les églises, on admire sur tout celle de 
Saint Pierre, qui est la plus belle de l'Univers. 
Il y a aussi une académie française de beaux-arts, 
où se rendent les jeunes artistes qui ont été cou- 
ronnés à Paris. Ostie , autrefois célèbre, a pris- 
son nom de sa situation à l’embouchure du Ti- 
bre; Viterbe, au pied d’une montagne, est re- 
marquable par un grand nombre de palais, d'égli- 
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ses et de fontaines; Monte-Fiascone , près du 
lac de Bolsena , ville renommée pour ses vins 
muscats; Civita-Vecchia , le meilleur port des 
états romains, sur la Méditeranée; Pérouse, qui 
a de belles églises et d’autres édifices publics re- 
marquables ; Orviette , sur un rocher escarpé ; 
Ancône, ville grande, belle et forte avec un port: 
au S. d’Ancône, est Lorette, où la Santa Casa 
attire beaucoup de pèlerins; Ûrbin, patrie du fa- 
meux peintre Raphaël; Ravenne , ville autre- 
fois considérable et capitale de l’exarchat du mê- 
me nom , mais qui n’est plus remarquable que 
par ses marbres antiques et ses belles mosaïques; 
Rimint, célèbre par le concile qui s’y tint; on y 
voit plusieurs restes d’antiquités et de beàux édi- 
fices; Bologne, ville grande, belle et riche, dans 
un territoire si fertile qu’elle a été surnommée 
la Grasse. Elle possède une université et une 
académie très- célèbres. C’est la patrie du pape 
Benoît XIV, du Guide, du Dominiquin, de I’Al- 
bane, des trois Carrache et du physicien Gal- 
vani. Ses jambons et ses saucissons'sont très-re- 
nommés; Ferrare, grande et belle ville prés du 
Pô : c’est la patrie du poète Guarini; Faenza , 
?ù l’on a inventé la vaisselle de terre que , de 
son nom, on a appelée faïence; Terni , patrie de 
Tacite; Anagni, où Guillaume de Nogaret se 
rendit maître de la personne de Boniface VIII eu 
1303; Astura, où Cicéron fut décapité; Tivo- 
li, autrefois Tibur, où l’on voit plusieurs beaux 
restes d’antiquités; Frascati, jolie ville qui a des 
palais magnifiques et des jardins délicieux. Elle 
est à peu près dans le même lieu qu’occupait 
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1’aucienne ville de Tüsculum, où Cicéron et d’au- 
tres Romains distingués avaient des maisons de 
campagne. Albano , sur un lac de môme nom ; 
Vellétri , où l’on voit un palais magnifique, et 
de grandes places ornées de belles fontaines: Pa- 
lestrine , autrefois Préneste , qui a de beaux 
restes d’un temple de la Fortune. 

D. Quel est le pape actuel ? 

R. C'est Pie IX, de la famille Mastai-Ferretti, 
né le 13 Mai 1792, et élu le 16 Juin 184G. 

, D. N’y a-t-il pas un petit État compris dans les 
Étals Romains ? 

R. C'est la république de San-Marino qui se 
glorifie d’élre restée indépendante depuis plus 
de 1,318 ans, c’est-à-dire, depuis sa fondation 
par un simple maçon, nommé Marino. Elle est 
située entre Césène, Rimini et Urbin, sous la 
protection du pape, et ne consiste que dans la 
ville de San-Marino et dans quatre villages qui 
en dépendent. 

LEÇON XXI. 

DU ROYAUME DES DEUX SICILES. 

L). Quelle partie de V Italie occupe cet État , et 
comment se divise-t-iH 

R. 11 en occupe la partie méridionale, et on 
le partage en deux divisions principales : 1° eu 
domaines eu-deçà du Phare, ou royaume de Na- 
ples ; 2 J en domaines au-delà du Phare , ou 
royaume de Sicile. — Les domaines en-decà du 
Phare sont divisés en 15 provinces ou intendan- 
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ces: 1» Naples; 2° Terre de Labour; 3° Princi- , 
pauté citérieure ; 4° Principauté ultérieure ; 5° 
Molise; 6° Abruzze ultérieure 11 e ; 7° Abruzze 
ultérieure I e ; 8° Abruzze citérieure; 9° Capitana- 
te; 10° Bari; 11° Terre d'Otrante; 12° Basilicate; 
13° Calabre citérieure 11 e ; Calabre ulleriéure 2 e ; 
15° Calabre ultérieure I e . — Les domaines au- 
delà du Phare comprennent 7 provinces; l°Pa- 
lerme; 2° Trapani ; 3° Girgenti; 4°Caltanissetta; 
5° Noto; 6° Catane ; 7° Messine. 

D. Quelles sont les principales productions du 
royaume des Deux-Siciles ? 

R. Son sol en général fertile , et en beaucoup 
d’endroits bien cultivé , fournit abondamment 
du blé et autres céréales, d'excelleos légumes, 
du lin , du chanvre , du tabac , des olives , des 
châtaignes, des agrumes, des vins délicieux , de 
la soie; de beaux bois pour le chauffage, la char- 
pente, la construction des vaisseaux, la menui- 
serie et la fabrication des meubles, et une gran- 
de variété d'arbres fruitiers. Ses bons et vastes 
pâturages nourrissent des chevaux et des bes- 
tiaux très-estimés. 

D. Quelles sont les eaux minérales du royaume 
des Deux-Silices les plus renommées ? 

R. Ce sont celles d'IscHiA , de Pouzzolës et 
de Castellamare. 

D. Quelles sont les principales exportations du 
royaume des Deux-Siciles ? 

R. Les principaux objets d’exportation sont, 
parmi les produits de son sol: le vin , l’huile , 
les grains , les fruits ; et parmi les produits de 
son industrie , ce sont : les étoffes de soie , d’or 
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et de coton , le papier, les gants, les cordes de 
violon , le savon , etc. 

D. Quelle est la capitale de ce beau royaume des 
Deux-Sidles ? 

R. Naples , dans un site enchanteur ; mais à 
deux lieues du Vésuve. C'est la troisième ville 
de l’Europe pour sa population et la plus riche 
de toute 1'Italie. Elle est si ancienne , que son 
origine se perd dans la nuit des tems fabuleux. 
Les uns prétendent , que le nom de Partbéno- 
pe qu’elle porta d’abord, était celui d’une des 
Sirènes , qui n’ayant pu séduire Ulysse , vint 
cacher sa honte sur les bords de la mer tyrré- 
nienne , où elle mourut, et que le premier fon- 
dateur de Naples donna à cette ville le nom de 
la Sirène dont il avait trouvé le tombeau. D’au- 
tres attribuent sa fondation à Falerne , un des 
Argonautes, à Hercule, à Énée, à Ulysse, aux 
PnocÉENS , aux Marseillais , etc. On dit aussi 
que le peuple de Cumes , qui était encore plus 
ancien et beaucoup plus puissant , fut jaloux de 
la grandeur et de la beauté de Parthénope, et 
la ruina entièrement ; mais qu’ayant été affligé 
de la peste, l’oracle qu’il consulta, répondit que 
ce fléau ne cesserait, que lorsque Parthénope, 
ou la Ville de la Vierge , aurait été rebâtie , 
et qu’alors Parthénope prit le nom de Neapo- 
lis , qui signifie nouvelle ville. Parmi ces di- 
verses origines, qui remontent à des tems si re- 
culés, il est assez difficile de distinguer celle qui 
mérite le plus de foi : tout ce qu’on peut conjec- 
turer de plus vraisemblable , c’est qu'elle a été 
fondée par les Grecs, ainsi que son nom de Nea- 
polis paraît l’indiquer. 
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Les historiens de quatre siècles avant Jésus- 
Christ parlent deNAPLES, comme d’une ville très- 
ancienne. Du tems des guerres puniques, les 
Napolitains offrirent des secours considérables 
aux Romains , auxquels ils demeurèrent tou- 
jours attachés. Devenue colonie romaine sous 
les empereurs, Naples conserva la religion, la 
langue et les usages des Grecs. Les plus riches 
habitans de Rome venaient y jouir d’un séjour 
enchanteur. Adrien et Constantin l'agrandi- 
rent considérablement. A la décadence de l’em- 
pire romain , Naples subit le sort de toute 
l'Italie. Les Golhs s’eu emparèrent: Bélisaire 
la reprit et la livra au pillage: puis elle fut dé- 
vastée par Totila, et après avoir successivement 
passé sous la domination de plusieurs princes 
étrangers , Normands , Français , Allemands , 
elle devint en 1736 le partage de don Carlos , 
fils de Philippe, roi d’Espagne, et fut, sous son 
règne , plus tranquille qu’on ne l’avait jamais 
vue. Passée en 1806 sous la domination du frè- 
re de Napoléon l r , et puis sous celle de son beau- 
frère Murat, elle fut en 1814 redonnée à la fa- 
mille de Bourbon. L’aspect de la ville de Naples 
est vraiment magnifique. Située au fond d'un 
bassin, qui a seize milles de largeur , et autant 
de longueur, elle a en perspective, au levant le 
Vésuve, au midi la mer, au couchant le Pausi- 
lippe , le cap Mysène, et au nord les riants cô- 
teaux d’A versa , de Capoue et de Caserte. Au 
milieu de ces divers points de vue, cette ville , 
bAlie sur le penchant d’une longue suite de col- 
lines, semble embrasser la mer par sa surprenan- 


te étendue: on y compte un demi million d’ha- 
bitans , et c’est après Londres et Paris la ville la 
plus peuplée de l’Europe. Elle s’étend trois bons 
milles en longueur, depuis le pont de la Made- 
leine jusqu’à l’extrémité de Chiaïa, et son cir- 
cuit, y compris les faubourgs, est à peu près 12 
milles. Le Sjébet, petite rivière vulgairement ap- 
pelée Formello , qui descend des hauteurs de 
Mola, est la seule qui coule dans les environs de 
Naples : elle était presque entièrement disparue 
après la grande éruption du Vésuve de 1779 , 
mais elle reparut ensuite , quoique beaucoup 
moins considérable. Les eaux de cette rivière et 
les sources des montagnes voisines , conduites 
par des canaux , fournissent aux fontaines pu- 
bliques, servent à l’arrosement des jardins , et 
alimentent des moulins et autres usines. Les 
aqueducs pui passent sous le pavé de la ville 
sont très-larges, et deux fois ils ont servi aux 
ennemis pour surprendre Naples. Le plus an- 
cien de ces aqueducs est celui qui porte les eaux 
du pied du Vésuve à Poggio-Reale , sur une 
longueur de 5 milles , et les distribue ensuite 
dans toute la partie basse de la ville : celui qui 
conduit la nouvelle eau du fleuve Isclero près 
Sl e . Agathe des Gots jusqu’à la porte St. Jan- 
vier, sur une longueur de .30 milles, et four- 
nit à l’usage de la partie supérieure de la ville, 
fut construit en 1729 aux frais d’Ai.EXANDRE 
Cimirello, célèbre mathématicien, et de César 
Carmignano , noble napolitain. 

On jouit à Naples et dans ses environs , d’un 
printems perpétuel. Les fleurs les plus délica- 


tes y éclosent partout au milieu de l’hiver : la 
végétation est presque toujours la même: et la 
même saison voit naître , fleurir et mûrir les 
productions de la terre. Les endroits les mieux 
placés pour jouir de l'ensemble de cette ville 
magnifique et de ses délicieux environs , sont 
les suivans; l’église de la Madonne del Parto à 
Paüsilippe; la terrasse des Chartreux; le jar- 
din des Camaldules; le château de Portici, etc: 
mais l'éloignement dé ces différens points fait 
qu'on préfère ordinairement contempler ce su- 
perbe tableau de la mer , à environ un demi 
mille du port. 

Naples avait autrefois de si hautes murailles, 
qu’ANNiBAL n’osa point en entreprendre le siè- 
ge , mais à présent elle en est presque entière- 
ment dépourvue. Les faubourgs oijt presque au- 
tant d’étendue que la ville. L’intérieur n'offre ni 
de ces édifices , ni de ces monumens , qui font 
qu’au premier coup d’œil on est saisi d’admira- 
tion. Tout y est simplement bâti. Les maisons 
sont à peu près de la même hauteur , à 5 ou 6 
étages, couvertes de terrasses revêtues d’un ma- 
stic composé de pouzolane, de chaux vive et de 
bitume. Le génie de la nation semble naturelle- 
ment porté à s’occuper beaucoup plus des déco- 
rations intérieures, que de la grandeur et de l'ar- 
chitecture au dehors: en général toute la beau- 
té des édifices publics, ainsi que des habitations 
particulières, consiste en peintures et en doru- 
res. Sous ce rapport cette ville ne le cède à au- 
cune autre, et malgré les guerres et les révolu- 
tions auxquelles elle fut souvent en proie , on y 
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trouve encore beaucoup de grandeur et d’opu- 
lence. 

Les principales fortifications de Naples sont : 
le château de I’Oeuf, le château Neuf , le châ- 
teau S. Erme et le Torrione des Carmes. Le 
château de I’Oeüf est bâti sur un rocher au mi- 
lieu de la mer, où l’on croit que Lucüllus avait 
une maison de campagne , et l’on ne peut y al- 
ler que par le moyen d'un pont qui a 220 pas 
de longueur: c’est là que l’empereur Aügüstule 
fut relégué par Odoacre. 

Le château Neuf, la plus considérable forte- 
resse de Naples , fut commencé vers l'an 1283 , 
sur les dessins de Jean de Pise, par Charles 1, 
duô d’ANJOü , frère du roi St. Louis, et succes- 
sivement fortifié par Alphonse 1 d'ARAGON, par 
Gonzalve de Cordoüe , et achevé par Pierre 
de Tolède vers l’an 1546. Il est entouré de fos- 
sés , et flanqué de tours très-élevées. On y voit 
un arc de triomphe, érigé à la mémoire d’AL- 
phonse 1, sur les dessins de Martin Bassi , ar- 
chitecte milanais. Cet arc est tout en marbre , 
et fort intéressant pour l'histoire des beaux-arts. 
On remarque dans l’intérieur de ce château : 
l’église de St e . Barbe, décorée de marbres et de 
peintures; un arsenal de dépôt; une fonderie de 
canons ; et les écoles pour l’artillerie. Comme 
il servait autrefois d’habitation aux souverains 
on ne doit pas s’étonner, si l’on y remarque un 
air de grandeur qui ne se rencontre pas dans 
les forteresses ordinaires: il ressemble à une pe- 
tite ville, et dans le fait il peut aisément conte- 
nir une garnison de 3 mille hommes. Le châ- 
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leau SivErme est situé sur des rochers: une par- 
tie des fortifications modernes est creusée dans 
le roc; on voit sous ce château un réservoir 
d’eau d’une prodigieuse grandeur , aussi large 
que le château lui-meme. Le Torrione , ou la 
tour des Carmes, est près du marché; on y en- 
tretient une petite garnison. 

Le port de Naples , ouvrage uniquement de 
l’art et non de la nature , est un carré qui a 
292 mètres en tous sens : il est défendu par un 
grand môle au levant et au midi , et par un pe- 
tit môle , avec deux fortins , au nord. Ce port 
est petit, et son entrée trop étroite, mais la rade 
est longue et très-bonne. Au bout du grand mô- 
le, qui sert aussi de promenade, est une tour , 
appelée Lanterna del molo , dans laquelle on 
allume un fanal tous les soirs , pour éclairer les 
vaisseaux qui entrent dans le golfe pendant la 
nuit; mais une haute colline qui s’élève par der- 
rière , fait que l’on confond facilement le fanal 
du port avec les lumières de la ville : au mi- 
lieu du môle il y a une fontaine d’eau douce. Le 
chantier et les magasins, près du port , sont 
vastes et commodes. 

Les rues de Naples , pavées de grandes pier- 
res dures et noirâtres qui ressemblent ù la lave 
sortie du Vésuve sont en général très-étroites et 
obscures. La principale est la Strada di Tole- 
do , qui doit sou nom au vice-roi don Pierre 
de Tolède, qui la fit construire en 1540 sur les 
fossés des remparts de la ville. Cette rue , qu’on 
vient de refaire entièrement avec des trotoirs , 
est assez large , et sert en hiver de promenade 
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publique : elle est décorée de jolies maisons, de 
plusieurs palais, et de belles boutiques. Parmi les 
édifices qui bordent ou avoisinent la rue Tole- 
do, qui a plus d’un mille de longueur, on distin- 
gue le Palais Royal, les palais Berio etSTiGLiA- 
>o, celui de la Finance ou de St. Jacques, de 
Dentici , de Cavalcante , de Maddalone , de 
Doria, deTARsiA, de Filomarino, des Orsini 
de Francavilla, De la torre, De la rocca , 
de Santa Cm ara, de Santo Buono, de Falanga 
et Montuorj , etc. Le plus beau quartier de Na- 
ples est celui de S le . Lucie, où il y a deux sour- 
ces d'eaux médicinales ; et le séjour le plus 
agréable que l’on puisse y choisir est celui de la 
rivière de Chiaja. 

Les places de cette ville ne sont ni nombreu- 
ses , ni régulières : cependant on distingue celle 
du Mercatello ou Largo dello Spirito San- 
to , sur la rue Toledo, celle du Marcqé des 
Carmes, le Largo delle Pigne, et quelques au- 
tres plus petites dont nous parlerons ci-après. 
Au milieu de la première des places que nous 
venons de nommer , s’élève un édifice majestu- 
eux décoré de statues, construit en 1757 d’après 
les dessins de l’architecte Yanvitelli , et aux 
trais de la ville à l’honneur de Charles ih : on 
vient d’y ajouter une horloge magnifique. La 
seconde fut le théâtre de deux funestes événe- 
mens ; de la mort du jeune Conradin, fils de 
l’empereur Conrad, et de son ami Frédéric, duc 
d’Autriche , que Charles d’Anjou y fit barba- 
rement périr sur l’échafaud le 26 octobre 1268; 
et de la révolte de Masaniello , qui commença 

5 * 


Digitized by Google 



— 108 — 

dans cet endroit, le 16 juin 1647. La place de 
Monte-Oli veto est décorée de la statue deCHAR- 
les h, érigée en 1668, et d'une grande fontaine 
de marbre, formée par trois lions qui versent 
de l’eau dans un bassin: sur celte place, on voit 
l’ex palais Gravina de la famille Orsim , brûlé 
en 1848; mais que le gouvernement ar acheté 
au comte des Camaldüles, et vient de faire en- 
tièrement renouveler. Le Laiigo di Castello est 
aussi une vaste place ouverte devant le château 
Neuf, et ornée des fontaines Meoina et desSPEC- 
chi: la première, qui est sans contredit la plus 
belle de Naples, présente quatre satyres grou- 
pés, qui soutiennent un large bassin, sur lequel 
est un Neptune debout, avec son trident, d’où 
sortent trois grands jets d’eau; le bassin est en- 
richi de quatre chevaux marins: l’autre fontaine 
doit son nom à la manière dont sont disposés ses 
jets d’eau et ses cascades , qui forment comme 
autant de miroirs. — Quefqaes unes des places 
de Naples sont ornées d’onÉLiSQUES ; mais qui 
sont bien loin de ressembler à la simplicité ma- 
jestueuse qui fait le principal mérite des obélis- 
ques Égyptiens qu’on voit à Rome. 

Le plus bel édifice de Naples est le Palais 
Roval, bâti en 1600 sous le vice-roi Don Fer- 
nando Rdiz de Castro, comte de Lemos, d’après 
les dessins de l’architecte Fontana. L’architec- 
ture n’est ni magnifique ni imposante , cepen- 
dant elle plaît au premier abord. Ce palais a 
près de 137 mètres de longueur, 21 croisées de 
face , et 3 portes d’égale hauteur , avec des co- 
lonnes de granit qui supportent les balcons. Trois 
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rangs de pilastres, doriques, ioniques et corin- 
thiens, placés les uns sur les autres, et couron- 
nés d’une balustrade garnie de pyramides et de 
vases, avec un clocher portant une horloge, 

forment la décoration de la façade. L’escalier est 

« 

grand et commode, et orné de deux statues co- 
lossales, qui représentent le Tage et I’Èbre. Les 
appartemens sont en général meublés avec au- 
tant de magnificence que de goût, et décorés de 
bonnes peintures; mais la plus belle pièce du pa- 
lais, est la salle des vice-rois, ou sont les por- 
traits de tous ceux qui ont gouverné l’état de Na- 
ples. Au premier étage, le long de l’aile qui re- 
garde le midi, il y a une superbe terrasse pavée 
de marbre ; embellie de plates-bandes , et om- 
bragée de berceaux , d’où l’on domine le Vésu- 
ve., une partie du golfe et des environs. Du cô- 
té du nord il y a un petit jardin , à l’entrée du- 
quel on a placé deux superbes chevaux en bron- 
ze , cadeau que l’empereur de Russie fit à S. M. 
Ferdinand n. Du côté du midi il y a aussi la 
Darsena, espèce de petit port, où sont les vais- 
seaux de l’État. En sortant de ce palais , on re- 
marque une grande statue de marbre , appelée 
le Gigante, trouvée à Pouzoles du tems du duc 
de Médina: c’est Jupiter en forme de terme. La 
principale face du palais répond à une grande 
place, qui est d’un bon genre de construction, 
terminée par l’église de St. François de Paule. 
Celte église est un temple de forme ronde, d’ou 
partent deux portiques semi-circulaires soute- 
nus par des colonnes , qui embrassent un des 
côtés de la place où l’on remarque aussi deux 
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fort belles statues équestres qui représentent les 
deux rois Charles 111 et Ferdinand l r . Le plan 
de ce bel édifice est dû au chevalier Blanchi. 
Deux palais également décorés embellissent en- 
core cette même place; et, quoiqu’on les loue, 
en cas de besoin , ils sont toujours à la disposi- 
tion du gouvernement. 

On compte à Naples plus de trois cent églises. 
La Cathédrale, dédiée à St. Janvier, est flanquée 
de quatre grosses tours : c’est un édifice à peu 
près gothique, reconstruit vers le milieu du XV e 
siècle. L’intérieur est revêtu de stucs, et décoré 
d’une infinité de colonnes de granit et de marbre 
africain, qu’on croit sauvées des débris d’un an- 
cien temple d’Apollon qui existait près de là. Le 
maitre-autel est tout brillant de marbres choisis, 
et surmonté d'une statue représentant I’Assomp- 
tion. On remarque en outre dans cette église 
deux précieux candélabres de jaspe en forme de 
colonnes, et diflerens tableaux de Lee Giorda- 
no et de Solimène: les peintures de la voûte de 
la nef du milieu sont de Santafede. Au dessus 
des petites portes de là façade, on voit deux ta- 
bleaux de George Vasari; et à côté de la porte 
principale, un antique vase de basalte égyptien, 
porté sur un piédestal de porphyre , avec deux 
beaux bas-reliefs, qui sert de baptistère. Parmi 
les monumens sépulcraux de cette église, on dis- 
tingue surtout celui du eardinal Innico Carac- 
cioto, qui présente un squelette couvert d’un 
suaire, montrant un sablier au portrait en mar- 
bre du cardinal : l’invention en est de Pierre 
Ghetti. Le tombeau du pape Innocent XII offre 
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un beau groupe en marbre de plusieurs figures 
allégoriques. Surcelui d’ANDRÉASSE de Hongrie, 
mari de la reine Jeanne I e , on lit l'épitaphe de 
ce prince, dans laquelle sa femme est accusée de 
l’avoir fait étrangler : Andrée Neap. Joannae 

UX0R1S DOLO ET LAQUEO NECATO. 

Dans une chapelle souterraine , on conserve 
le corps de St. Janvier. Cette chapelle est in- 
crustée de marbre blanc, ornée de superbes bas- 
reliefs représentant des arabesques , et soutenue 
par des colonnes d’un marbre appelé cipollino : 
on y remarque, à côté de l’autel, la statue du 
cardinal Olivieri , qu’on croit être de Michel- 
Ange. 

En remontant dans l’église, et passant sous la 
nef à gauche du maître autel, on entre dans l’an- 
eienne basilique de S te . Restitue , qui fut pen- 
dant plusieurs siècles la cathédrale de Naples, et 
qui occupe l'emplacementdu temple d’Apollon 
dont nous avons parlé. Elle fut élevée du tems 
de l’empereur Constantin , et contient plusieurs 
objets dignes d’attention: tels sont: le maître- 
autel, une urne antique de marbre blanc; un 
sarcophage orné de bas-reliefs représentant le 
triomphe de Bacchus, et daDS lequel fut déposé 
en 1140 le corps d’ALPHONSEPisciCELLi; de nom- 
breux monumens du moyen âge , sur-tout dans 
la chapelle de St. Giovanni in fonte; dans celle 
de S le . Marie del principio , une mosaïque du 
XIV e siècle parfaitement conservée ; enfin diffé- 
rens tombeaux de chanoines distingués dans la 
république littéraire. Le grand nombre de colon- 
nes qui soutiennent la voûte , proviennent des 
débris des temples antiques. 
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De l'autre côté de la Cathédrale, en face de la 
basiliquedont nous venons de parler, est la fameu- 
se chapelle deST. Janvier, appelée vulgairement 
le Trésor à cause des sommes immenses qu’elle 
a coûté , et des richesses qu’elle contient. Elle 
fut bâtie aux frais du peuple en 1608, par suite 
d’un vœu fait à l’occasion de la peste qui désola 
la ville dans l’année 1526. Le devant de cette 
chapelle est décoré de marbres blanc et noir a- 
vec deux grandes colonnes: la porte d’entrée est 
en bronze, etd’nn travail merveilleux. L’inté- 
rieur présente la forme d’une rotonde,, soutenue 
par 42 colonnes d’un marbre appelé procatdlo : 
entre ces colonnes on remarque difiërens bus- 
tes et statues de saints en bronze, au dessous 
desquels sont des niches, contenant d’autres bus- 
tes et statues des mêmes saints en . argent. La 
voûte de la rotonde a été peinte par Lanfran- 
co; les peintures des voussoirs et les autres fres- 
ques sont du Dominiquin: la grande chapelle à 
droite est décorée d’un tableau que l’on attribue 
au Dominiquin : l’autre chapelle à gauche , vis- 
à-vis la précédente, contient un tableau de l’Es- 
pagnolet, mais un peu noirci par le tems , re- 
présentant St. Janvier sortant de la fournaise. 
Le maître-autel est d’une richesse au dessus 
de toute description : c’est une -masse de por- 
phyre sur laquelle on a versé des fleuves de bron- 
ze, d’or et d’argent. Cet autel est surmonté d’une 
grande statue de St. Janvier en bronze, au des- 
sus de laquelle, dans un tabernacle d’argent, on 
conserve deux ampoules ou fioles de verre, qui 
contiennent le sang de St. Janvier. 
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Sous l’église que nous venons de décrire, il y 
a des catacombes ; mais moins importantes que 
celles dont nous parlerons. La place qui est de- 
vant l’église, est décorée d’un obélisque. 

Dans l’église de St. Paül Maggiore on re- 
marque deux belles colonnes qui faisaient partie 
du portique d’un temple de Castor et Pollux, 
élevé par Julius de Tarse, affranchi de Tibère. 
Ces colonnes et un grànd escalier de marbre qui 
conduisait au sanctuaire , furent brisés par le 
tremblement de terre de 1688 , mais les colon- 
nes ont été relevées. Cette église possède d’ex- 
cellens tableaux de Solimène, de Marc de Sien- 
ne, du chev. Massimo, du Fiammenghino, etc. 
Les chapelles de St. Cajétan, de St. André, et le 
tabernacle du maître-autel sont très-riches. Dans 
le cloître des Augustins , dont celte église fait 
une dépendance, il y a des vestiges du premier 
théâtre sur lequel on dit que Néron fit l’essai de 
ses talens pour la scène. Il voulut préluder à Na- 
ples avant de se faire voir à Rome : l’assemblée 
la plus brillante avait accouru à ce spectacle ; 
mais les spectateurs s’étaient à peine retirés , 
qu’un tremblement de terre renversa le théâtre. 

L’église des Saints ApôtRes des Tbéatins, une 
des plus belles et des plus riches de Naples, est 
bâtie sur les ruines d’un temple de Mercure. Les 
peintures de la nef du milieu etxles voussoirs de 
Ja coupole sont de Lanfranco. On voit en outre 
dans cette église, des fresques de Soliméne et de 
Giordano; la Piscine probatique, tableau de 
Lanfranco ; deux tableaux en mosaïque d’après 
le Guido, exécutés par Jean Baptiste Caéandra ; 
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un St. Michel combattant avec le Démon par 
Marc de sienne ; et un superbe bas-relief de 
François Quesnoy, représentant un concert exé- 
cuté par des Enfans. 

A St. Jean de Carbonara des Augustins on 
remarque plusieurs tombeaux: entr’autres celui 
du roi Ladislas, qui s’élève jusqu’ù la voûte, 
ouvrage dans le style gothique , surchargé de 
statues et d’ornemens; et fcelui deSER gianni Ca- 
racciolo, favori de la reine Jeanne II e . La cha- 
pelle à droite du maitre-autel, est très-riche en 
statues et en bas-reliefs; et celle de la famille 
Seripando possède un beau Crucifix peint par 
Vasari. 

L’église du Gesù Nuovo ou Trinità Maggio- 
re , parait avoir été construite sur les fondemens 
d’un ancien palais des princes de Salerne. Le pla- 
fond a été peint par Lanfranco , et réparé par 
Mattéis. Cette église pessède des tableaux de So- 
liméne, de Luc Giordàno , et de Guerino, ainsi 
que des statues de quelque prix. Sur la place qui 
est devant l'église on voit un obélisque, le plus 
riche en sculptures parmi tous ceux qui décorent 
la ville de Naples. 

On remarque à St. Janvier des Pauvres un 
des plus anciens monumens de la primitive égli- 
se. Ce sont des catacombes, qu’on appelle aussi 
le cimétière de St. Janvier. Ces catacombes, 
fort supérieures à celles de St. Sébastien de Ro- 
me , sont creusées dans le* roc , et divisées en 
trois étages. Chaque étage a plusieurs voûtes pa- 
rallèles, assez étendues pour y cacher plus de 40 
mille hommes. On trouve , en entrant , une pé- 
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tite église entièrement creusée dans le roc, au 
milieu de laquelle est un autel de pierre, et der- 
rière cet autel , un hémi-cycle avec une chaire 
et des banquettes; le tout taillé dans le roc vif. 
C'était là que se faisaient les instructions. A côté 
de l’église, sont des excavations qui conduisent 
aux sépulcres. D’espace en espace, on rencontre 
des salles en demi-cercle , où l’on aperçoit en- 
core quelques restes de peintures à fresque, avec 
des inscriptions qu’ on ne peut plus lire. Là 
étaient sans doute placés des autels. Dans l’épais- 
seur des pilastres qui soutiennent les voûtes , 
sont de petites chambres sépulcrales , ornées de 
peintures et de mosaïques, où l’on entrait par 
une petite porte carrée. Au milieu du second 
étage est une chappelle, où l’on croit que se fai- 
saient les ordinations: elle a trois nefs, et aboutit 
à une salle très-vaste. On ignore si ces lexcava- 
tions ont été pratiquées par les chrétiens eux- 
memes, ou si c’étaient d’anciennes carrières, 
qu’ils ont accommodées à leurs cérémonies et à 
leurs usages: tout prouve néanmoins que c’était 
le lieu où ils s’assemblaient. 

Au bas des fortifications du château St. Erme 
est la magnifique chartreuse de St. Martin, qui 
rivalise avec celle de Pavie par la richesse des or- 
nemens, et qui sans contredit l’emporte sur cette 
dernière par sa charmante situation. De là, on 
voit à ses pieds toute la ville de Naples: à droite 
on a pour perspective, la mer, le golfe, le port, 
Portici, le Vésuve et les côleaux qui l’envi- 
ronnent: à gauche, l’œil embrasse toute la cam- 
pagne de Capoue , et s’égare dans un vaste hori- 
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zoo. La façade de l’église est d’une élégante ar- 
chitecture, mais peut-être trop surchargée d’or- 
nemens. L'intérieur, revêtu des plus beaux mar- 
bres, renferme d’excellentes peintures: le pla- 
fond est peint par Lanfranco, et c’est un des 
meilleurs ouvrages de cet artiste , qui y a repré- 
senté I’Ascensjon de j. c.: au dessus de la porte, 
on voit une Descente de croix du chev. Massi- 
mo: les deux tableaux sur les murs latéraux re- 
présentent Moïse et Eue, et les douze Prophètes 
qui forment 8 àutres tableaux dans la voûte de 
la nef, sont autant de chefs-d’œuvre de I’Espa- 
gnolet. Le maître-autel est décoré d’une Ado- 
ration des Bergers, superbe ouvrage de Gdido, 
et de plusieurs figures en argent: la balustrade 
qui l’entoure , est revêtue de jaspes , d’agates , 
de marbres antiques et d’autres pierres précieu- 
ses. La marqueterie de la sacristie est unique: 
l'abile artiste qui l’exécuta , trouva le moyen de 
représenter avec des bois de différentes couleurs 
plusieurs traits de l’histoire des Juifs. L’intérieur 
du couvent oflre aussi des tableaux d’un grand 
prix. 

L’église de St. Philippe Néri ne présente rien 
de très-important quant à l’architecture exté- 
rieure; mais le dedans est décoré avec magnifi- 
cence. On y admire des tableaux de Guido, de 
Pierre de Cortone , de Caracci, de Sollméne, 
et surtout une fresque représentant Jésus qui 
chasse les marchands du Temple , chef-d’œuvre de 
Luc Giordano: la sacristie de cette même église 
possède aussi plusieurs tableaux des grands maî- 
tres, et le monastère contigu contient une riche 
bibliothèque. 
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L’église de Sï e . Claire , qui dépend du plus 
riche couvent de femmes, réunit le luxe de l’ar- 
chitecture moderne à l’intérêt que réveille l’an- 
tiquité. En effet cette église est une des plus élé- 
gantes et des plus magnifiques de Naples , et 
possède en outre un antique sarcophage , orné 
d’un bas-relief excellent: ce monument placé 
dans la chapelle de la famille Sanfelice , est le 
plus beau morceau antique qui existe à Naples. 
On remarque aussi dans la même église une pe- 
tite figure de la Vierge, peinte par Giotto. 

Le plafond de l’église de St'. Marie Nüova a 
été peint par Santafede, et passe pour le meil- 
leur ouvrage de cet habile artiste, qui y a repré- 
senté I’Assomption de la vierge. Dans la mê- 
me église, le tableau qui représente Jésüs sur 
la croix avec la Vierge , la Madeleine et St. 
Jean, est de Marc de Sienne; et sous l’orgue, 
on voit deux Eufans, peints, dit-on, par Luc 
Giordano à l’âge de 8 ans. Le couvent contigu 
était rempli de bonnes fresques; mais, presque 
eflacées par le tems: on vient de les refaire. 

Nous citerons encore l’église de I’Ascension, 
sur la via di Ciiiaja, ou l’on admire un superbe 
tableau de Paul Véronèse. Celle de St. Domi- 
nique, qu’on vient de renouveler, dans laquelle, 
outre plusieurs beaux tombeaux d’illustres person- 
nages, on voit un beau tableau du Titien, une 
Flagellation du Caravaggio, et dans la sacristie, 
une Gloire peinte par SolimèKe. Les amateurs 
des beaux-arts verront encore avec plaisir le ré- 
fectoire du couvent de Si. Laurent, dont l’immen- 
sité est digne d’admiration ; l’église de St. Jac- 
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QUt’s des Espagnols», où l’on remarque, un ta- 
bleau cTAndré del Sarto, conservé sous verre: 
celle.de St c . Marie de Monte-Oliveto, dans 
laquelle on remarque un SaintSépulcre, dont les 
figures, sont autant de portraits de savaus illus- 
tres, tels que Pontands, Sannazar, etc.; enfin 
les églises de St'. Marie des Angeli , de St. 
François Ncovo , de S te . Thérèse , de Sainte 
Marie de la Victoire, de St. Ferdinand, de la 
Madonne deLoRETO, de St. Charles à I'Are- 
na , toutes plus remarquables néanmoins par la 
beauté des tableaux qu’elles contiennent , que 
par la régularité de leur architecture. 

L'hôpital del’ANNüNCiATA est un établissement 
des plus remarquables. Il est destiné pour les 
enfans trouvés , pour les femmes converties et 
les malades; et soit par son étendue, soit par la 
manière dont il est administré, on peut dire qu'il 
rivalise avec celui du St. Esprit à Rome. L'é- 
glise de cet hôpital , construite sur les dessins 
de Vanvitelli , est un des plus beaux édifices 
de Naples; on y a prodigué le jaspe, l’agate, la 
cornaline et les marbres les plus précieux. On 
distingue aussi les hôpitaux des Iucurablks et 
des Pèlerins. — Un autre établissement de bien- 
faisance non moins remarquable par sa grandeur 
imposante, que par la commodité des bâtimens, 
est le Reclusorio , ou Aldergo de’ poveri , 
dans lequel on entretient un millier de pauvres 
en les faisant travailler. Non loin de là , et pré- 
cisément aux Ponti Rossi, on voit des restes 
cFAqoeducs antiques, que l'on croit être du teins 
de l’empereur Claude Néron. 
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Le Palais des Sciences et du Musée , appelé 
degli Studî, fut Mti eu 1587 d’après les dessins 
de Jules César Fontana. On y trouve réunis les 
plus utiles établissemens pour toutes les connais- 
sances humaines, et tous les objets précieux qui 
étaient dans les deux superbes Musées des palais 
Royaux de Capo di Monte et de Portici. Le 
principal escalier du palais conduit à la Biblio- 
thèque publique, riche de précieux manuscrits. 
La Galerie des tableaux le dispute à toutes cel- 
les qu’on voit en Italie , et possède des chefs- 
d’œuvre des plus célèbres peintres anciens. Les 
salles du Musée d’IlERCULANUM sont fort intéres- 
santes. Elles conduisent à la salle des Papiri, la 
plus abondante collection dans ce genre que l’on 
connaisse au monde: c’est lù qu’il faut admirer 
avec quel effort de patience on est parvenu à 
dérouler ces manuscrits, qui avaient été enseve- 
lis pendant deux mille ans sous les ruines d’IlER- 
CULANUM. On passe ensuite daus le riche cabinet 
des Vases Étrusques. La collection des statues 
en marbre qui vient après, est la plus précieuse 
de toute d’Italie: ou y admire, parmi les ouvra- 
ges des meilleurs sculpteurs grecs, le fameux 
Hercule Farnése, et beaucoup d’autres mor- 
ceaux qu’il serait trop long de citer, et qui sont 
tous d’une beauté surprenante. Enfin l’on passe 
dans la salle des bronzes, qui mérite aussi une 
attention particulière. L’ensemble de ce musée, 
l’un des plus riches de l'Europe, s’appelle Musée 
Bourbon. 

Dans le local du Gesû Vecchio, est établi un 
collège pour l’éducation de la jeunesse, et plu- 
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sieurs autres écoles.On y trouve une belle biblio- 
thèque , une riche collection d’instrumens d'as- 
tronomie, et un précieux cabinet d’objets d’his- 
toire naturelle. Il faut aussi visiter le Manège, 
le Conservatoire Roval de Musique, actuelle- 
ment dirigé par le célèbre Mercadante, et d'où 
sont sortis Pergolesi, Piccini, Cimarosa, Pae- 
siello, Zingarelli, etc ; le Jardin botanique, 
qui est à l’une des*extrémilés de la ville, auprès 
de l’Hôtel des Pauvres; l'Observatoire astrono- 
mique, appelé la Specola; enfin les bibliothè- 
ques de St. Angelo a Nido et de St. Philippe 
Néri. 

Le palais de la Yicaria est un .vaste bâtiment 
où sont rassemblés les Tribunaux, et qui servit 
autrefois de résidence à Guillaume I r roi de Na- 
ples , et à ses successeurs. On y remarque trois 
superbes escaliers, et l’on y admire surtout la 
salle d’audience, qui est si grande qu’elle peut 

contenir jusqu’à 2000 personnes Parmi les 

autres institutions publiques de Naples dignes 
d’attention on remarque encore les Bureaux de 
l’Amirauté, la Grande Douane, le Bureau To- 
pographique et le Palais des Expositions. 

On voit dans la chapelle du palais St. Severo, 
appartenant au duc de Sangro, trois statues mo- 
dernes fort curieuses: l’une, ouvrage de Corra- 
dini, représente la mère de D. Raymond de San- 
gro sous les traits de la Modestie voilée, et elle 
est sculptée avec tant -d’art, que l’œil suit sous le 
voile même tous les contours de la figure: l’autre 
exécutée par Guerinolo de Gênes , est le por- 
trait du père de D. Raymond ; il est représenté 
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sous la figure d’un Génie enveloppé dans un fi- 
let, le tout taillé avec un art inimitable dans un 
seul bloc de marbre : la troisième statue est un 
CimiST mort , couvert d’un drap , dont les plis 
sont ménagés de telle sorte, que le drap ne voile 
aucune des parties du corps de la statue: ces trois 
morceaux sont d’un mérite inappréciable. 

Cette ville a des théâtres d'une grande beauté. 
Celui de San Carlo auprès du Palais Royal, qui 
était le plus vaste qu’on connût en Europe, fut 
incendié et presque entièrement détruit en 1815; 
mais il a été rebâti dans le môme endroit avec 
un si grand luxe d’ornemens et tant de commo- 
dités, qu’on peut le regarder comme un des pre- 
miers théâtres du monde: on y compte six ordres 
de loges, dans chacune desquelles dix personnes 
peuvent tenir commodément. Outre ce théâtre, 
on remarque aussi le théâtre du Fondo, que le 
ministre Rozzelli a fait restaurer; celui des Flo- 
rentins , qui n’a pas beaucoup d’étendue ; le 
théâtre Neuf; celui de St. Ferdinand; et difle- 
rens autres théâtres plus petits, lesquels ne ser- 
vent qu’à représenter des comédies de Polichi- 
nelle , qui est le masque comique favori des Na- 
politains. 

Cicéron et Sénèque appelaient Naples, la mè- 
re des études: et en effet cette ville a produit 
un grand nombre d’hommes célèbres. Nous n’en 
citerons que quelques uns, savoir: le mathéma- 
ticien Dionapolites, dont parle St. Augustin ; 
j. b. Porta, grand physicien; Colonna, bota- 
niste; François Fontana, astronome; le Tasse, 
Sannazar, poètes qu’il suffit de nommer; Luca 
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Giordano , Salvator Rosa , Solïmène , Padl 
Mattéis, Santa Croce, et sourtout le Bernin, 
artistes qui dans la peinture, la sculpture et Ar- 
chitecture ont donné des preuves d’un génie su- 
périeur. Filangieri, grand philosophe et législa- 
teur, etc. Les étrangers se plaisent beaucoup à 
Naples. Cicéron, Sénéqüe et Virgile s’y reti- 
raient pour jouir de la douceur de son climat, 
et de la beauté des campagnes qui l'environnent. 
Boccace et Pontanus ont rendu le même hom- 
mage à son agréable séjour. 

Il y a à Naples beaucoup de Lazzaroni, la plu- 
part sans aucune propriété; et n’ayant pas d’au- 
tre profession que de demander l’aumône dans 
les rues, sur les bords de la mer, et dans le 
grand marché, où ils se prêtent aux métiers les 
plus bas: toute leur richesse ne consiste que dans 
une ebemise et des culottes de toiles: n’ayant 
pas de toit pour se mettre à couvert, faute de lit, 
iis dorment sous des bancs, ce qui leur fit don- 
ner le nom de bancqieri: cependant, malgré ce 
goût pour l'oisiveté, comme en général ils sont 
sobres, ils commettent rarement des violences 
et des désordres. Les femmes sont en général 
moins belles que les hommes ; et, dans la classe 
des artisans , elles sont très-soumises à leurs 
maris. 

Cette ville est abondamment fournie de toutes 
sortes de denrées: son climat est doux, et l’on 
peut y avoir des fruits, des fleurs et des légu- 
mes pendant tout l’hiver , comme pendant les 
autres saisons. La volaille, le gibier de toutes les 
espèces , et le poisson , y sont également fort 
abundans. 
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L’endroit le plus fréquenté de Naples est la rue 
Toledo. On y voit à toutes les heures du jour 
une multitude de piétons et une quantité de car- 
rosses. Les premiers ne sont guères que des ar- 
tisans , qu des gens du bas peuple , car les per- 
sonnes aisées vont dans leur propre voilure, ou 
se servent de fiacres, qui roulent avec la ra- 
pidité de l’éclair: on en compte jusqu’à 2000 
dans cette ville immense. Mais le lieu de la pro- 
menade, le rendez-vous du beau-monde dans l’a- 
près-dinée, c’est la large et belle rue qui se pro- 
longe dans le faubourg de Chiaia, et le superbe 
jardin public qui la borde du côté de la mer. Ce 
jardin fut planté par le roi Ferdinand 1, lors- 
qu’il fit construire en 1779 le délicieux palais 
appelé Villa Realb a Chiatamone. On y voit 
une quantité de belles statues en marbre blanc, 
copiées d’après l’antique: ces statues disposées 
avec goût et entremêlées de fontaines , tantôt se 
dessinent agréablement sur les touffes de verdure 
qui sont derrière elles , tantôt sont à demi ca- 
chées par le feuillage des myrthes et des lauriers, 
et forment à chaque pas des tableaux charmans 
et variés , qui se détachent sur le fond vaporeux 
de la mer: le soir, un vent frais et léger ap- 
porte les parfums qui s'exhalent , des orangers, 
des cédrats , des jasmins , et de cent adirés ar- 
bustes odoriférans qui croissent presque sans 
culture sur les collines d'alentour : le murmure 
du feuillage agité se mêle-au doux frémissement 
des vagues, et la plus douce volupté règne dans 
ce séjour enchanté. 
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D. Quels sont les autres villes et les lieux remar- 
quables du royaume de Naples ? 

R. Pouzzoles, port sur le golfe de Naples; c’est 
près de là qu’on voit le tombeau de Virgile. — 
Salerne, célèbre par une école de médecine 
très-ancienne. — Cosenza, où mourut, en 411, 
Alaric, roi des Goths; ses soldats enterrèrent 
son corps au milieu du lit du Russento, afin de 
cacher le lieu de la sépulture de leur chef. — 
Tarante , où l’on trouve la tarentule , espèce 
d'araignée dont la morsure est très-venimeuse. 
Rrindes , où mourut Virgile. — Pescina , pa- 
trie du cardinal Mazakin. 

D. Et dans Vile de Sicilel 

R. Palerme, célèbre par son port, par son 
université et par la magnificence de ses monu- 
mens ; c’est la seule ville de la Sicile où l’on 
batte monnaie. C’est à Palerme que se donna, en 
1245 , le signal du massacre appelé Vêpres Si- 
ciliennes. — Syracuse, où l’on remarque la fon* 
taine Arétiicse et l’oreille de Denys, grotte où 
ce tyran écoutait la conversation des prison- 
niers. Patrie d’ARcniMÉDE. — Catane , près de 
I’Etna, qui la menace d’une destruction totale. 
Les rues y son pavées en lave. — Messine, se- 
conde ville de la Sicile, excellent port. — Tra- 
pani , renommée par ses salines et par la pêche 
du corail. — Girgenti, qui fait un grand com- 
merce de blé. 

D. Quelles sont les autres iles dépendantes du roy- 
aume des Dcux-Siciles qui offrent quelque particu- 
larité remarquable ? 

R. Ce sont: Ischia, à l'entrée du golfe de Na- 
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pies; elle renferme des bains et des étuves très- 
fréquentées. — Caprée, célèbre par la retraite 
de Tibère. — Les îles Lipari, où les poètes pla- 
çaient le royaume d’ÈoLE et les forges de Yül- 
cain. On en tire du vin de Malvoisie et de la 
pierre ponce. — Stromboli, l’une d’elles est re- 
marquable par son volcan, qui brûle sans inter- 
ruption. 

D. Quel est le roi actuel des Deux-S iciles ? 

R. C’est Ferdinand II, né le 12 janvier 1810. 
Son fils François-Léopold , duc de Calabre , né 
le 16 Janvier Î836, est l’héritier présomptif de la 
couronne. 


LEÇON XXII. 

TURQUIE D’EUROPE. 

D. De quoi se compose la Turquie d'Europe ? 

R. La Turquie d’Europe ou Péninsule orien- 
tale comprend au N. la Moesie , une partie de 
la Dalmatie, la Pannonie et I’Illyrie; au cen- 
tre la Macédoine , I’Épire et la Thrace ; au S. 
la Grèce. 

D. Quelles sont les limites de la Turquie d’ Eu- 
rope! 

R. Ce sont: au N. la Russie d’Europe et l’Au- 
triche; à l’E. la Bessarabie, la mer Noire, le dé- 
troit de Constantinople, celui des Dardanelles et 
l’Archipel ou mer d’Égée; au S. la Méditerranée, 
l’Archipel, les Dardanelles, la mer de Marmara, 
le canal de Constantinople ou, le Bosphore; à l’O. 
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la mer Ionienne , le canal d’Otrante , la mer 
Adriatique et l’Autriche. 

D. Quels sont les faits principaux de l'histoire de 
cette contrée? 

R. Le pays que comprend aujourd’hui la Tur- 
quie d’Europe appartint longtems à l’empire ro- 
main:, à la dissolution de ce grand état, il forma 
la majeure partie de l'empire d’Orient , que ses 
faibles princes ne surent pas défendre contre les 
invasions des barbares. 

Pendant la 4 e croisade , Baudoin, comte de 
Flandre, fonda à Constantinople l’empire latin, 
qui ne subsista que 52 ans. En 1261 , l’empire 
grec fut rétabli; mais un siècle après, les Turcs 
venus de la Tartarie et déjà maîtres de l'Anato- 
lie , s’emparèrent d’Andrinoplè. Mahomet II , 
leur chef, prit Constantinople en 1445 , et mit 
fin à l’empire d’Orient. 

Les Turcs étendirent rapidement leurs con- 
quêtes et envahirent plusieurs fois la Hongrie. 
Ils rendirent tributaires, en 1520, les Valaques 
et les Moldaves. L’Espagne, les Génois, et surtout 
les Vénitiens, disputèrent aux Turcs la posses- 
sion de la Morée et des îles de l’Archipel. Le 
joug des Vénitiens ne fut pas moins pesant pour 
les Grecs que celui des Turcs, qui furent paisi- 
bles possesseurs de la Grèce de 1714 à 1820. Les 
Grecs secouèrent alors leurs fers: et depuis, ils 
soutinrent une lutte opiniâtre et sanglante pour 
conquérir leur indépendance. 

D. Quels sont le climat , l’aspect et les principa- 
les productions de la Turquie. 

R. L’air de cette contrée est tempéré. C’est en 
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général , un pays montueux , mais entrecoupé 
par un grand nombre de rivières, de plaines et 
de vallons. Le sol en est fertile ; il produit du 
froment, du maïs, du riz, du vin, de l'huile, du 
tabac , du coton, de la garance; mais l'agricul- 
ture, comme les autres arts, y est fort négligée. 
Les abeilles abondent en Turquie. Il y a beau- 
coup de mines, mais qui ne sont point exploi- 
tées. La Thessalie offre des plaines fertiles où de 
gras pâturages nourrissent des chevaux fort esti- 
més. La Moldavie et la Valachie produisent aussi 
beaucoup de chevaux. Les routes sont telles dans 
cet empire qu’on ne peut y voyager qu’à pied 
ou à cheval. 

D. Quel est l’état du commerce , de l’industrie et 
de la civilisation en Turquie ? 

R. Les Turcs s’adonnent très-peu au commer- 
ce; ils le laissent exercer par les Grecs, les Ar- 
méniens et les Juifs. Leur industrie est insigni- 
fiante; ils fabriquent cependant des étoffes, des 
tapis , des maroquins et des armes blanches. Ils 
sont en général très-ignorans et ennemis des lu- 
mières. Ils croient à la fatalité. 

D. Quelles sont les principales rivières de la Tur- 
quie ? 

R. Ce sont: le Danube, le Dniester, la Mora- 
va , le Pruth , la Marizza et l'Archéloüs. 

D. Y a- t-il des lacs en Turquie ? 

R. On y en remarque quelques uns, mais de 
peu d’étendue ; ceux de Scutari , de Rosoura , 
d’Ochrida et de Copais, sont les plus remarqua- 
bles. 

D. Quelle est la population de la Turquie d’Eu- 
rope? 
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R. La population de celte contrée peut être 
évaluée à environ 9,000,000 d’habitans. Après 
les Turcs, les principaux peuples qui l’habitent 
sont: les Grecs, qui y sont très-nombreux ; les 
Albanais ou Aruautes, les troupes les plus bra- 
ves de la Turquie, et les peuples d’origine es- 
clavonne, tels que les Serviens, les Bulgares, les 
Monténégrins, les Valaques, les Moldaves, etc. 

D. Quels sont le gouvernement et la religion des 
Turcs ? 

R. Les Turcs , sont gouvernés par un empe- 
reur qu’on nomme le Grand Tdrg , le Grand 
Seigneur, le Grand Sultan, ou simplement Sul- 
tan. Sa cour s’appelle la Porte Ottomane, la 
Surlime Porte , ou simplement la Porte. Son 
conseil d’état se nomme le Divan; son palais le 
Sérail; l’habitation de ses femmes le Harem. 
Ses principaux ministres sont: le Grand Visir, 
qui est son lieutenant général , et le Reis-Ef- 
fendi , qui dirige les relations extérieures. Les 
Turcs professent le Mahométisme et sont de la 
secte d’OMAR. Le chef de la religion et l’inter- 
prète suprême de la loi se nomme Grand Mufti; 
les prêtres s’appellent Imans, les religieux Der- 
vis; les temples se nomment Mosquées. 

D. Qu’appelle-t-on Hacha chez les Turcs ? 

R. On donne le nom de bagua ou pacha, à 
tous les grands de la Porte. L’amiral des flottes 
a le titre de Capitan Bacua. 

D. Quel est le principal étendard chez les Turcs ? 

R. C’est une queue de cheval, teinte en rou- 
ge, attachée à une pique surmontée d’une boule 
de cuivre doré et d’un croissant. Le grand sei- 
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gneur fait porter sept queues, le grand visir cinq; 
un pacha trois, deux, etc., suivant sa dignité. 
C’est de là qu’on dit bacha à trois queues, bacha 
à deux queues , etc. 

D. Combien d' États comprend la Turquie d’Eu • 
ropel 

R. Elle comprend six États: 1° l’empire Otto- 
man; 2° la principauté de Servie; 3° celle de Va- 
lachie; 4° celle de Moldavie; 5° l’État de la Grè- 
ce ; 6° la république des îles Ioniennes. 

D. De quoi se compose l’empire Ottoman ? 

R. De toute la Turquie d'Europe , moins la 
Bessarabie , la partie de la Moldavie cédée à la 
Russie, les principautés de Valachie, de Molda- 
vie et de Servie , et de l’état actuel de la Grèce; 
plus les petits territoires de Betrinto, de Parga, 
de Preveza et de Vonitza, qui appartenaient à la 
république de Venise. 

D. Quelles sont les limites de l’empire Ottoman , 
et par quels fleuves ou rivières est-il arrosé ? 

R. Ce sont: au N., l’Autriche, les principautés 
de Servie, de Valachie et de Moldavie, et la Rus- 
sie; à l’E. la mer Noire, le Bosphore, l’Helles- 
pont ou le détroit des Dardanelles et l’Archipel; 
la Méditerranée et le nouvel État de la Grèce; à 
l’O. la mer «Ionienne, la mer Adriatique, la Dal- 
matie et l’Autriche. Il est arrosé par le Danube, 
le Karasou, le Vardar, le Narenta et l'Iudje-Ka- 
rasou. ' 

D. Comment est-il divisé l’empire Ottoman ? 

R. Il est divisé en quatre Èyalets ou princi- 
pautés, qui sont: 1° Roumélie; 2° Bosnie; 3» 
Silistrie ; 4° les Iles. — La Roüméue contient 15 
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uvas ou sangiaks, c’est à-dire bannières: Jania, 
Salonique , Tirliala y Eskenderyé, Okhry , Ab- 
lonya, Kustendil, 11-Bassan, Perzerin, Ducakin, 
Usknip, Delvine, Cavala, Vélistchterin, Aladja- 
Kissar; — 2° la Bosnie en compte 5:L T edin, Ki- 
liss-Bosna, Isvernick, Ada-i-Kebir; Trebigue; 
— 3° la Silistrie en comprend 5 : Nicopoli , 
Tchermen , Vizé, Kirkilissa , Belgarde; — 4 J 
les Iles en renferment 11: Iznikmid, Château 
des Dardanelles, Ouloukor, Smyrue, Mezistéré, 
Biga, Metelin, Rodes, Lefkensché, Cbio, Samos 
et les autres îles de l’Archipel. 

2.° La principauté de Servie comprend toute 
la Servie. Elle est bornée au N. par l’Autriche ; 
à l’E. par la principauté de Yalachie et la Bulga- 
rie; au S. par la Roumélie, la Macédoine et l’Al- 
banie; à l’O. par la Bosnie. Ce petit État est tri- 
butaire de la Turquie, mais indépendant. 

3° La principauté de Valachie, contient toute 
la Valachie, plus les petits districts qui formaient 
la banlieue des forteresses turques sur la rive 
gauche du Danube. Elle est bornée au N.-O. et 
au N. par la Transylvanie; au N.-E. par la Mol- 
davie; à l’E. , au S. et au S. -O. parle Danube, 
qui la sépare de la Roumélie. Ses principaux 
cours d’eau sont: l’Aluta, la Dumbowitza, la la- 
lomitza et le Sereth. On la divise en Yalachie 
supérieure, en Valachie inférieure et en petite 
Valachie, subdivisées en 17 districts. Cet État est 
indépendant, mais tributaire de la Turquie, sous 
la protection de la Russie. 

4° La principauté de Moldavie comprend la 
partie de la Moldavie qui est à l'occident du 
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Pruth. Elle a pour limites au N. et à l'O. la Bes- 
sarabie; au S. la Roumélie; au S.-O. la Yalachie; 
et à l’O. la Gallicie. Cette contrée , générale- 
ment montagneuse vers l’O., est plate et très- 
fertile. Elle est arrosée par le Danube et lePruth. 
On la divise en haute et basse Moldavie, subdi- 
visées en 17 districts. Elle est gouvernée par un 
Vaiwode ou Hospodar que la Porte nomme ou 
dépose à volonté. 

Nota. De la Grèce et de la république des îles 
Ionienues nous en parlerons après. 

D. Quelle est la capitale de la Turquie ? 

R. Constantinople , sur le détroit du même 
nom. Les Turcs l'appellent Stamboul. Elle fut 
élevée sur l’emplacement de Byzance par Con- 
stantin qui lui donna son nom et en fit, en 337 
le siège de son empire. C’est la capitale de la 
Roumélie, province qui comprend la Macédoine 
et la Thrace. Elle est dans une situation admi- 
rable ; on y remarque le Sérail , et Saintr So- 
phie, église construite par Justinien, et conver- 
tie puis en mosquée. La peste et les incendies 
font à Constantinople de fréquens ravages. Les 
Francs ou Européens ne peuvent habiter cette 
ville : ils résident, ainsi que les ambassadeurs, 
dans un faubourg appelé Péra. 

D. Quelles sont les autres villes le plus remarqua- 
bles de la Turquie ? 

R. Ce sont; Jassi , résidence de l’hospodar de 
Moldavie. Des madriers y tiennent lieu de pavé... 
— Bukarest, ville planchéiée comme Jassi, et 
résidence de l’hospodar de Yalachie. — Varna, 
le meilleur port de la Turquie d’Europe, sur la 
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mer Noire. — Schoijmla, et Widdin, importan- 
tes forteresses. — Nikopolï, ou Bajazet l r rem- 
porta une victoire, en 1395, sur Sigismond, roi 
de Hongrie. — Belgrade, ville forte que se sont 
longlems disputée les Autrichiens et les Turcs, 
et sous les murs de laquelle le prince Eugène de 
Savoie, en 1717, détruisit une armée ottomane. 
C'est la capitale de la Servie. — Andrinople, sur 
la Maritza , que les anciens appelaient I’Hébre , 
seconde ville de la Turquie. Elle fut la résidence 
des Sultans avant la prise de Constantinople. Elle 
fait un grand commerce de vins, de laine, et de 
coton teint en rouge de garance qui porte sou 
nom. — Gallipoli, sur Je détroit des Darda- 
nelles, ainsi appelée de deux forteresses qui en 
défendent l’entrée. — Serès, qui fait un grand 
commerce de coton. — Salomqüe, dont le port 
est, après celui de Constantinople , le meilleur 
et le plus commerçant de la Turquie d’Europe. 
— Durazzo, célèbre par la victoire que les Nor- 
mands y remportèrent, en 1081, sur les Grecs 
commandés par l’empereur Alexis Comméne. — 
Parga, petite ville forte qui avait conservé son 
indépendance, et dont les habitans, en 1819, 
préférèrent l’émigration au joug des Turcs, et 
emportèrent avec eux les ossemens de leurs an- 
cêtres. — Janina, sur un lac auquel elle donne 
son nom ; capitale d’une province composée de 
l’ancien Épire. 

D. Quelles sont les îles de la Turquie d'Europe 
qui offrent quelque particularité remarquable ? 

R. Ce sont; Lemnos, où l’on trouve la terre 
sigillée, qui guérit les moursures des serpens. — 
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Candie , l’ancienne Crète, renommée par la sa- 
lubrité de son climat et la fertilité de son sol ; 
au centre de cette île, on voit le mont Psiloriti 
(Ida ) , rocher stérile. Pendant le XVII e siècle, 
les Vénitiens, maîtres des îles, soutinrent, dans 
la capitale appelée aussi Candie, un siège de 24 
ans contre les Turcs. 

D. Quel est le Grand Seigneur aujourd’hui ré- 
gnant ? 

R. C’est Abdul-Medschid Khan , né le 6 Mai 
1822. 


LEÇON XXIII. 

GRECE* 

D. Quel est l'état actuel de la Grèce ? 

R. Cette terre classique , berceau de la civili- 
sation, des sciences, des lettres et des arts, offre 
aujourd’hui, de tous côtés, l’affligeant spectacle 
de villes détruites et de champs déserts et in- 
cultes, triste fruit d’un long asservissement et 
d’une guerre d’extermination. 

D. Comment ce nouvel État grec s’est-il formé ; 
quelles provinces renferme- t-il , et quelles sont ses 
limites ? 

R. Les Grecs socouèrent en 1820 le joug des 
Turcs ; pendant sept années , ils ont soutenu 
contre leurs oppresseurs une lutte opiniâtre et 
sanglante. Le concours de la France , de l’An- 
gleterre et de la Russie, et l’intervention armée 
de la France ont enfin assuré l’indépendance de 
la Grèce. — Il renferme la Grèce propre, la Mo- 
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rée ou le Péloponèse, Pile deNégrepont, les 
Cyclades et une partie des Sporades. — Ses bor- 
nes sont au N. la Turquie d'Europe et la mer 
d’Égée; à PE. cette même mer; au S. la Médi- 
terranée; à PO. la mer Ionienne. 

D. Quels sont le climat , l’aspect physique et les 
principales productions de la Grèce ? 

R. Cette contrée jouit d'un beau ciel , d’un 
doux climat et d’un air pur. Elle est en gé- 
néral montagneuse, surtout vers le N. ou elle 
est traversée par des chaînes continues de mon- 
tagnes qui offrent les points de vue les plus pit- 
toresques. On remarque principalement le mont- 
Athos, en Macédoine; I’Olympe, I’Ossa, le Pin- 
de et I’Hcemüs , en Thessalie ; le Parnasse, en 
Phocide; I’Héeicon et Cithéron, en Béotie, et le 
Permesse dans i’Attique. La Thessalie offre ce- 
pendant des plaines fertiles, où de gras pâtura- 
ges nourrissent des chevaux estimés. La Liva- 
die, la Morée, ainsi nommée, parce qu’on y 
trouve beaucoup de mûriers, sont généralement 
très-fertiles. On y trouve des plaines et des val- 
lées assez étendues. Les îles de l’Archipel sem- 
blent être des sommets de montagnes apparte- 
nant à une contrée submergée. Quelques-unes 
ont été formées, par des éruptions volcaniques. 
Ces îles sont, pour la plupart, très-fertiles, sur- 
tout en vins, et plantées d’oliviers et d'orangers. 
Les principales productions de la Grèce sont : 
l’huile d’olive, le blé, le vin, le raisin de Co- 
rinthe, le coton, la soie, le miel , la cire, etc. 

D. Y a-t-il des rivières dans cet État ? 

R. 11 n’y a que l’Achéloüs qui soit considé- 
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rable; les autres sont le Penée, l’Eurotas et le 
Pamissos. 

D. Comment est il-dimé ce nouvel Étal de la 
Grèce ? 

R. En 13 départemens; qui sont: Argolide , 
Arcadie, Laconie, Basse-Messénie, Haute-Mes- 
sénie, Élide, Acbaïe, Grèce occidentale, Grèce 
orientale, Eubée, Cyclades septentrionales, Cy- 
clades méridionales , Sporades occidentales. 

D. Quelle est la capitale de la Grèce ? 

R. C’est Athènes, qui fut la patrie des lettres 
et des arts. Cette ville a vu naître les hommes 
les plus illustres de la Grèce. Parmi les précieux 
restes de son ancienne splendeur, on remarque 
le péristyle dü parthénon ou temple de Mi- 
nerve, le temple de Thésée, le Panthéon d’A- 
drien, etc. La citadelle est appelée I'Acropolis. 

D. Quelles sont les autres villes remarquables de 
la Grèce? 

R. Ce sont: Lépante, qui donne son nom au 
golfe. — Missolonghi , célèbre par la défense 
héroïque des Grecs en 1826. — Corinthe et Ar- 
gos , jadis si florissantes , et qui ne sont à pré- 
sent que des bourgs. — Napoli de romanie l’une 
des places les plus importantes delà Morée. — 
Tripolitza , bâtie sur les ruines de Mantinée.— 
Mistrâ, bâtie près de l’ancienne Sparte. — Mai- 
na, dont les babitans appelés Mainotes, descen- 
dent des Lacédémoniens. — Napoli de malvoi- 
sie , fameuse par ses vins. — Coron et Modon, 
villes fortes. — Navarin, célèbre par la victoire 
que les flottes combinées de la France, de l’An- 
gleterre et de la Russie y remportèrent, en 1827, 
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sur la flotte turco-égyptienne. — Patras , qui 
fait encore un grand commerce. 

D. Quelles sont les îles de la Grèce qui offrent 
quelque particularité remarquable ? 

R. Ce sont: Négrepont (Eubée), très-fertile, 
et séparée de la Livadie par un détroit si resser- 
ré, qu’un pont la joint à la terre ferme. — Hy- 
dra , qui arbora l’une des premières l’étendard 
de l’indépendance. — Salamis., célèbre par la 
victoire navale que Thémistocle y remporta sur 
Xersès, 480 avant J. C. — Andros et Tine, que 
le commerce de la soie enrichit beaucoup. — 
Miconi, dont les habitans passent pour les meil- 
leurs marins de l’Archipel. — Naxos, surnom- 
mée la reine des Cyclades. — Paros, renommée 
par son marbre. — Antipàros, célèbre par sa 
grotte , où l’on voit les plus belles stalactites 
qu’il y ait au monde. — Santorin, qui produit 
un vin délicieux. 

D. Quels sont la population et le gouvernement 
de la Grèce? 

R. On évalue sa population à 2, 300, 000 ha- 
bitans, et son gouvernement est constitutionnel. 

D. Quel est le roi actuel de la Grèce? 

R. C’est Othon l r de Bavière , né le 3 Juin 
1813. 

D. Donnez-moi quelques détails sur les îles Io- 
niennes ? 

R. Les Iles Ioniennes, situées au S. O. de la 
Turquie d’Europe, le long des côtes de la Grèce 
et de l’Albanie, comprennent le Levant vénitien, 
moins la partie continentale. Les 7 principales, 
c'est-à-dire, Corfou, Paxo, Sainte-Maure, 
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Ithaca ou Theaki, Céphalonie, Zante et Cé- 
rigo, forment autant de petites provinces qui 
ont leurs administrations locales et leurs tribu- 
naux particuliers. Elles forment une république 
sous le protectorat de l’Angleterre, qui a le droit 
de mettre garnison dans leurs places et de com- 
mander leurs troupes. Ces îles sont en général , 
couvertes de montagnes peu élevées: elles sont 
trop peu considérables pour avoir des rivières : 
Corfou, cependant, est arrosé par plusieurs forts 
ruisseaux, le Méisongi y est navigable. Les vins, 
les olives et les raisins secs forment la principale 
richesse des habitans. 
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SECTION QUATRIÈME 


ASIE. 


LEÇON I. 

DE L’ASIE EPC GÉNÉRAL. 

D. Qu’est-ce que l’Asie? 

R. C’est la plus grande des trois parties de 
l’aficien monde ; le berceau du genre humain , 
des sciences, des arts et du christianisme. 

D. Quelles sont les limites de V Asie ? 

R. Ce sont: au N. l’Océan glacial; à l’E. le 
grand Océan, au S. l’Océan Indien; à l’O. , sa li- 
mite est indiquée par le golfe Arabique, qui sé- 
pare l’Asie de l’Afrique, par l’isthme de Suez qui 
unit ces deux parties du monde , et par la Mé- 
diterranée, l’Archipel grec, les Dardanelles, la 
mer de Marmara, le détroit de Constantinople, 
la mer Noire , le Caucase, la mer Caspienne, le 
fleuve Oural , la chaîne des monts Auréliens, et 
la rivière de Kara, qui la sépare de l’Europe. Eu 
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un mot, l'Asie est presque entièrement envi- 
ronnée par la mer , et ne communique au reste 
de l’ancien continent que dans sa partie occi- 
dentale, savoir: par l’isthme de Suez, au S.-O. 
et au N.-O. par l’espace qui sépare la mer Noire 
de la mer Caspienne, et celle-ci de l’Océan gla- 
cial. 

D. Quelles sont les lies que Von assigne à l'Asie! 

R. Outre celles de la Méditerranée, c’est-à-di- 
re, Samos , Chio , Chypre; on lui assigne au 
S. Ceylàn, Sumatra, Bornéo, les Philippines, 
les Célèbes et une infinité d’autres dans l’Océan 
pacifique; à l’O. le Japon, Iesso, les Kuriles, 
les Aleütiennes; au N. la Nouvelle-Zemble, et 
quelques Iles inhabitées. 

D. Quelles sont les mers intérieures de l’Asie ? 

R. Ce sont: la mer Roüge, entre l’Arabie et 
l’Afrique; la mer Caspienne, au nord de la Per- 
se; la mer de Corée, à l’est de l’Asie; et la mer 
de Kamtchatka , au nord est. 

D. Quels sont les principaux golfes de l’Asie? 

R. Ce sont: le golfe Persiqüe, entre l’Arabie 
et la Perse; le golfe de Cambaye et celui de Ben- 
gale , au S; le golfe de Siam, à l’E. de la pres- 
qu’île de Malacca; et le golfe de Cochinchine, à 
rjE. de la presqu’île orientale de l’Inde. 

D. Quels sont les fleuves les plus considérables de 
l’Asie ? 

R. Ce sont: dans la Turquie asiatique , l’Eü- 
phrate et le Tigre , qui s’unissent avant de se 
jeter dans le golfe Persiqüe: dans la Grande-Tar- 
tarie, I'Oby, qui se perd dans la mer Glaciale; 
le Iéniséa et le Léna , qui ont pareillement leur 
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embouchure dans la mer Glaciale; 1’ Amour, qui 
se perd dans la mer de Kamtchatka: dans la Chi- 
ne, le Hoang, ou fleuve jaune, et le Kiang, 
ou Rivière bleue, qui tombent dans l’océan Pa- 
cifique; dans l’Inde, le Gange, qui se rend dans 
le golfe de Bengale ; et I’Indüs , qui a son em- 
bouchure dans l’océan Indien. 

D. Quelles sont les principales montagnes de 
VJsiel 

R. Ce sont: le mont Caucase, entre la mer 
Noire et la mer Caspienne; le mont Taürüs qui 
traverse la Turquie d’Asie et la Perse ; le mont 
Ararath, dans l’Arménie, sur lequel on pré- 
tend que s’arrêta l’arche de Noé après le déluge; 
les montagnes du Thibet , au nord de l’Inde ; 
et les Gattes , dans la presqu’île au deçà du 
Gange. 

D. Quelles sont les religions dominantes en Asie? 

R. Le mahométisme et l’idolâtrie. 

* D. Quels sont les gouvernemens de l’Asie? 

R. Ils sont presque tous despotiques. Les sou- 
verains y sont extrêmement redoutés de leurs 
sujets; ils se donnent une infinité de titres vains 
et emphatiques, tels que empereur des empe- 
reurs, COUSIN DE LA LUNE, FILS DU SOLEIL; et, 
pour inspirer plus de respect au peuple, ils ne se 
montrent presque jamais en public. 

D. Quelles sont en général les mœurs des Asiati- 
ques ? 

R. Les méridionaux sont efféminés, oisifs, et 
aiment beaucoup les plaisirs: ils ont l’esprit pé- 
nétrant , l’imagination vive et l’élocution très- 
ampoulée. Les septentrionaux sont au contraire 
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grossiers et à demi sauvages ; ils s’occupent uni- 
quement des besoins de la vie; ils ne savent que 
chasser, nourrir des troupeaux et piller. Ancien- 
nement on les appelait Scuytes; aujourd’hui on 
les nomme Tartares. 

D. Comment divise-t-on l’Asie ? 

R. L’Asie comprend 9 grandes divisions: 1° 
la Turquie d’AsiE ; 2° la Russie d’Asie ; 3° le 
Turkestan ou Tartarie indépendante; 4° la 
Chine; 5° le Japon : C° I’Arabie ; 7° la Perse , 
se subdivise en royaume d’iRAN on de Perse pro- 
prement dite ; en royaume de Caboul ou I’Af- 
GnANiSTAN ; en royaume d’HÉRAT et en confé- 
dération des BELoUTcm ; 8° I’Indostan se for- 
me de la confédération des Seiks, de la prin- 
cipauté de SiNDni ou Sindy; du royaume de Né- 
pal , de celui de SiNDniA , de celui des Maldi- 
ves , de I’Indostan français , de I'Indostan an- 
glais , de I’Indostan portugais et de I’Indostan 
danois; 9° I’Indo-Chine renferme l’empire Bir- 
man , le royaume de Siam, le Malacca indépen- 
dant , l’empire d’AN-MAN, les archipels d’AüA- 
man et de Nikobar , et l’Indo-CniNE anglais. 

LEÇON H. 

DE LA TURQUIE d’aSIE. 

D. Que renferme la Turquie d’Asie ? 

R. Elle renferme 5 grandes contrées célèbres 
dans l'antiquité, savoir: 1° L’Asie mineure;— 2° 
I’Arménie ; — 3° le Turkestan; — 4° la Méso- 
potamie ; — 5° la Syrie. C’est là que l’histoire 
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nous fait voir les premières villes s’élever , les 
premiers empires se former. Babylone, Ninive, 
Troie, qui ont à peine laissé des vestiges: Jéru- 
salem, qui est encore debout. L'Assyrie, la Ba- 
BYLONIE OU CUALDÉE , I’ArMÉNIE, la MÉSOPOTA- 
MIE , la Syrie, la Phénicie, la Palestine ou Ju- 
dée: enfin I’Asie-Mineure qui comprenait laMY- 
sie , la Lydie , la Carie , la Bithynie , la Pa- 
phlagonie, le Pont, la Phrygie, la Galatie, la 
Cappadoce, la Lycie, la Pamphylie et la Ci- 

LIC1E. 

D. Comment divise-t-on ces cinq grandes con- 
trées de l’Asie! 

R. En 18 Éyalets ou provinces: l°LaNATO- 
lie ou Asie mineure renferme les éyalets d'A- 
nadoll, Adana, Caramanie, Marach, Sivas, Tré- 
bizonde, dont les principales villes sont: Cniu- 
taie , capitale; Smyrne, avec un port excellent; 
Amasie, patrie du géographe Strabon; Bürse et 
Cogny. Dans cette province sout les ruines de 
Troie; — 2° I’Arménie, avec une partie du Kur- 
distan et de la Géorgie, se compose des éyalets 
d’Erzeroum, Yan et Kars; ville principale Er- 
zeorüm, à la source de l’Euphrate; — 3° le Tcr- 
kestan ne comprend que l’éyalet de Chehrezour; 
— 4° la Mésopotamie, avec l’Irak- Arabi ( l’an- 
cienne Chaldée), contient les éyalets de Bagdad, 
Bakka, Diarbekir, Moussoul, villes principales 
Diarbeck, capitale; Bagdad, sur le bord orien- 
tal du Tigre; Bassora et Betlis; — 5° la Syrie 
se forme des éyalets d’Aleph, Damasc , Acre, 
Tripoli; qui renferme les villes d’ALEP, capitale; 
celle de Damas , au pied du mont Liban ; de JÉ- 
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rdsalem et de Gaza. Chaque éyalet est subdivi- 
sée en Livas ou Sandjacks, c'est-à-dire, ban- 
nières ou départemens. 

D. Quelles sont les limites de la Turquie d'Asie ? 

R. Elle est bornée par la Russie d’Asie, la mer 
Noire, le détroit des Dardanelles, la mer de Mar- 
mara et le détroit de Constantinople. 

D. Quelles sont les montagnes les plus célèbres de 
ce pays , l’un des plus riches et des plus beaux de 
V univers! 

R. Ce sont: le Taurus, I’Ararath, I’Olympe, 
le Lyban, I’Anti-Lyban et I'Ida. 

D. Quels sont les principaux fleuves de la Tur- 
quie d’Asie? 

R. Ce sont: l’EupnRATE, le Tigre, le Méan- 
dre des anciens et le Jourdain. 

D. Quelles sont les îles qui appartiennent à la 
Turquie d’Asie , et qui offrent quelques particulari- 
tés remarquables ? 

R. Ce sont : L’ile de Chipre, célèbre par le 
culte que ses habitans rendaient à Vénus. Elle 
produit d’excellent vin, de l'huile, du coton et 
de la soie. Ses villes les plus remarquables sont: 
Nicosie, capitale; et Famagouste, qui a un bon 
port. — L’ile de Rhodes, capitale Rhodes, belle 
ville avec un bon port. Cette ile appartint long- 
tems aux chevaliers de St. Jean de Jérusalem. 
Soliman s’en empara en 1323. Ténédos, qui pro- 
duit d’excellent vin muscat. — Mételin, l’an- 
cienne Lesbos, patrie de Sapho. — Scio, autre- 
fois l'une des plus florissantes lies de l’Archipel, 
mais dont les Turcs, en 1822, massacrèrent et 
dispersèrent ses 1000,000 habitans. Samos, qui 
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produit d’excellent vin muscat. Patrie de Pytha- 
gore. — Patmos, rocher stérile, où saint Jean 
écrivit l’Apocalypse. 

D. Qu’appele-l-on Échelles du Levant ? 

R. Les Européens appellent ainsi les villes qui 
sont situées sur les côtes de la Méditerranée, et 
dans lesquelles ils ont des consuls. 

D. Quels sont la population , le gouvernement et 
la religion de la Turquie d’Asie ? 

R. Cette contrée compte environ 13,000,000 
d’habitans. Elle est despotiquement gouvernée 
par les pachas du Grand Seigneur. Le maho- 
métisme est la religion dominante , mais on 
y trouve beaucoup de chrétiens, de juifs et de 
grecs. 

D. Quels sont le commerce et l’industrie de la 
Turquie d’Asie ? 

R. Le premier comme la seconde ne sont flo- 
rissans que dans quelques villes le long des cô- 
tes de la mer, appelées, comme nous avons dit 
Échelles dü Levant. Outre les marchandises 
qui lui viennent de la Perse et des Indes, la Tur- 
quie d’Asie fait, dans ces villes un grand com- 
merce de laine, de soie, de coton, de camelot, 
de tapis et de couvertures, de cuir de buffle, de 
maroquin , de cire et de toutes sortes de toiles. 
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LEÇON III. 

DE EA RUSSIE D’ASIE. 

D. En combien de grandes parties peut-on di- 
viser la Russie d’Asie ? 

R. En deux graudes parties, savoir: 1° La Si- 
bérie, qui comprend quatre gouvernemens : 
Tobosk , Tomsk, Jenisseick, Irkoustk; les deux 
provinces d’Orask et d’Iakoutsk ; les deux dis- 
tricts d’Orhosk et de Kamtchalk, et le pays des 
Kighriz et celui des Tchouktchi ; 2° la région 
dd Caccase , qui forme un seul gouvernement, 
et qui, outre celle du Caucase propre, renferme 
les proviuces que nous nommerons après. 

D. Quelles sont les limites de là Russie d’ Asie’! 

R. Elle est bornée au N. par la Russie d’Eu- 
rope et la mer Glaciale; à 10. par la mer Noire, 
le détroit d'Iénikalé, la nier d’Azow, et la Rus- 
sie d’Europe; au S. parla Turquie d’Asie, la 
Tarlarie indépendante, et la Tarlarie chinoise ; 
à l’E. par le détroit et la mer de Bering, le grand 
Océan et la mer d’Okhotsk. 

D. Quand est-ce que les Russes firent la conquête 
de la Sibérie! 

R. Ce fut au XVI e siècle; mais ils ne furent 
entièrement maîtres du Kamtchatka qu'en 1711. 

D. Quel aspect présente ce pays au nord? Quels 
en sont les principales productions et le climat ? 

R. Ce pays n’offre, en général, que d'immen- 
ses plaines marécageuses , couvertes de neiges , 
inclinées vers l'océan Glacial arctique et bornées 
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au sud par de hautes montagnes qui arrêtent les 
vents du midi. 

Dans la plus grande partie de cette contrée , 
la végétation est presque anéantie par la rigueur 
du froid; vers le sud, le sol est couvert de vas- 
tes forets de bois résineux. Quelques parties, à 
l’ouest, sont très-fertiles et produisent toutes les 
céréales de l’Europe , excepté le blé. 

On trouve , dans la partie du nord , l'ours 
blanc , le renard noir et beaucoup d'hermines , 
de martres, de zibelines et d’autres animaux dont 
les fourrures sont très-estimées et font le prin- 
cipal commerce des habitans v » 

On y exploite de riches mines d’argent, de fer, 
d’aimant et de cuivre; ou en tire aussi des pier- 
res précieuses. 

D. Quels sont les principaux peuples de la Si- 
bérie ? 

R. Ce sont : les Ostiaks , les Samoïedes , les 
Tongouses , les Jakoutes , les Joukagirs , les 
Tschourtkohis et les Kamtchadales. 

D. Quelles sont les principales montagnes de la 
Sibérie ? 

R. Ce sont: les monts Oürals, qui la séparent 
de l’Europe, et qui renferment de riches mines; 
les monts Altaïs , Sayans , Baikals , Nert- 
chintsk , et enfin les montagnes d’OciioTZ. 

D. Quels sont les principaux fleuves ou rivières 
de la Sibérie ? 

R. Ce sont: I’Oby, le Ieniscea, I’Anabara, la 
Kowima, I’Anadir, I’Amour et I’Irtisch. 

D. Y a-t-il des lacs en Sibérie ? 

R. Le plus grand est celui de Baikal. On re-' 
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marque encore I'Aliyn-Noor ou lac Téteskoie, 
et le Tchani. ' 

D. Quelle est la population de la Sibérie ? 

11. Cette contrée qui occupe presque le tiers 
de l’Asie, ne compte que 1,630,000 habitons, la 
plupart idolâtres. Vers le midi on trouve des 
mahométans. C’est dans ce triste pays que les 
czars exilent ordinairement les pauvres crimi- 
nels d’Êtat. 

D. Quelles sont les villes remarquables de la Si- 
bérie ? 

R. Tobplsk , dont les rues sont planchéiées. 
— Irkutsk, qui a une cour de justice souverai- 
ne dont la juridiction s’étend sur toute la Sibé- 
rie.— Ochotsk, port sur Ja mer du même nom, 
chantier de construction. — Kiakhta, au sud 
du lac Baïkal , affreux lieu d’exil. C’est un en- 
trepôt du commerce de la Chine avec la Russie. 
Elle est composée de deux villes, l’une russe , 
et l’autre chinoise. 

D. Quelles provinces renferme le pays au sud du 
Caucase ? 

R. Ce sont : l’Abasie, la Mingrélie, l’Immi- 
rette, la Géorgie, le Cbyrvan et l’Arménie. Ces 
proviuces, séparées de la Circassie par la chaîne 
du Caucase , ont été conquises depuis peu sur 
les Turcs et sur les Persans. Elles sont habitées 
par des peuples différens entre eux de mœurs , 
de langage et de croyances; les femmes sontd’une 
superbe beauté; ouy compte environ 15,000,000 
d’hnbitans. 

D. Quel est le climat de ce pays, et quelles en 
sont les productions l 
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-R. Ces provinces, surtout la Géorgie, jouis- 
sent généralement d'un climat aussi agréable 
que salubre; les vallées y sont très-fertiles et 
donnent les productions des pays chauds; les 
montagnes, celles des pays les plus froids. 

D. Quelles sont les villes les plus remarquables 
de ces provinces! 

R. Ce sont: Tiflis, capitale de la Géorgie sur 
le Kour; point central de commerce entre l’Eu- 
rope et l’Asie. — Bakou, sur la mer, entrepôt 
des marchandises de Perse et de Russie. On voit 
dans le voisinage, des sources de naphte et un 
champ dont la terre est inflammable et exhale 
des vapeurs sulfureuses. — Érivan, capitale de 
l’Arménie, conquise sur les Persans en 1827. 

LEÇON IV. 

DU TURKESTAN, 

D. Où est situé le Turkestan ou Tartariè indé- 
pendante? Quels pays comprend-il? Quelles sont 
ses limites, et comment se partage t-il? 

R. Le Turkestan est situé entre la mer Cas- 
pienne et le lac d’Aral. 11 comprend le pays des 
Kalmoucks ou Eluths, le Thibet, le pays des 
Usbecks , le Daghestan et la Circassie. Les fem- 
mes de la dernière sont renommées pour leur 
beauté. Il a pour limites, au N. la Sibérie, à l’E. 
la Chine; au S. l’Afghanistan et le royaume de 
Perse: à l’O. la mer Caspienne. Il se partage en 
un grand nombre de Kanats ou d’Ètats , dont 
l’éteudue et la population sont différentes. Les 
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principaux sont ceux de Boukara, de Khiva et 
de Kokaud. 

D. Quel aspect présente cette vaste contrée '? 

R. Elle est presque entièrement occupée par 
d’immenses steppes ou plaines désértes. Le voi- 
sinage de hautes montagnes, toujours couvertes 
de neige, y rend la chaleur supportable. Le 
bois y est très-rare; les bords des rivières sont 
si fertiles, que l’herbe y excède la hauteur d’un 
homme. Quelques cantons sont regardés com- 
me des paradis terrestres. On y trouve quelques 
mines d’or et d’argent, des rubis, des turquoi- 
ses, etc. 

D,. Quels sont les principaux peuples qui habi- 
tent la Tartarie indépendante ? 

R. Ce sont: 1° au N., entre le Jaïk et le Dnié- 
per, les Kirgüis ou Cosaqdës , divisés en trois 
branches: 1° les Cosakki-sa-Porovi , qui habi- 
tent le long du Dniéper, cultivateurs; 2° les Co- 
saques du Don ; 3° les Cosaques du Jaïk. Les 
premiers sont en partie soumis à la Russie. Ils 
sont tous robustes, et Ja guerre est leur élément; 
— 2° à l’0.,sur la mer Caspienne, les Turcomans, 
divisés en deux branches, dont l’une habite dans 
la partie occidentale de l’Arménie , et l’autre , 
les rivières de la mer Caspienne: au pays d’As- 
terabat et de Chorassin. Ils ont les mœurs des 
Arabes-Bédouins , bons cavaliers , pasteurs et 
riches en chameaux, buffles , chèvres et surtout 
en moutons. Les premiers paient tribut au grand- 
seigneur , et les autres aux Tartares. — 3 J au 
S., les Ousbecks, et les Boekhares, maîtres ac- 
tuels de la Boukharie , la plus belle , la mieux 
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cultivée et la plus fertile partie de celte contrée. 
Les premiers qui passent pour les plus civilisés 
et les plus industrieux des Tartares , sont pour 
la plupart fixés dans les villes, mais fréquem- 
ment en guerre avec les Persans. Les seconds 
parcourent toute l'Asie pour leur commerce. 
Les Ivirguis et Turcomans sont nomades; ils ont 
pour boisson ordinaire le lait de jument 5 les 
Kalmouks sont leurs constans ennemis. 

D. Quelles sont les villes remarquables de la Tar- 
tarie indépendante ? 

H. Ce sont : Boukhara , capitale , ville très- 
commerçante. On y compte 3G0 mosquées et 
28o écoles. — Samarkand, ville ancienne bien 
fortifiée , capitale de l’ex empire de Tamerlan. 
Elle a une célèbre université mahométane et des 
fabriques de papier de soie. — Terki , capitale 
de la Circassie. 

D. Quelles sont la religion et la population du 
Turkeslan ? 

R. On y compte environ 4, 000,000 (l'habi- 
tons , et presque tous mahométans. 


LEÇON Y. 


DE LA CHINE. 

D. Qu’est- ce que la Chine ? 

R. C’est le plus vaste et le plus puissant em- 
pire de l’Asie, le plus riche, le plus ancien et le 
plus peuplé de tous ceux qui existent, ou dont 
l'histoire nous a conservé le souvenir. 
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D. Quelles sont les limites de l’empire chinois ? 

R. Il est borné à l’E. par les parties du grand 
Océan nommées mer d’Okhotsk, mer du. Japon, 
mer Orientale , et mer de la Chine ; au N. par 
une muraille de 25 pieds de haut, 500 lieues de 
long, et flanquée de 45,000 tours qui la sépa- 
rent de, la Turquie : à l’O. par des montagnes ; 
au S. par l'Océan , le Tonquin , la Cochinchine, 
le Lao et autres petits pays. 

D. Comment se partage l’empire chinois ? 

R. En dix grandes contrées: 1° la Chine pro- 
prement dite ; 2° le pays de Mandchoux : 3° la 
Mongolie; 4° le Thian-Chan-Pe-Lou; 5° le Thian 
Chan-Nan-Lou; 6° le pays des Mongols du Kou- 
kou-Noor; 7Me Thibet ou Si-Zang; 8° le pays 
de Deb-Badja: 9° le royaume ou archipel de Co- 
rée; 10° le royaume de Lieou-Kieou.* 

D. Quels sont l’aspect et le climat de la Chine ? 

R. Ce pays présente , dans son ensemble * de 
grandes plaines plus ou moins fertiles ; entre- 
coupées par un grand nombre de rivières , de 
lacs et de canaux qui servent à fertiliser les ter- 
res , et à voiturer les marchandises ; et un im- 
mense plateau élevé entre de nombreuses et gi- 
gantesques montagnes ; une grande partie de ce 
plateau est occupée par une vaste désert sablo- 
neux , appelé le désert de Cobi. 

Dans la Chine proprement dite, aucun terrein 
n’est en friche; car, pour honorer l’agriculture, 
qui y est portée au plus haut degré de perfec- 
tion, chaque année, l’empereur trace lui-même 
des sillons dans un champ près de la capitale. 

L’air y est rafraîchi par les hautes montagnes 
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du couchant et du nord, et par l’Océan à l’est 
et au sud. Ce pays, par sa vaste étendue , offre 
d’ailleurs nhe grande variété de climas. 

D. Quelles sont les principales productions de 
l’empire chinois ? 

H. Ce sont: l’arbre à thé, dont les feuilles sont 
l’objet d’un commerce prodigieux avec l'Euro- 
pe; le camphrier, l’arbre à suif, le coton jaune, 
avec lequel on fabrique le nankin , l’aloès, la la- 
que, dont on fait un beau vernis rouge ou noir; 
et tous les végétaux de l’Europe. On en tire du 
riz , du colon, de la soie, de la porcelaine , du 
musc, le poil de chèvres du Thibet et un encre 
fort connue. 

D. Quelle est la capitale de la Chine ? 

R. C’est Pékin, à trente lieues de la grande mu- 
raille. On y compte environ deux millions d’ha- 
bitans. Elle se partage en deux villes, dont l’une 
est habitée par les Tarlareset l’autre par les Chi- 
nois. Le palais impérial, avec ses dépendances, a 
deux lieues de circonférence ; les murailles de 
cette ville ont quarante pieds de hauteur sur 
vingt d'épaisseur. 

D. Quelles sont les autres villes les plus remar- 
quables de l’empire chinois ? 

R. Ce sont : Nankin, sur le Kiang , ex capi- 
tale de l’empire et la plus grande ville du mon- 
de. Elle a quinze lieues de tour. C’est près de 
cette ville, qu'est la fameuse tour de porcelaine 
qui a neuf étages , et qui est surmontée d’une 
pomme de pin d’or massif. Canton, belle ville, 
avec un grand port , le seul qui soit fréquenté 
par les Européens. Excitée par les Anglais , elle 
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vient de se déclarer indépendante. — Macao , 
établissement portugais, au sud de Canton ,' ou 
le Carnoën composa la Luisiade. — Lassa, dans 
le Tliibet. A deux lieues de cette ville se trouve 
le palais du Dalaï-lama. 

D. Quels sont la population , la religion et le 
gouvernement de la Chineï 

R. On compte dans ce pays, le plus peuplé de 
l’univers, 172,000,000 d'habitans. Le culte de 
Fo est le plus répandu ; mais l'empereur et les 
lettrés suivent |a religion de Confucius. Le gou- 
vernement est un despotisme absolu : les gou- 
verneurs, petits tyrans , des provinces et des 
villes se nomment mandarins. 

D. Quelles particularités remarquables offre l'his- 
toire de la Chine ? 

R. Les Chinois, quoique les premiers civilisés 
semblent n’avoir devancé les autres peuples dans 
les sciences et dans les arts que pour rester en- 
suite stationnaires, ils se sont toujours isolés 
des autres nations; mais malgré cela, ils ont é- 
prouvé, et ils éprouvent encore aujourd’hui, de 
terribles révolutions politiques. Au commence- 
ment du XVII e siècle , les Tartares Mantchouâ 
s’en emparèrent , et mirent sur le trône un de 
leurs chefs , dont la dynastie règne encore. Le 
peuple conquérant prit les mœurs et les usages 
du peuple soumis. 

1). Que remarque-t-on de particulier dans les 
mœurs des Chinois ? 

R. Les Chinois font consister la principale 
beauté des femmes dans la petitesse de leurs 
pieds, aussi , dès leur enfance, ou les leur serre 
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fortement avec des courroies, ce qui empêche 
ces malheureuses de marcher. Chez eux les on- 
gles longs et l’embonpoint passent pour une 
marque d’opulence et d’esprit. 

D. Quelles sont les principales rivières de la 
Chine ? 

R. Ce sont : le Hoang ou rivière Jaune , et 
le Kiang ou rivière Bleue. 

D. Quel est le principal canal de la Chine? 

R. C’est leCANAL impérial, l’un des plus beaux 
et des plus hardis qui existent ; il va de Can- 
ton à Pékin, et il a, par conséquent, 280 lieues 
de long : plusieurs ponts le traversent , et les 
bords en sont revêtus de pierres" de chaque cô- 
té, avec des chemins pavés et plantés d’arbres. 

D. Donnez-nous une idée plus précise de la fa- 
meuse muraille qui se trouve au noid de la Chine? 

R. Cette muraille, construite pour prévenir les 
incursions des Tartares, outre d’avoir 500 lieues 
de long , 25 pieds de haut , et d’être flanquée 
de 45,000 tours, est assez large pour que six 
chevaux puissent y marcher de front. 

LEÇON YI. 

DU JAPON. 

D- Donnez quelques détails sur le Japon? 

R. Le Japon, ancien et vaste empire de l’Asie, 
découvert en 1542 par les Portugais , est situé 
à l’E. de la Chine , et se forme des Iles de Ni- 
phon , Ximo , Xicoco , Jesson et de plusieurs 
autres< 
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D. Quelles sont les limites du Japon ? 

R. Ses limites sont, au N. la partie indépen- 
dante de nie de Tarrakai ( Sakaliau ) , et les 
îles Kouriles , dépendantes de la Russie ; à l’E. 
le grand Océan , au S. ce même Océan , la mer 
Orientale ou le Coung-Kai des Chinois ; à l’O. , 
le canal Occidental de la Corée , la mer du Ja- 
pon , et une branche de cette même mer qu’on 
nomme la Manche de Tartarie. Il est à remar- 
quer que le Japon forme , comme la monarchie 
anglaise, une grande puissance insulaire à l’une 
des extrémités de l’ancien monde ; comme elle 
encore, il offre des côtes découpées par d’iq- 
nombrables bras de mer. 

D. De quoi se compose l’empire du Japon ? 

R. De deux parties très-inégales pour l’éten- 
due, la richesse et la population: 1° de l'empi- 
re du Japon proprement dit; 2° du gouverne- 
ment de Mastamaï. 1° L’empire du japon se di- 
vise en 10 régions ou no, qui sont: 1°Gokinai; 
2 ° Tokaide; 3° Tosando; 4° Fgkourokondo ; 
5° Sanindo; 6° Sanyodo; 7° Nan-Kai-do ; 8° 
Saikaido; 9° l'ile Iki ; 10° l'ile Tsou-Sinia. Ces 
10 régions , à l'exception des deux dernières, se 
partagent en provinces ou Kokf qu’on subdivi- 
se. en districts ou Kori. — 2° Le royaume de 
Mastmai est divisé : 1° en île d’ÏÉso , où il faut 
distinguer la partie vassalle des Japonais qui 
s’étend le long des côtes méridionales et orienta- 
les, et la partie entièrement indépendante , qui 
compose tout le reste de l’ile : 2° en Kouriles 
méridionales ; 3° en île de Tarrakaï. 

D. Quels sont le climat , les principales produc- 
tions et le sol du Japon ? 
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R. Ce pays éprouve les alternatives d’une cha- 
leur extrême et d’un froid rigoureux. Il est su- 
jet aux tremblemens de terre. On y trouve des 
arbres à tbé, à camphre, à vernis et à papier ; 
des mines d’or, d’argent et de cuivre ; des aga- 
thes , et sur les côtes , des perles rouges. Cette 
contrée , généralement montagneuse , est bien 
arrosée, et les rivières, quoique de peu d’éten- 
due , offrent une navigation très-avantageuse. 
Parmi ces rivières , on distingue dans l’ile de 
Niphon , le Yoda-Gawa , I’Ara-Gawa et I’Jko- 
Gawa. Cet empire possède aussi plusieurs ca- 
naux et le lac Facone, remarquable par la célé- 
brité que lui a acquise la superstition de ses ha- 
bitans. 

D. Quels sont les principaux produits industriels 
du Japon ? 

R. Les soieries, les meubles vernissés, la por- 
celaine , plus estimée que celle de la Chine., et 
les miroirs d’acier. 

D. Quels sont la population et le gouvernement 
du Japon ? 

R. On y cômple environ 20,000,000 d’habi- 
lans. 11 y a deux empereurs, le Daïro et le Ku- 
bo, séculier. Le Daïro n’a plus comme autrefois 
l’autorité souveraine , mais seulement des re- 
venus immenses, avec douze femmes et un grand 
nombre de concubines : il est l’oracle de la reli- 
gion, et on lui procure toutes les jouissances 
imaginables. Le Kubo a un pouvoir illimité sur 
tous ses sujets, sa volonté est la seule loi. Son 
armée est composée de 400,000 fantassins ettie 
60,000 cavaliers. Son revenu est de 800. mil- 
lions. 
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B. Quelles sont les villes remarquables du Japon? 

R. Ce sont: Yedo , résidence du Kubo. — 
Miaco , résidence du Daïro. — Nangasaki, seul 
port où il soit permis aux étrangers de jeter l’an- 
cre. Les Japonais n’ont fait jusqu'à présent le 
commerce qu’avec les Chinois et les Hollandais; 
mais il parait que les Américains ne l’entendent 
plus ainsi. 

D. Donnez une idée des Japonais ? 

R. Les Japonais sont petits, mal faits , basa- 
nés, trapus et fort laids, très- propres, spirituels 
et guerriers. Ils ont une langue particulière , 
toute différente du Chinois. Jamais ils n’ont été 
subjugués. Ils méprisent les étrangers aiment 
les sciences et les arts, s’y appliquent avec suc- 
cès; ont une mémoire heureuse; ils vivent avec 
une extrême frugalité. Leurs armes sont le sabre, 
le poignard et le mousquet. 

. LEÇON VII. 

• * 

.DE 1/4RAD-IE. 

D-. Qu’est- ce que f Arabie'?.. 

R. C'est une grande' presqu’île bornée au* .N. 
par l’Euphrate; à‘1'0. parla jmer.Rouge ; au S. 
par la mer deslndes; a- l’Espar Je golfe Persique 
et celui d’Omày . -, • . .* . 

D. Quels sont le climat èt le. sol de- cette contrée? - 

R. L’air y est généralement sec- •eï.fqrt dbaud, 
surtout dans la partie septentrionale., on régné 
le vent dévorant appelé Samièl. Son soi -est mai- 
gre et aride, et propre seulement aux- végélaüx 
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qui peuvent supporter une longue sécheresse. 
Quelques régions sont môme entièrement dé- 
sertes. Peu de contrées sont aussi privées d’eau 
que celle-ci : il n’y a pas un seul lac. Le Mei- 
dam et le Chabb sont les seuls fleuves connus 
qui paraissent avoir un cours permanent. L’Af- 
ten ou rivière de Lahsa , célèbre parmi les an- 
ciens géographes, a été reconnue, en 1819, com- 
me un torrent qui se desèche en été. . 

D. Comment divise- t-on l’Arabie ? 

R. Autrefois on la divisait en Arabie pétrée, 
Arabie déserte et Arabie heureuse. Au- 
jourd’hui on la partage eu six parties, qui sont: 
1° le Nedjed ou pays des Vahabis; 2° le Hedjoz; 
3° I’Yémen ; 4 U I’Uadramaout ; 5° I’Onian ; 6° 
I'Hasa. ' 

D. Quelles sont les productions et la population 
de l’Arabie ? 

R. L'aéabie est le pays de l’encens , de la 
myrrhe et de toutes sortes de parfums; elle pro- 
duit des;o!ives, des cannes à sucre, des dattes , 
des figues , des oranges et du beaume dont le 
plüs recherché est celui de la Mecque, de la man- 
ne, de la casse çt du séné; le café y est indigè- 
ne. ’On y pêche du corail , des huîtres à perles 
et des murex à pourpre. On y trouve aussi des 
chevaux très-estimés que les habitons disent is- 
sus de ceux qui peuplaient les écuries de Salo- 
mon, des autruches, des ânes et des chameaux, 
surnommés les navires du désert. Le fléau le plus 
terrible de l’Arabie est le passage des sauterelles 
que détruit heureusement une espèce de grives, 
arrivant chaque année de la Perse orientale. La 
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population est évaluée approximativement à 
12,000,000 d’habitans. 

D. Quelles sont les particularités historiques de 
l'Arabie? 

R. L’Arabie, qui ne fut jamais assujettie à au- 
cune puissance de l’antiquité, fut toujours gou- 
vernée par ses propres princes , jusqu’en 622 , 
que parut Mahomet. En établissant une religion, 
il jeta en même teins les fondemens d’un nou- 
vel empire, qui s’étendit depuis l’Inde jusqu’à 
l’extrémité occidentale de l’Afrique , et même 
en Espagne. C'est ce qu’on appelle l’empire des 
califes des Arabes ou Sarrasins. -Quoique le ma- 
hométisme soit l'ennemi de la civilisation, les 
sciences et les lettres tlorissaient à la cour des 
califes, pendant que l’Europe était plongée dans 
la barbarie. Les Arabes brillèrent ddns la poésie, 
la médecine, l’astronomie, les mathématiques. 
C'est d’eux que nous viennent les chiffres dont 
nous nous servons. Le vaste empire des califes, 
affaibli par les divisions, fut renvêrsé par les 
Turcs. 

U. Quel est le gouvernement de l'Arabie? 

R. L’Arabie est divisée en plusieurs États , 
dont les chefs sont appelés imans , chérifs , 
CDEYKS ou émirs; les uns sont indépendaus, et 
les autres tributaires du Grand Seigneur. Les 
parties N. et mitoyennes sont presque désertes, 
excepté sur la côte de la mer Rouge; l’intérieur 
n’est habité que par des peuples errans peu nom- 
breux , appelés Arabes Bédouins. Us sont divi- 
sés en tribus, chaque tribu en famille, et chaque 
famille a son chef. Ceux du désert ne vivent que 
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du produit de leurs troupeaux ou de brigan- 
dages. 

D. Quelle est la religion des Arabes? 

R. Ils sont tous mabométans. C’est dans leur 
langue , l’une des plus anciennes, qu’est écrit le 
Koran, livre sacré de cette religion. Les Waha- 
bis, secte qui prétend réformer le Mahométisme, 
occupent le Nedjed , et sont ennemis jurés du 
reste des musulmans à qui ils æ sont plus d’une 
fois rendus redoutables. 

D. Quelles sont les villes principales de V Arabie ? 

R. Médine, dans l’Hedjaz, où l’on voit les 
tombeaux de Mahdmet, d’Abubeeker et d’Omar, 
dans une riche et superbe mosquée , où les Ma- 
hométans vont en pèlerinage; située dans une 
plaine abondante en palmiers. Dans cette mos- 
quée est un*pelit bâtiment appelé la Kabaa qu’é- 
levèrent Abraham et son fils Ismael, dont les A- 
rabes se glorifient de descendre. Mahomet a or- 
donné à tous ses sectateurs d’y faire un pèleri- 
nage au moins une fois dans leur vie. Mais quoi- 
que cette ville -et son territoire soient regardés 
comme saints ; et que tout infidèle qui oserait y 
pénétrer serait puni de mort ; elle fut prise et 
pillée en 1803 par les Wahabis. — Moka, dans 
l’Yémen , avec un bon port, défendu par deux 
forts; à l’entrée de la mer Rouge. Elle a donné 
son nom à l’excellent café que produit celte par- 
tie de l’Arabie. L’Europe y porte draps , corail , 
fer, cochenille, etc.; l’Inde, poivre, épices, ta- 
bacs, toileries, etc. On en tire, encens, mirrhe, 
gomme arabique, séné, noix de galle, nacre de 
perles, et surtout du café. — Mascate, la ville la 
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plus commerçante de l’Arabie; capitale du roy- 
aume de même nom, dans le pays d’Oman sur 
la côte orientale, avec un bon port, et une cita- 
delle sur un rocher. — Lasha, sur le golfe Per- 
sique, vis-à-vis l’ile de Bahreïn, connue parla 
pêche des perles. 

LEÇON VIII. 

DE LA PERSE. 

U. Qu' est-ce que la Perse ? 

R. Dans l’origine, on donnait le nom de Per- 
se à un petit pays appelé aussi Persiqoe; mais 
depuis la conquête de Cyrüs on appela Perse 
cette vaste région de l’Asie qui embrasse les con- 
trées élevées entre le bassin du Tigre et celui de 
l’Indus. L’empire des Perses, qui fut fondé 563 
ans avant J. C. , et qui dura 330, compte actuel- 
lement 4 états indépendans: V J le royaume d’I- 
ran ou la Perse proprement dite ; 2" celui de 
Kaboul ou Afghanistan; 3° celui d'IIÉRAT ; 4° 

la CONFÉDÉRATION DES BÉI.OÜTCHl OU le BÉLOUT- 
CH1STAN. ' 

D. Ôii est situé le royaume de Perse , et quelles 
sont ses limites! 

R. Le royaume' d’iRAN ou de Perse est situé à 
l’E. de la Turquie d’Asie, et borné au N. par la 
Tartarie indépendante, la mer Caspienne et la 
Russie d’Asie; à l’E. par le Béloutcliistan et le 
royaume de Kaboul ; au S. par le golfe Persique 
et le détroit d’Ormus; à l’O. par la Turquie d’A- 
sie. Les montagnes du Caucase, de l’Arménie, 
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du Knurdislau et du Taurus, le séparent de la 
Turquie. 

D. Quels sont les principaux golfes de la Perse ? 

R. Ce sont ceux de Giiilan, d’iNZELi et d’A- 
ster-Abad. Le golfe Persiqüe, qui sépare ce 
royaume de l'Arabie, a des rivages très-élevés, 
et dans sa dépendance un grand nombre d’iles et 
d’ilots. 

D. Comment se divise le royaume de Perse? 

R. En onze provinces: 1° Irak-Adjeeni; 2° 
Tabaristan; 3 u Mazüaderà; 4° Ghilan; 5° Ad- 
zerbaidjan; 6° Kurdistan; 7° Koügistaj*; 8° 
Fars; 9° Kerman; 10" Koügistan occidental; 
11° Horassan. 

D. Quels sont le sol et le climat de la Perse ? 

R. Le sol de ce vaste pays est en général mon- 
tueux, sec, aride et sablonneux. Il est arrosé par 
le Kebkhal et I’Hérat; et il offre pour ainsi dire 
trois climats: sur le littoral de la mer Caspienne 
qui est très-bas, les chaleurs de l’été sont fortes 
et les hivers très-doux; mais toutes les saisons 
y sont humides; au centre , les étés sont très- 
chauds et les hivers très- rigoureux ; les rivages 
du golfe Persiqüe éprouvent les ardeurs dévo- 
rantes des Indes. 

D. Quelles sont les productions de la Perse ? 

R. Ce sont: le froment et le riz , la figue , la 
grenade, l’abricot, la pèche, l’amande, la pis- 
tache, la mure et la prune, fruits que l’Europe 
a reçus d’elle; le chanvre, la noix de galle , le 
pavot, dont on extrait l’opium, objet d’un grand 
commerce, le dattier et des arbres odoriférans. 
Dans les fertiles vallées de Schiras , d’IsPAHAN 
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et ü’Ykzd , on recueille d’excellent vin et le 
meilleur tabac de l’Asie; le mûrier y nourrit 
beaucoup de vers à soie. Les montagnes ne don- 
nent que des métaux communs. Sur la côte du 
golfe Persique, on pêche de belles perles. Les 
chevaux persans sont les plus beaux de l’Orient. 
Le chameau est commun en Perse. Le lion y est 
sans crinière. 

D. Quels sont la population, la religion et le gou- 
vernement de la Perse ? 

R. On 'évalue la population de la Perse à en- 
viron 12,000,000 d’habitans. Ils professent le 
mahométisme , que les Arabes y introduisirent 
dans le XVII e siècle. Ils sont despotiquement 
gouvernés par un roi qui porte le titre de schah. 
Ils sont sectateurs d’Ali et grands ennemis des 
Turcs, qui appartiennent à la secte d*Omar. Ces 
derniers portent le turban blanc ou du moins 
mélangé; les Persans portent le turban vert. On 
trouve aussi en Perse 'des Guèbres ou Pabsis , 
adorateurs du feu. 

D. Comment les Persans se sont-ils distingués? 

R. Par leur industrie et leur littérature. Ils 
excellent à faire des broderies de soie , d’or et 
d'argent , de la porcelaine et de la poterie , des 
armes tranchantes et divers ouvrages d’acier, de 
cuivre et de maroquin. Ils font aussi beaucoup 
de tissus de coton, de laine, de poil de chèvre, 
et des tapis connus sous le nom de tapis de Tur- 
quie. La Perse a produit des littérateurs distin- 
gués, parmi lesquels on cite: Lokman, Pipaï, 
Sadi , etc. 

D. Comment peut- on diviser les Perses par rap- 
port à leur manière de vivre ? 
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R. En trois classes bien distinctes: les cita- 
dins , qui mènent une vie efféminée et suppor- 
tent la tyrannie du schah; les nomades, enclins 
au vol et impatient de tout joug; les agricül- 
teürs, qui tiennent le milieu entre les deux pre- 
mières classes. 

D. Quelle esl la capitale de la Per sel 

R. Téhéran, jolie ville sur le Jageron. Son cli- 
mat est si malsain, que de 60,000 habilans qu’elle 
renferme en hiver, il en reste à peine 10,000 en 
été; toute la cour, pendant cette saison, va cam- 
per dans la plaine de Sdltaniéu, à 55 lieues O. - 
N. O. dans les montagnes. 

D. Quelles sont les autres principales villes de la 
Perse ? 

R. Ce sont: Ispahan, sur le Zenderouth, an- 
cienne capitale. La plus grande, la plus belle et 
la plus peuplée de l’Orient. Elle est bien déchue 
de son ancienne splendeur. — Tauris, où un 
tremblement de terre, en 1724, fit périr 100,000 
personnes. — Schiras. Elle a un collège où 
l’on enseigne les sciences cultivées en Orient. 
Elle jouit d’un climat délicieux , et est renom- 
mée pour son essence de roses. A 12 lieues de 
cette ville, se voient encore les ruines de Per- 
sépolis-Casbin ou Caswin, dans I’Irac, où plu- 
sieurs rois ont fait leur résidence ; assez grand 
commerce. La trempe des sabres est plus estimée 
que celle de Damas. Produit beaucoup de pista- 
ches et d’excellent vin. Proche de là on trouve 
de belles carrières de marbre blanc. — Yezd , 
dans 1 IraoAdjémi, à 90 I. E. d’ispahan, dans 
un terrain fertile eu blé, fruits, citrons, grains, 
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melons, raisins excellens; fabriques d’eau de ro- 
se; laine très-fine, plus précieuse que la soie ; 
des manufactures d’étofles de soie et de coton , 
de brocards et de superbes tapis la rendent très- 
commerçante. Elle est habitée en partie par les 
Guèbres. 


LEÇON IX. 

DU ROÏAUME DE KABOUL OU AFGHANISTAN. 

I). Quelles sont les limites du royaume de Ka- 
boull 

R. Ce sont: au N. le royaume d’Hérat et laTar- 
tarie indépendante ; à PE. la confédération des 
Seiks; au S. le Béloutchistan; à PO. le royaume 
de Perse. 

B. Comment divise- t-on ce royaume ? 

R. En deux grandes contrées, qui se subdivi- 
sent en provinces: 1° PAfghanistan renferme 7 
provinces : Kaboul , Loghman , Djelalabad , 
Sivi, Ghaznaii, Kandahar , Farrah. — 2° Le 
Sistan ou Sedjistan en contient 2 , qui sont : 
Soültde Djelalabard, Kanat d’Illoum-Dar. 

U. Quels sont ses principaux fleuves ? 

R. Ce sont: PIndus et PHelmen. 

D. Donnez quelques détails sur le climat , les pro- 
ductions et les habitons du royaume de Kaboul. 

R. Le climat de celte contrée est tempéré dans 
le pays haut, âpre dans les montagnes, chaud et 
quelquefois accablant dans les plaines. Les pro- 
ductions sont variées comme le climat: les plai- 
nes fertiles et bien cultivées donnent deux mois- 
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sons par an. On trouve dans ce pays des lions, 
des tigres , des léopards, des hyènes , des dro- 
madaires, etc. Les Seiks leur ont enlevé Lahore 
et le Cachemyr. La plupart de ces peuples sont 
nomades ; ils sont gouvernés par un souverain 
ayant titre de sciiah , et professent l’islamisme. 
La population de cet État est de 10,000,000 
d’habitans. 

D. Quelle est la capitale de l’Afghanistan ? 

R. Kaboul, qui fait uu grand commerce, sur- 
tout en chevaux. Elle est sujette aux tremble- 
mens de terre. 

D. Quelles sont ses autres villes remarquables ? 

R. Ce sont: Kandahar, ville forte, grande, 
très-riche, très-commerçante, et grand passage 
de l'Iudostan en Perse. — Balk , grande et cé- 
lèbre ville, aux pays des Usbeks, sur le Gihon. 
Eutrepôt du commerce de l’Inde avec la Grande 
Bucharie. — Moultan , sur le Chenaub. Il y a 
beaucoup de Banians. Capitale d’une fertile pro- 
vince ; les moutons à queues épaisses y sont ex- 
cellons; produit coton; cannes à sucre, noix de 
galle, et fournit fer, soufre, chameaux, che- 
vaux, etc. ‘Elle est partagée entre les Seiks et 
les Afghans. 


LEÇON X. 


DU ROVAUME d’hÉRAT. 

D. Quelles sont les limites du royaume d’ lierai ? 
R. Ce royaume est borné au Nord par la Tar- 
tarie indépendante; à l’JE. et au S. par le royau- 
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me de Kaboul , et à l’O. par le royaume d’Iran. 
Il est arrosé par le Tedjend, le Hérirokd et le 
Morg-Ab, et offre en général une plaine ondulée 
très-fertile: cependant plusieurs montagnes cou- 
vrent sa partie orientale. On le divise eu 3 pro- 
vinces: Hérat, dont la ville capitale , grande , 
peuplée, bien bâtie et très-commerçante „ porte 
le môme nom. — Siabend, Bamian. 

‘ LEÇON XI. 

DE LA CONFÉDÉRATION DES BÉLOL'TCIU. 

D. De quoi est composée la confédération des Bé- 
loutchi , et quelles sont ses limites 1 

R. Elle est composée de plusieurs petits ter- 
ritoires*, dont les chefs réconnaissent la supré- 
matie du Kan qui réside à Kélat. Elle est bor- 
née au N. et au N.-E. par l’Afghanistan: à l’E. 
par le Siudhy , au S. par l’océan indien ; à l’O. 
par le royaume d’Iran. C’est un pays de monta- 
gnes qui recèlent de riches mines. On y trouve 
peu de rivières considérables; quelques-unes se 
perdent dans les sables, presque toutes se desè- 
chent en été. 

D. Comment parlage-l-on celte confédération ? 

R. Ou la partage en 6 provinces, qui sont: 
Saravan, Kotch-Gandava, Djhalavan, Lotsa, 
Mekran, Koügistan. 

Ü. Quelles sont la religion et la population de la 
confédération des Béloutchi? 

R. Ces peuples, pour la plupart nomades, sont 
mahométans sunnites. On estime la population 
de cet État à 3, 000,000 d’habitans. 
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LEÇON XII. 

DE L'INDOSTAN OU i/lNDE. 

D. Qu’est-ce que l’indostan ou l'Inde ? . 

U. (/est un pays immense, qui tire son nom 
du fleuve Indus , situé en partie sous la zone 
torride. 

ü. Quelles sont les limites de l’Inde ? 

R. Elle est bornée au N.-O. par le Béloutchi- 
stan, dont les monts Brahoniks la séparent , et 
par l’Afghanistan , vers lequel elle a en partie 
pour limites le grand désert de l’Adjemiger et le 
Syndg au N.— E. par le Boutan et l’Asam; à l’E. 
par l'empire de Birman et le golfe de Bengale ; 
au S.-E. par le détroit de Palk et le golfe de Ma- 
naar; au S. par l’Océan indien; et à l’O. par la 
mer d’Oman. 

D. Combien y a-t-il de gouvernemens dans l’In- 
dostan ? 

R. Il y en a neuf: 1° la confédération de Seïks; 
2° la principauté de Sindhy ou Syndg; 3° le roy- 
aume de Népal ; 4° celui de Sindhya; 5° celui des 
Maldives ; 6° l’indostan français , 7° l'Indostan 
anglais ; 8° l’Indostan portugais ; 9° l’Indostan 
danois. 

U. Où est située la confédération des Seïksl 

R. Elle est renfermée entre les monts Hima- 
laya-, le Syndg et le Setledje. 

ü. Quelles sont ses limites? 

R. Elle est bornée au N. par le royaume de 
Kaboul et le Petit Ttiibet, dans l’empire chinois; 
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à l’E. par ce dernier pays et les possessions an- 
glaises; à l’O. par le Béloutchistan et le royaume 
de Kaboul; au S. par les possessions anglaises; 
et la principauté de Sindby. 

D. Comment dislingue-t-on celte confédération ? 

R. En quatre régions principales, qui se divi- 
sent en provinces : 1" La iioh comprend deux 
provinces: Penjabet, Kougistan ; 2° Caciiemik 
n’en renferme qu’une, à laquelle il donne son 
nom; 3° I’Afgiianistan contient quatre provin- 
ces: Tchoth, llosareh, Pichaouer, Tchikapour; 
4° le Moültan se forme de quatre provinces : 
Moultan, Leïa, Dara-Ismael Kan, Bahawalpour. 

D. Où est située la principauté de Sindhy , et de 
quoi se compose- 1- elle ? 

R. Elle est située sur les deux rives des Indes, 
et n’est qu’un démembrement du royaume de 
Kaboul, dont elle était naguère tributaire. 

D. Quelles sont les divisions administratives de 
celte principauté ? 

R. Étant trop nombreuses et trop peu impor- 
tantes pour nous arrêter, nous dirons simple- 
ment qu’elle contient 42 tribus, gouvernées par 
trois émirs. Elle est traversée par le Sind et ren- 
ferme le Delta de ce fleuve./ 

D. Où est situé le royaume de Népal ou Ncypal 
( Népaul ) ? 

R. Dans la partie septentrionale de l’Inde. 

D. Quelles sont ses limites ? 

R. Ce sont: au N. le Thihct, dont l’Himalaya 
le sépare; à l’E. la principauté de Sikkim qu’il 
comprenait autrefois; au S. la province anglaise 
du Bengale; celle de Babar , avec laquelle les 
Porcella Géog. » 
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monts Tchourya-Galby établissent une partie de 
sa frontière, et l’Aoude anglaise, ainsi que l'état 
de Nabab , dont il est séparé par des montagnes 
médiocrement élevées; à l'O. le Kermaon, par- 
tie du Gorval, dont le sépare le Kaliou branche 
occidentale de la Goggra. Les monts Hyraalia , 
couverts de neiges éternelles, présentent sur la 
frontière du Népal quelques uns de leurs majes- 
tueux sommets. 

D. Quels sont ses principaux cours d’eau ? 

R. Le Goüki , le Bognetti et les deux bran- 
ches du Goggha. 

D. Comment est-il divisé ce royaume ? 

R. En 9 districts : Népal , Pays des 24 radjas. 
Pays des 22 radjas, Makwampour, Pays de Ki- 
rats, .Katang, Tchayenpour , Seplaï, Morang, 

D. De quoi se compose le royaume de Sindhyal 

R. Ce royaume, jadis puissant et étendu , se 
compose maintenant d’une partie des provinces 
d’Agra, Malwa et Kaudeich; il est environné de 
tous côtés par les possessions anglaises. 

D. Comment divise-t-on ce royaume ? 

R. En 3 régions : Agra , Malwa , et Kan- 
deich. 

1 ). Quels sont ses principaux cours d’eau ? 

R. Ce sont: le Tapty et la Narmmada. 

D. De quoi se compose le royaume des Mal- 
dives ? 

R. De l’archipel des Maldives , vaste assem- 
blage de petites îles de la mer des Indes, qui 
s’étendent depuis l’équateur jusqu’au 8 e degré de 
latitude septentrionale, et entre le 69 e et le 71 e 
degré de longitude boréale. 
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D. Comment divise-t-on toutes ces petites îles ? 

Ri En 17 groupes ou attelans. 

D. Par qui est gouverné ce royaume des Mal- 
dives? 

R. Par un sultan. — On* pêche dans ces îles 
des cauris, espèce de coquillage qui sert de mon- 
naie dans l’Indostan. 

D. A quoi donne-t-on la dénomination et Indos- 
tan français ? . 

R. Aux élablissemens des Français , situés 
dans cette partie de l’Asie. 

I). Où sont-ils placés ces élablissemens français? 

R. 1° sur la côte de Coromandel: Pondichéry 
et les districts de Yillenour et de Bahour; Ka- 
rihal et les quatre districts qui l’avoisinent ; 2° 
sur la côte d'Oryach: Yanaou et les Aidées, qui 
en dépendent; la loge ou factorerie de Mazulipa- 
tan ; 3° sur la côte de Malabar, Mahé et son ter- 
ritoire, et la loge de Calicut ; 4° au Bengale : 
Chardernagor et son territoire, et plusieurs au- 
tres loges. La France possède en outre une loge 
à Surate. Dans cette grande ville il y a deux hô- 
pitaux d'animaux. 

D. De quoi se compose VIndostan anglais ? 

R. De la plus grande partie de la contrée; qui 
formait, au commencement du XVIII e siècle, un 
des plus puissans empires du monde, connu sous 
le nom d’EMPiRE du Mogol. Les Anglais ont di* 
visé les immenses territoires dont ils se sont 
successivement emparés dans l’Inde, en 3 gou- 
vennemens ou présidences. Celle du Bengale 
comprend les provinces au N.-E -, celle de Ma- 
dras renferme les provinces du S. , et celle de 
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Bombay contient celles de l’O. Le reste est par- 
tagé entre plusieurs princes, qui, pour la plu- 
part , sont tributaires ou entièrement soumis. 

D. De quoi se compose Vlndostan portugais ? . 

R. Des territoires de Goa, Daman et Diu, avec 
les colonies de Timor et de Macao. Un vice-roi 
les administre. 

D. Que comprend-on sous le nom d'Indostan 
danois ? 

R. Les villes et dépendances de Serampour , 
dans le Bengale , et de Trinquebar , sur la côte 
de Karmatie, appartenantes au Danemarek. 

D. Quelles sont les villes les plus remarquables cle 
Vlnde? 

R. Ce sont : Calcutta , ville moderne , rési- 
dence du gouverneur général des possessions an- 
glaises. Elle est divisée en deux quartiers: la ville 
noire, construite en bambous, et habitée par les 
indigènes, et le quartier du gouvernement, bien 
bâti et occupé par les Européens. Cette ville 
réunit les agrémens de la vie anglaise au luxe 
asiatique. Elle possède une célèbre société sa- 
vante et une académie mahométane; elle est très- 
llorissante par son commerce et son industrie. 
Bénarès, centre des connaissances des brahma- 
nes, lieu de pèlerinage tellement sacré aux yeux 
des Indous , que tous se croient obligés de le 
visiter une fois dans leur vie. Cette ville fait un 
grand commerce en étoffes de soie , en toiles 
peintes et en mousselines. On y remarque un 
observatoire dont la coupole tourne sur un pi- 
vot. - Agra, ancienne résidence du Grand Mo- 
gol. On y voit le palais de l’empereur, l'un des 
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plus beaux édifices de l’Asie. Près de ce palais 
est la fameuse mosquée du sultan Aurang-Zeb. 

— Cacuemir ou Sirinagur, dans unç vallée 
surnommée le Paradis de l’Inde et de l’Orient , 
célèbre par les chûles que l’on y fabrique avec la 
laine soyeuse des chèvres du Tliibet ou le poil 
fin du chameau. — Surate , ville forte et port 
fréquenté : elle fait un commerce immense , et 
comme nous avons dit, a deux hôpitaux pour 
les animaux. — Bombay , on y compte 8,000 
parsis ou adorateurs du feu , qu’ils entretien- 
nent nuit et jour dans un temple avec du bois 
odoriférant. — Goa , dont le port est' le meil- 
leur de l’Inde ; elle est aux Portugais. — Pon- 
dichéry, fondé par les Français en 1074, et 
leur premier comptoir dans les Indes. — Ké- 
teck ou Cutlak; au sud de cette ville est celle de 
Jagernaut, fameuse par les pèlerinages qu’y at- 
tirent trois grandes pagodes. L’une d’elles ren- 
ferme une idole dont les yeux sont de gros dia- 
mans. L’emplacement de celte ville est un ter- 
rain sacré. — Golconde, ville forte, fameuse par 
ses mines d'or et de diamans, et ancienne capi- 
tale d'un royaume de ce nom. — Aurengabad , 
fondée par l’empereur Aurang-Zeb, qui y mou- 
rut; on y voit son tombeau et celui de sa fille. 

— Seringapatnam , ancienne capitale des États 
de Tippoo-Saïb, qui périt en la défendant contre 
les Anglais en 1799. 

If t t 1 .* •/**« 
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LEÇON XllI. 

DE I/INDO-CIHNE. 

D. Qu'est-ce que l’Indo-Chinel 

R. On nomme Indo-Chiné ou Indes orienta- 
les l’immense région située au S. de la Tartarie, 
entre la Perse et la Chine, y compris les îles de 
la mer des Indes. 

D. Quelles sont ses limites ? 

R. Ce sont: au N. la Chine; à l’E. la mer de 
la Chine; au S. la même mer', le détroit de Sin- 
ghapour et le golfe de Bengale; à l’O. le détroit 
ou canal de Malacca; le golfe de Bengale et le 
Bengale dans l’Inde. 

D. Comment divise-t-on Vlndo-Chine ? 

R. En six parties, qui sont: 1° l’empire Bir- 
man ; 2° le royaume de Siam; 3° te Malacca in- 
dépendant; 4 l’empire d’An-man; 5° les archi- 
pels d’Andauam et de Nikobar; 6° l’Indo-Chine 
anglais. 

I). Quelles sont les limites de l’empire Birman ? 

R. Ce sont: au N. l’Assam et le Thibel; au S. 
le royaume de Siam et l’Océan; à l’E. et au N,- 
E. le Laos , la Kambodja et la Chine. Il est ar- 
rosé par le Kenduem, l’ironadi et le Sétang. 

1). Comment divise -l-on cet empire? 

R. En provinces ou vices-royautés , subdivi- 
sées en myos ou arrondissemens. Ces derniers 
sont trop nombreux pour être cités. Les provin- 
ces sont: Birma , Pegou, Martaban, Laos-Bir- 
man , les pays tributaires formés de plusieurs 
peuplades. 
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D. Quelles sont les limites du royaume de Siam ? 

R. Le royaume de Siam ou le royaume des 
Hommes Libres, a pour limites au N. le Yun-Nam 
dans l’empire chinois; à l’E. le royaume d’An- 
Nam; au S. le golfe de Siam, la mer de la Chine 
et le Malacca indépendant ; à l’O. la partie du 
golfe de Bengale, nommé communément le ca- 
nal ou détroit de Malacca, ensuite les provinces 
anglaises de Tenasserim , de Tavay et de Yé, et 
enfin l’empire Birman. Le Menan y coule dans 
une grande vallée que bordent deux chaînes de 
hautes montagnes ; ce qui donne à ce pays une 
sorte de ressemblance avec l’Égypte. 

D. Comment divise- t on ce royaume ? 

R. En quatre régions: royaume de Siam pro- 
prement dit ; Kambndjn , Siamiose , Laiis— Sia- 
mois; Péninsule de Malacca, qui comprend pres- 
que tous les petits rois de cette presqu'île. 

D. Est-ce que le Malacca forme un État indé- 
pendant ? 

R. Celte Péninsule, qui, vers la üo du XV11L 
siècle et au commencement du XIX e , était par- 
venue à secouer le joug du roi de Siam, est ren- 
trée presqu’entièrement sous le sceptre de ce 
souverain; la partie qui conserve encore son in- 
dépendance, comprend les royaumes de Pérak, 
de Saleugore, de Pahang et de Rounebo. 

T). Quelles sont les limites de l’empire d’ An-Nam 
ou de Viêt-Nam ? 

R. Cet empire, fondé au commencement du 
XIX e siècle, par Gia-Long, a pour limites au N. 
la Chine; à l’E. la mer de la Chine ; au S. cette 
même mer; à l’O. le royaume de Siam. Il est 
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arrosé per le Maykaung, le Sangkoï, le Hue, qui 
baigne Ava, capitale de l’empire. 

D. Quelles sont ses divisions administratives ? 

R. Ce sont: 1° le royaume de Cochinchine ou 
An-Nam méridional ; 2° le royaume de Tonquin 
ou An -Nam septentrional ; 3° Tsiampa ; 4“ le 
royaume de Kambodje; 5° Laos-Anamite ; 6° le 
royaume de Bao; 7” les territoires indépendans. 

D. De quoi se composent les archipels d'Andanavn 
et de Nikobar ? 

R. D’une longue suite d’iles situées dans le 
golfe de Bengale, entre le cap Négrais, dans l’em- 
pire Birman, et l’extrémité N.-O. de l’ile Suma- 
tra. Les habitans sont peu nombreux et absolu- 
ment indépendans. 

D. Que comprend Vlndo-Chine anglais ? 

R. La presqu’île au-delà du Gange, cédée aux 
Anglais par les Birmans; elle se compose: l ü du 
pays au S. du Rangoun; de la province d’A- 
racan ; 3 ' de la province d’Assam et autres pe- 
tits territoires adjacens au S. du Brahmapoutre. 

D. Quel aspect présente ce pays et quel en est le 
climat P 

R. Ce pays , appelé Indo-Chine pareequ’il est 
placé entre 1 Inde et la Chine , est traversé par 
plusieurs chaînes de montagnes ; il est arrosé et 
lertilisé par de grands fleuves sujets à des inon- 
dations ou crues périodiques. Une longue éten- 
due de côtes, l’elevation des montagnes de l’in- 
térieur , l’égalité des jours et des nuits, et les 
pluies périodiques, modèrent sa température, où 
l’on connaît seulement deux saisons: la sèche et 
la pluvieuse. 
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D. Quelles sont les productions de la presqu’île 
au delà du Gange ? 

R. Les régions de cette grande presqu'île of- 
frent, dans leurs diverses parties, les contrastes 
les plus frappans de stérilité et d’abondance, se- 
lon qu’elles sont éloignées ou voisines des riviè- 
res. Les provinces riveraines ont une telle force 
de végétation, qu’elles rendent deux fois l’an une 
abondante récolte en millet, en maïs et en riz , 
principale nourriture des indigènes. 

Les parties élevées sont couvertes de bois pré- 
cieux. Les éiéphans y sont animaux domesti- 
ques; et les blancs y sont en grande vénération, 
parce qu’on croit qu’ils renferment les âmes de 
leurs souverains décédés. 

D. Quelles sont les principales exportations de 
l’Indo-Chine? 

R. Ce sont: la soie, le coton, l’indigo, la can- 
nelle, l’aloès , le bois de rose et le bois de fer. 

D. Donnez quelques détails sur les habilans de 
cette contrée ? 

R. Les Birmans , qui occupent le pays appelé 
par les anciens Chersokèse d’Or, les Siamois et 
les Cochinchinois sont les plus civilisés des peu- 
ples de cette vaste péninsule. Les premiers sont 
les seuls qui s’interdisent la polygamie. Tous ces 
peuples professent le boudhisme , à l’exception' 
des Malais , qui sont mahométans. 

D. Quellé est la population de l’Indo-Chine? 

R. Elle est évaluée d’environ 21,000,000d’ha* 
bilans. 


** 
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SECTION CINQUIÈME 


\ 

AFRIQUE. 


LEÇON L 

DE ijAFRlQUE EN GÉNÉRAL; 


D. Depuis quand connaît on toutes tes côtes de 
V Afrique ? 

R. Depuis le XV e siècle seulement. Ce sont 
les Portugais qui ont , les premiers , doublé le 
cap Bajador et fait le tour de cette vaste péninsu- 
le qui forme l’une des cinq parties du globe. 

D. Quelles sont ses limites ? 

R. Cè sont: au N. le détroit de Gibraltar et la 
Méditerranée ; à t’O. et au S. l'Océan , et à l’E. 
l’isthme et le golfe de Suez, la mer Rouge , le 
détroit de Bad-el-Mandel, le golfe d’Aden et la 
mer des Indes. 

D. Quel est le climat de l’Afrique? 

R. L’Afrique, étant presque toute entière sous 
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la zone torride, la chaleur y est excessive; mais 
dans quelques régions elle y est tempérée par les 
pluies annuelles , les vents de mer et l’élévation 
du sol. Les côtes de la Sénégambie , de la. Gui- 
née et du Zanguebar sont basses et malsaines. 
La plus grande partie de l’Afrique ne connaît que 
deux saisons , l’une sèche et l’autre pluvieuse. 
C’est enfin la partie la plus chaude et la moins 
peuplée de l’ancien continent. 

D. Quel aspect présente l’Afrique ? 

R. Celui d’une pyramide renversée, dont la 
base fait face à la Méditerranée et à l’Europe, et 
dont le sommet est dans l’Océan austral. On y re- 
marque les plus grands contrastes de fertilité et 
de stérilité. Une grande partie de sa surface est 
couverte d’immenses et arides déserts , ou l’on 
marche quelquefois dix ou douze jours sans trou- 
ver d’eau, et au milieu desquels on trouve quel- 
ques terrains fertiles qu’on nomme oasis. Ce sqnt 
(les Iles au milieu d’un océan de sable, qui lors- 
qu’il est soulevé par le vent, il ressemble aux 
flots de la mer , s'amoncelle en collines et en- 
gloutit les caravanes. Dans tous les endroits hu- 
mides , la végétation étale une vigueur et une 
magnificence extraordinaires. Les terrains ferti- 
les , bordés par de vastes déserts , forment des 
lisières étroites le long des fleuves , qui sont , 
pour la plupart, sujets à des crues périodiques. 

D. Quels sont les principaux caps de l’Afrique ? 

R. Ce sont le cap Vert, à l'O.; le cap de Rox- 
xe Espérance, au S.; et le cap GoAKDAF(Ji,à l’E. 

D. L'Afrique a-t-elle des détroits ? 

R. Elle n’en a qu’un, mais célèbre, qu’on uom- 
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me Bad-el-Mandel. 11 joint la mer Rouge à 
l’Océan Indien. 

D. Quels sont les fleuves les plus considérables de 
l’Afrique ? 

R. Ce sont: le Nil, qui prend sa source dans 
l’Abyssinie, et se perd dans la Méditerranée, 
après avoir traversé la Nubie et l’Égypte. Le Ni- 
ger , qui a un cours de G30 lieues, et se jette 
dans les lacs. Il se déborde périodiquement com- 
me le Nil : on y trouve des paillettes d’or. Le 
Sénégal y qui tombe dans l’Océan à l’O. Le Zai- 
be , qui arrose le Congo , et se jette aussi dans 
l’Océan à l’ouest. 

D. Quelles sont les plus fameuses montagnes de 
l’Afrique ? 

R. Ce sont: I’Atlas, dont la chaîne s’étend 
depuis l’Océan occidental auquel elle donne le 
nom d’océan Atlantique , jusqu’à l’Égypte; le 
mont Lüpata ou I’Épine du bionde, qui se pro- 
longe du S. au N. dans la Cafrerie; les monts de 
la Lune , dans l’Abyssinie ; la montagne des 
Lions, qui sépare la Nigritie de la Guinée et s’é- 
tend jusqu a l'Éthiopie ; le Pic de Ténériffe , 
dans l’une des îles Canaries, 

D. Quelles sont les principales productions végé- 
tales et minérales de V Afrique! 

R. Les végétaux sont : le boabab , le plus 
grand des arbres connus, le palmier-dattier , le 
figuier, le sycomore , le cocotier , le bananier , 
le chi ou arbre à beurre , le tamarinier, le cas- 
sier, le séué, l’ébénier, le sandal, etc. Quelques 
contrées produisent de l’indigo , du poivre, du 
coton , du chanvre , du riz , du sucre , du ta- 
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bac , etc. La vigne donne au cap de Bonne-Es- 
pérance l’excellent vin de Constance. Les miné- 
raux sont: l’or, le cuivre et le fer. 

D. Quels sont les principaux animaux de l'Afri- 
que ? 

R. On trouve en Afrique le lion, le tigre, la 
panthère, le léopard , le chacal, l’hyène, le rhi- 
nocéros , le buffle, l’éléphant , la girafe, le zè- 
bre, la gazelle, l’antilope , le crocodile , l’hippo- 
potame , le chameau , le dromadaire ; plusieurs 
espèces de singes , et une foule d'insectes nui- 
sibles. 

Parmi les reptiles, d’énormes serpens , entre 
autres le boa; parmi les oiseaux, les autruches, 
les perroquets, les flamans et les grues. 

D. Quelles sont les principales exportations de 
f Afrique! 

R. Ce sont: l’or, l'ambre gris, l'antimoine, le 
bleu de vitriol , la gomme , le poivre, l’indigo , 
le sucre, le coton, l’ébène , le bois de sandal , 
la myrrhe, l’ivoire , les plumes d’autruche , les 
peaux de tigre, etc. 

D. Combien y a-t-il en Afrique de races d’hom- 
mes principales ? 

R. Il y en a trois , savoir : 1° les Mores, ré- 
pandus dans la Barbarie. 

2° Les Nègres, qui occupent tout le centre et 
la côte occidentale. 

3° Les Cafres, mieux faits et plus grands que 
les Nègres , industrieux et grands chasseurs. 

A ces races principales, il faut ajouter les Hot- 
tentots, qui ont les joues très-proéminentes, et 
le menton très-pointu ; ils sont divisés en plu* 
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sieurs peuplades. Les Cophtes en Égypte, les Nu- 
biens et les Abyssins sont probablement issus 
d’un très-ancien mélange des nations asiatiques 
et africaines. 

D. Quelles sont les religions dominantes en A fri' 
que ? 

R. L’Idolâtrie et le mahométisme. Les Cophtes 
et les Abyssins sont chrétiens; mais les derniers 
mêlent au christianisme des pratiques de ju- 
daïsme. 

D. Quels sont les gouvernemens de l'Afrique ? 

R. Presque tous ses souverains sont des des- 
potes cruels , qui disposent selon leurs caprices 
des biens et de la vie de leurs sujets. 

D. Quel est V état de la civilisation en Afrique ? 

R. La plus grande partie de l’Afrique est plon- 
gée dans la barbarie. Non-seulement les scien- 
ces et les lettres , mais encore l’agriculture et 
tous les arts utiles à la vie y sont ou négligés , 
ou dans l’enfance, ou tout à fait inconnus. On 
ne trouve un commencement de civilisation que 
sur les côtes de la Méditerranée, de la mer Rouge, 
et dans quelques parties nouvellement explorées 
de la Nigritie. 

D. Comment divise-t-on l’Afrique ? 

R. Son immense étendue , le nombre de ses 
petits états, les espaces qui les séparent, ne per- 
mettent pas de faire une classification générale 
et exacte de ses parties: cependant on la divise 
le plus communément, ainsi qu’il suit : 1° l’A- 
fRique septentrionale contient l’Égypte , la 
Barbarie, subdivisée en empire de Maroc, gou- 
vernement d’Alger , royaume de Tripoli et ré- 
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gence de Tunis , le Sahara ou Grand Désert; 2 U 
I’Afrk?ce occidentale renferme la Sénégambie, 
la Guinée , divisée en Guinée septentrionale et 
Guinée méridionale ; 3° I’Afrique centrale 
comprend la Nigrilie ou le Soudan , et les cou- 
trées intérieures; 4" I’Afrique orientale se for- 
me de la Nubie , de l’Abyssinie , du royaumo 
d’Adel . de la côte d’Ajen et du Mozambique ; 
o° I’Afriqüe Méridionale se compose de la 
Cimbebasie, de l’Hottentotie, de la Cafrerie, sub- 
divisée en Cafrerie propre, pays des Petjouanos, 
celui des Barrolous et Monomotapa , et du cap 
de Bonne- Espérance ; 6° les iles indépendantes 
et les possessions étrangères. 

LEÇON II. 

• t 

de l’afrique septentrionale. 

ÉGYPTE. 

D. Quelles sont les principales révolutions qu’a 
subies l’Égypte depuis les tenus les plus reculés jusqu’à 
ms jours ? 

R. L'Égypte, ('une des premières contrées ci- 
vilisées, qui , sous les Pharaons, Tut une puis- 
sante monarchie, est depuis 23 siècles, soumise 
à une domination étrangère. Après avoir été 
subjuguée d'abord par Cambyse,et puis par Ale- 
xandre; à la mort de ce dernier elle échut à Plo- 
lomée, dont les descendons firent, pendant 3 siè- 
cles , fleurir les arts et le commerce. Auguste la 
réunit à l'empire romain. 
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Conquise par les mahométans, elle obéit aux 
califes jusqu’en 887 de notre ère. Les Turco- 
mans, leurs janissaires, s'emparèrent de l’auto- 
rité et l’exercèrent sous plusieurs dynasties jus- 
qu’en 1250. 

Les Mameluks , milice d’esclaves et qu'établi- 
rent des Turcomans, massacrèrent leurs maî- 
tres. Ces esclaves-soldats dominèrent dans l’É- 
gypte jusqu’au moment où les Français en fi- 
rent la conquête en 1798. Les Turcs, aidés des 
Anglais, l'enlevèrent à ces derniers 4 ans après; 
et, celte sainte , mais malheureuse contrée , de- 
vint le théâtre de combats sanglans entre les pa- 
chas du Grand Sultan et les Mameluks. Ceux-ci 
furent massacrés eu 1811 , par le prédécesseur 
du pacha actuel, qui prit le titre de vice-roi. 

D. Quelles sont les limites de l'Égypte’} 

R. Ce sont; au N. la Méditerranée ; à l’E. le 
golfe Arabique et l’Arabie ; au S. la Nubie et à 
l’O. le désert de Lybie et de Barcah. 

D. Quel est l’aspect de l’Egypte et la cause de sa 
fertilité’} 

R. L’Égypte n'est qu’une vallée étroite arro- 
sée par le Nil, le seul fleuve important de cette 
contrée , qui, commençant à s’élargir au-dessus 
du Caire , et se divisant bientôt en deux bran- 
ches principales, forme avec le littoral de la Mé- 
diterranée l’ile triangulairè que les anciens ont 
nommée Delta , à cause de la ressemblance de 
sa forme avec la lettre grecque A ► Il ne pleut 
presque jamais dans ce pays; mais le Nil l'inon- 
de tous les ans pendant plusieurs mois et le fé- 
conde de son limon. A mesure que les eaux se 
retirent, la terre est mise en culture. 
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D. Quels sont les végétaux et les animaux parti- 
culiers à l’Égypte? 

R. Ce sont, parmi les végétaux, le papyrus, 
le lotus, la sensitive; parmi les animaux, l’ichneu- 
mon, ennemi du crocodile et de l’aspic: l'ibis , 
qui détruit les serpens , etc. 

D. Quelles sont les deux maladies particulières à 
l'Égypte! 

R. Ce sont la peste et l’ophthalmie, causée par 
le sable fin dont l’air est chargé. 

D. Quels sont les différens peuples qui habitent 
l’Égypte ? 

R. Ce sont : les Copbtes , descendans des an- 
ciens Égyptiens, les Turcs et les Arabes. Il y a 
dans cette contrée, comme en Barbarie, beau- 
coup de Juifs. 

D. Comment divise-t-on l'Égypte ? 

R. Depuis Iong-tems l’Égypte se divise en trois 
parties: la Haute-Égypte ou la Thébaïde; la Moy- 
enne-Égypte ou I’Heptanonide des Grecs , et la 
Basse-Egypte , à laquelle on étendait autrefois 
la dénomination de Delta. Chacune de ces par- 
ties est aujourd’hui partagée en provinces. La 
Haute-Égypte contient 3 provinces , Thèbes , 
Girgeh et Siout ; la Moyenne-Égypte en com- 
prend 4: Minich, Beni-Souif, Fayoume, Atûch; 
la Basse-Égypte se compose de 9 provinces : 
Gyzeh, Quelioub, Charquieb, Mansourah, Da- 
miette, Garbiéh , Ménouf, Rosette et Bahiereh. 

D. Quelles sont les villes principales de la Haute- 
Égypte? 

R. Ce sont : Girgé , capitale , grande ville , 
près du Nil; les Français, commandés par legé- 


Digitized by Google 


— 186 — 

néral Desaix, s’en emparèrent en 1798; Sioüt et 
Keivé, villes grandes et commerçantes. A quel- 
ques lieues deKené, sont les ruines de l’aucien- 
ne ville de Thèbes en Égypte , fameuse par ses 
cent portes. 

D- Quelles sont les villes les plus considérables de 
la moyenne-Égypte ? 

R. Ce sont: Le Caire, cap. de toute l’Égypte; 
ville commerçante, aussi grande que Paris, mais 
beaucoup moins peuplée. On y fabrique de 
beaux tapis appelés tapis de Turquie. Les Fran- 
çais la prirent en 1798. On voit à trois lieues 
du Caire les fameuses pyramides d’Égypte , qui 
passent pour une des sept merveilles du monde. 
Elles servaient à la sépulture des rois d'Égypte. 
Fioüm , grande ville, sur un canal qui commu- 
nique au Nil; et Suez, petite ville avec un mau- 
vais port, sur l’isthme du même nom. 

D. Quelles sont les villes de la Basse- Égypte ? 

R. -Ce sont: Alexandrie, capitale, ville gran- 
de et célèbre, patrie d’EüCLiDE , et prise par les 
Français en 1798. Rosette et Damiette, villes 
jolies et commerçantes, prises pareillement par 
les Français en J798. 

D. Quels sorte la population et le gouvernement 
de V Égypte ? 

R. On y compte environ 4,000, 000 d’habi- 
tans ; et elle est soumise au Grand-Sultan qui 
la fait gouverner par un pacha. 
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LEÇON III. 

à 

RE JL A BARBARIE. 

D. Quelle est V étendue de la Barbarie, et quel- 
les sont ses limites ? 

R. La Barbarie , une des parties de l’Afrique 
la plus anciennement connue, s'étend le long de 
la Méditerranée , depuis l’Égypte jusqu’au-delà 
du détroit de Gibraltar ; par conséquent , elle 
est bornée au N. par la Méditerranée, à l’E. par 
l’Égypte; au S. par le Sahara, et à l’Ü. par l’O- 
céan. 

D. Quels sont l’aspect et les principales produc- 
tions de la Barbarie ? 

fi. L’Atlas partage cette contrée en deux ré- 
gions. Dans celle du nord , la chaleur du climat 
et les pluies de l’hiver donnent une vigueur pro- 
digieuse à la végétation. On y trouve réunis les 
végétaux de l’Europe et ceux de l’Afrique. Le 
sol produit en abondance du blé, de l’orge, du 
raisin , du sucre, des fruits délicieux; mais cette 
terre qui , pendant notre hiver et notre prin- 
tems, offre le plus riant aspect, devient durant 
l’été, un aride désert desséché par un soleil brû- 
lant.Les habitans de ces contrées conservent leurs 
grains pendant plusieurs années, en les enseve- 
lissant dans de grandes fosses creusées dans des 
lieux secs. La partie au sud ne présente que des 
plaines imprégnées de sel, souvent ravagées par 
les sauterelles, et ne produit guère que des dat- 
tes, nourriture des habitans, d’où le pays a pris 
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le nom de Beled-ül djérid , c’est-à-dire pays 
des dattes. Les montagnes et les déserts de la 
Barbarie nourrissent une multitude d’auimaux 
féroces, les serpens sont très-communs dans cette 
contrée, et ses chevaux comme ses dromadaires 
très-estimés. 

D. Par quels peuples la Barbarie était-elle au- 
trefois habitée^ 

R. Elle fut occupée par les Mores, les Numi- 
des et ces fameux Carthaginois, qui disputèrent 
aux Romains l’empire du monde. Après la chu- 
te de Cartilage, cette contrée forma une provin- 
ce de l’empire romain. Les Sarrasins s’y établi- 
rent en 6C7, et les Français, quelques jours a- 
vant la chute de Charles X , firent la conquête 
d’Alger. 

D. Quels sont aujourd’hui les peuples qui occu- 
pent celte contrée ? 

R. Les Mores , qui habitent les villes et les 
plaines , les Arabes et les Berbères , qui vivent 
en nomades. C'est de ces derniers que le pays a 
pris le nom de Barbarie. 

D. Ya-t-il des rivières dans la Barbarie ? • 

R. 11 y en a une multitude qui descendent de 
l’Atlas, les unes se rendent dans l’Atlantique ou 
la Méditerranée, après avoir arrosé des plaines 
fertiles; et les autres abreuvent le désert ou for- 
ment quelquefois des lacs considérables. 

D. Que comprend la Bar bar tel 

R. Elle comprend l’empire de Maroc et de 
Fez , le gouvernement d’Alger , le royaume de 
Tripoli et la régence de Tunis. 

D. Donnez-moi une idée de l’empire de Maroc et 
de Fez ? 
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R. Cet empire, le plus occidental des 4 états 
de la Barbarie, est borné au N. par la Méditer- 
ranée et le détroit de Gibraltar, à PE. par l’At- 
lantique ; au S. par le Sahara , et à PO. par le 
gouvernement d’Alger. Il est traversé par le 
Grand-Atlas, qui y montre ses sommets les plus 
élevés, couverts de neiges éternelles, et arrosé 
par le Tiz ou Tafilet , le Draha , le Nocor -, la 
Morbéa et la Susse. Il est divisé en 5 provinces, 
qui sont : Fez , Maroc , Susse , Draha , Tafilet. 
Miqcenez, ancienne et grande ville, est sa ca- 
pitale; Fez et Maroc sont ses principales villes. 
Dans celte dernière ville il y a des fabriques de 
beau maroquin. 

D. De qui dépend le gouvernement d'Alger ? 

R. Ce gouvernement, qui était , il n’y a pas 
cinq lustres, le plus belliqueux des états barba - 
resques , et celui qui a le plus incommodé le 
commerce des nations civilisées; à cause du dé- 
mêlé entre le dernier dey et la France a eu pour 
résultat définitif la brillante conquête d’Alger , 
et l’occupation de cet état par les troupes fran- 
çaises. Il est borné au N. par la Méditerranée ; 
à PO. par l’empire de Maroc ; au S. par le Sa- 
hara , et à PE. par la régence de Tunis et le 
royaume de Tripoli. Ses principales montagnes 
sont : Lovât, l’Ammer et le Mont-Zurzura dont 
le sommet est couvert de neiges la plus grande 
partie de l’année. Des rivières qui descendent 
de ces montagnes, le Zo-Wau, leSeibus, le Ru- 
mel , le Chettif et le Ouadjidi sont les plus con- 
sidérables. Sa capitale est Alger; et ses villes 
principales, Oran, Bonne, Constantine et Au- 
male. 


Digitized by Google 



— 190 — 


D. Qiï avez-vous à dire sur le royaume de Tri- 
poli ? 

R. Ce royaume limite au N. avec la Méditer- 
ranée , à rjE. avec l'Égypte ; au S. avec le Sa- 
hara, et à 1-0. avec le régence de Tunis. On. ne 
rencontre dans cette contrée aucune rivière re- 
marquable ; quelques petits lacs se trouvent le 
long du golfe de la Sydre , et dans l’intérieur 
est le lac Sciabara. Les montagnes qui la cou- 
vrent en grande partie , peuvent être considé- 
rées comme une continuation de l’Atlas. Ce roy- 
aume dont la capitale est Tripoli , n’a pas de 
divisions administratives ; il a pour tributaires 
les beys de Barcali et d’Angelah. Le bey est su- 
jet immédiat de la Porte. 

D. Faites-moi connaître la régence de Tunis ? 

R. Cette contrée, qui de tous les états barba- 
resques est le plus favorablement placé pour le 
commerce, est bornée au N. et à l*E. parla Mé- 
diterranée; au S. par le royaume de Tripoli et 
le Sahara , et à l’O. par le gouvernement d’Al- 
ger. Le grand et le [relit Atlas , les monts Dje- 
blet et Fissato ont leurs sommets dans cette con- 
trée. Elle est arrosée par le Merdjeda, la Milli- 
sana et POuadi-Fessa , et par quelques autres 
petites rivières, qui se perdent dans les sables. 
Cet état n’a pas de dissions ou provinces. Le 
chef a le titre de bey. A son avènement , il re- 
çoit de l’empereur turc le caftan , avec le titre 
de pacha à trois queues: ce sont les seuls droits 
que la Porte ait conservés sur ce pays. La fa- 
meuse ville de Carthage, rivale de Rome, était 
tout près de la ville de Tunis. Les Tunisiens 
sont les plus civilisés des Barbaresques. 
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D. Quels sont le gouvernement et la population 
de la Barbarie ? 

R. Maroc , Tripoli et Tunis, ont un gouver- 
nement despotique, et Alger est sous la domi- 
nation française. La population est d’environ 
10,000,000 d’habitans. 

D. Que nie direz-vous du Sahara ? 

R. Le Sahara ou Grand Désert, dans lequel 
on comprend aussi ceux de Bilma et de Libye , 
forme le plus grand désert qui soit connu sur le 
globe. 

D. Quelles sont les limites de ce grand déserté 

R. Ce sont: au N. la barbarie; à l’E. l’Égypte 
et la Libye; au S. la Nigritie et la Sénégambie , 
et à l’O. l’Atlantique. 

D. Quels sont l'étendue et l’aspect du Sahara ? 

R. On peut donner à ce désert une superficie 
dans laquelle la France serait contenue huit fois. 
La plus grande partie offre une surface plane , 
couverte de sables nus et mouvaus, parsemés de 
quelques oasis, vallons où de petites rivières en- 
tretiennent la végétation. La côte présente par- 
tout un aspect sauvage et désolé: ou y remar- 
que cependant plusieurs baies et le port de Por- 
tenki où les Français ont un établissement. Par- 
mi les montagnes qu’on y connaît , on cite les 
montagnes Blanches, les monts Cintra, Mégram 
et Medago. On ne rencontre dans l’intérieur que 
des cours d’eau peu étendus , qui , après avoir 
arrosé les oasis , se perdent dans les sables. On 
distingue néanmoins le rio de Auro , la rivière 
S. Cyprien et celle de Saint- Jean. 

D. Donnez-moi une idée des peuples qui habi- 
tent ce grand -désert, et de ses divisions ? 
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R. Ce désert , qui renferme quelques villes , 
est occupé par des tribus mores qui vivent sous 
des tentes, excepté dans les oasis les plus ferti- 
les. II est divisé entre les peuplades qui le par- 
courent, comme le serait un territoire cultivé : 
les limites sont fixés avec une sorte de précision 
observée avec scrupule, et la moindre violation 
de ces limites serait une cause d’altercation et 
de guerre. 

LEÇON IV. 

DE L’AFRIQUE OCCIDENTALE, 

D. (Ju’avcz-vous à me dire de la SénégambieJ 

R. Qu’elle est bornée au N. par le Sahara ; à 
l’E. par la Nigritie : au S. par la Gurnée supé- 
rieure, et à l’O. par l’Atlantique. Ses côtes sont 
basses, et les embouchures des fleuves sont en- 
trecoupées d’iles presque noyées sous les eaux. 
On trouve dans l’intérieur d’immenses plaines 
de sable, et des montagnes coupées de vallées 
très-fertiles. Il n’y a , comme dans tous les pays 
situés entre les tropiques , que deux saisons ; 
une sèche et l’autre pluvieuse: celle-ci commen- 
ce en juillet , et finit en octobre. Les ouragans 
occasionnés par les véhts du S.-E. causent d’af- 
freux dégâts. 

D. Comment divise- 1- on celle contrée? 

R. En un grand nombre de petits états nè- 
gres ou mores, dont les principaux sont : les 
Yolofs, les Feloups, les Mandingues, qui sont de 
race nègre, et les Foulans, qui paraissent de la 
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même race more que les Fellatahs de la Nigri- 
tie. Les Français et les Anglais y possèdent des 
colonies importantes à l'embouchure du Séné- 
gal et vers la Gambie. 

LEÇON V. 

DE LA GUINÉE. 

D . Qu’ est- ce que la Guinée ? 

R. C'est ce long espace de côtes qui se termi- 
ne vers le N. au cap Verga, et vers le S. au cap 
Négro. 

D. Quel est le climat de ce pays! 

R. L’air est très-chaud et fort mal sain. On 
n’y connaît que deux saisons, l’été et l’hiver ou 
la saison des pluies. L'été commence au mois de 
septembre, et finit en mars; l’hiver vient ensui- 
te, et dure aussi pendant six mois. 

D. Quelles sont les productions de la Guinée ? 

R. Le terroir est fertile, et produit abondam- 
ment du riz, du millet, de l’orge, du poivre, des 
cannes à sucre et des fruits excellens:on y trouve 
des mines d’or ; les moutons ont du poil au lieu 
de laine. 

D. Comment se divise la Guinée? 

R. En deux parties principales: la Guinée su- 
périeure ou septentrionale; la Guinée inférieu- 
re ou méridionale. 

1° La Guinée supérieure ou septentrionale, 
s’étend sur l'Atlantique , le long du golfe de 
Guinée, et se prolonge au-delà vers l’O. Elle 
est bornée au N. par la Sénégambie et la Nigri- 
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lie, dont elle est en partie séparée par les mon- 
tagnes de Kong, qui ne nous sont pas encore 
bien connues; à l’E. elle se confond avec des 
contrées presqu’inconnues de l'intérieur; au S. 
elle a la Guinée inférieure, vers laquelle ses bor- 
nes sont au cap Lopez et à la rivière d’Assarie. 
Les côtes furent loug-tems la seule partie que 
les Européens connussent de ce pays. De nos 
jours on s’est avancé dans l’intérieur sur quel- 
ques points; on a reconnu le cours de quelques 
rivières , exploré quelques montagnes , décou- 
vert de nouveaux peuples, de nouveaux royau- 
mes, dont les plus puissans sont ceux d’Achan- 
te , de Dahomey, de Bénin et des Ayos. Cepen- 
dant, cette contrée est encore une partie de l’A- 
frique sur laquelle il règne beaucoup d’incerti- 
tudes. Les Européens ont sur la côte de nom- 
breux établissemens. Les Français y ont le Sé- 
négal, où ils font un grand commerce. 

8°. La Guinée inférieure ou méridionale , 
est bornée à l’O. par l’Atlantique; au N. par la 
Guinée supérieure ; à l’E. par la contrée peu 
connue qu’habitent les Cassanges, et au S. par la 
Cimbébasie. Dans la partie occidentale de cet- 
te contrée, s’étend, dit-on, le plateau de Dem- 
bo, dont la hauteur est de 1,000 à 1,200 toises; 
et l’on connaît dans la partie septentrionale la 
Sierra-Complida. Le Zaire et le Coanza sont les 
fleuves les plus importants de la Guinée infé- 
rieure. On la divise en 9 grandes contrées ou 
royaumes , le Congo , l’Angola , le Dengue la , 
l’En’goyo, le Gacougo, le Mayomba, le pays de 
Setté et l’Auziko ou Mikoko. 
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LEÇON VI. 

DE V AFRIQUE CENTRALE OU DE LA NIGRITIE. 

D. D'où celte région tire-t-elle son nom? 

R. De la couleur de ses habitans , ou plus 
probablement du fleuve Niger, qui la traverse 
dans sa longueur. 

, _*P' Q ue ^ es s ont les limites de la Nigrilie ou de 
l’Éthiopie intérieure ? 

R. Ce sont: au N. le Sahara; à l’E. la Nutye; 
au S. les monts El-Kamat* et la Guinée supé- 
rieure ; et à PO. la Sénégambie. 

D. Quels sont l’aspect, le climat et les productions 
de la Nigrilie? 

R. La Nigrilie a des montagnes sur plusieurs 
points. Parmi les plus hauts pics, on cite les 
monts El-Kamarou de la Lune, lès monts Tel- 
ga at Mendify , le plus élevé de tous. L’air y est 
très-chaud, mais sain ; le territoire est stérile , 
si ce n’est en quelques endroits , où il produit 
du riz, du millet, du lin, du coton et des dattes. 

D. Quels sont les principaux fleuves de la Ni- 
gritie? 

R. Ce sont: le Tiger, le Yaou et le Chary. 

D. Comment se divise la Nigrilie? 

R. Les habitans de cette contrée ont formé des 
états considérables, gouvernemens assez régu- 
liers, dont les plus connus sont ceux de Fella- 
tah , des Mandingues, de Tombut, d'Agades et 
de Bornou: le premier est le plus puissant; Son- 
go, est la principale habitation du royaume des 
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Mandingues, et les trois derniers ont pour ca- 
pitales des villes de même nom. Tombut et Aga- 

dés sont des villes grandes et assez marchandes. 

Remarque. L’obscurité qui couvre encore une 
grande partie du continent intérieur de l’Afrique , 
ne doit pas être attribuée à l’indifférence des géo- 
graphes, ni à la timidité des voyageurs. Il serait 
difficile en effet de donner une notice exacte de tou- 
tes les tentatives faites pour exploiter cette partie 
du monde, depuis les navigateurs phéniciens jus- 
qu’à nos jours. Cependant on a des notions très- 
inqprlaines , il est vrai , sur le royaume de Boro- 
ros: on nomme les Massi , les Morivi et les Ruen- 
gos parmi les tribus entre lesquelles l’Afrique cen- 
trale se divise , et sur le royaume de Mou-Nimigy . 

LEÇON VII. 
de l’afrique orientale. 

D. Que comprend l’Afrique orientale? 

R. Elle comprend la Nubie , l’Abyssinie , le 
royaume d’Adel , la côte d’Ajan ou d'Acham, le 
Zinguebar ou pays des Zangues et le Mozam- 
bique. 

D. Qu’est-ce que la Nubie ? 

R. La Nübie est une partie de l’ancienne 
Éthiopie. 

D. Quelles sont les limites de celle contrée? 

R. Ce sont: au N. l’Égypte; à l’E. la mer Rou- 
ge : au S. l’Abyssinie , et à l’E. la Nigrilie. 

D. Donnez-moi une idée de cette région ? 

R. Une grande chaîne de montagnes , à la- 
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quelle on donne le nom de monts Bedjats, sé- 
pare le pays du peuple de ce nom du reste de la 
Nubie. Près de la rive droite du Nil est le mont 
Barkal. Le Nil est son seul fleuve, et se forme 
dans cette contrée par la réunion du Bahr-el- 
Abiad , ou Nil-Blanc, et du Bahr-el-Arezk , 
ou Nil-Bleu. On voit dans la Nubie des ruines 
antiques comparables à celles de l’Égypte ; la 
partie où l’on en trouve le plus est la presqu’ile 
qui est entre le Tacazzé et le Bahr-el-Arezk que 
les anciens appelaient île de Mékoé. Parmi les , 
petits états ou pays qui se partagent cette con- 
trée , les principaux sont : le pays des Kenous 
ou Barabras , que l’on nomme aussi la Nubie 
turque; le royaume de Sennaar, le plus puis- 
sant de la Nubie, et qui a pour capitale Sennaar, 
ville commerçante près du Nil : le royaume de 
Dongolah et le pays des Bedjats. 

D. Que tire-t-on de la Nubie , et quel en est te 
climat ? 

R. On en tire de l’or, des dents d’éléphans et 
du sucre; l’air y est très-chaud. 

D. Qu' avez-vous à dire sur V Abyssinie? 

R. Cette vaste contrée parait avoir été, dans 
les premiers siècles, le berceau de la civilisation 
africaine ; elle formait alors une partie de l’É- 
thiopie. 

D. Quelles sont ses limites? 

R. Ce sont: à l’E. la mer Rouge et le golfe 
d’Aden, au N. le royaume de Sennaar en Nu- 
bie; à l’O. et au S. la Nigritie et le mont Tcha- 
kba , qui est une ramification des montagnes de 
la Lune. 
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D. Quels sont les principaux cours d'eau de l'A- 
byssinie ? 

v R. Ce sont: le Tacazzé, l’Arequa, le Mareb et 
l’Hamzo. 

D. Comment divise t-on cette contrée ? 

R. En trois parties: 1° le Tigre, qui embrasse 
le pays entre la mer Rouge et le Tacazzé ; 2 J 
I’Amiïara , qui contient les provinces à l’O. du 
Tacazzé; 3° la troisième division comprend les 
provinces méridionales de Shoa et d’Efat , qui 
dépendent d’un souverain abyssin , entièrement 
distinct de celui de Tigre. On croit qu’Ankober 
et Tegulet en sont les principales villes. , 

D. Que produit l’Abyssiniel 

R. Du riz, du maïs, du sucre, etc. Il y a 
beaucoup de mines d’or , d’argent , de cuivre , 
de fer et de plomb. 

D. Où est situé le royaume d’ÀDEL, et quelle est 
la principale occupation de ses habitons? 

R. Sur les côtes de l’Océan indien, et il s’étend 
des frontières de l’Abyssinie , c’est-à-dire du 
cap Bab-el-Mandel jusqu’au cap Guardafui. Ses 
hnbitans , gouvernés par un Imam , sont conti- 
nuellement en guerre avec les Abyssins. 

D. Quelles sont les principales villes de ce roy- 
aume ? 

R. Sur la côte, on remarque Zeila et Rarbora, 
et Aussagurel ou Auxa est la plus remarquable 
de l’intérieur. 

D. Qu’avez-vous à dire sur la cote d’Ajan ou 
d'Âcham? 

R. Cette côte, sur l’Océan indien, s’étend du 
cap Guardafui au Magadoxo; sa longueur est de 
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190 lieues environ. Elfe est fort peu connue, 
et se divise en un grand nombre de petits états. 

D. Quelles sont les limites du Zinguebar et ses 
principaux fleuves? 

R. Le Zinguebar , ou pays des Zangues , est 
borné à l'E. par les monts Lupata, et s’étend sur 
la côte orientale de l’Afrique , entre la côte 
d’Ajan et la capitainerie générale de Mozambi- 
que. L’Océan indien forme dans ce pays peu de 
baies remarquables. Ses principaux fleuves sont: 
le Jubo , la Grande- Rivière et le Quilimancy. 

D. Comment divise- t-on cette contrée ? 

R. En six principaux états: Magadoxo, Brava, 
Melinde, Mombaza , Zanzibar et Quiloa. 

D. A qui appartient le Mozambique , et quelles 
sont ses limites V 

R. Le Mozambique appartient au Portugal, et 
est séparé au N. du gouvernement Cabo-Delga- 
do, par la rivière et la baie de Pemba; il a à l’E. 
et au S., le canal de Mozambique; du S. -O., le 
gouvernement de Quilimane, et à l’O. des pays 
occupés par des peuplades indépendantes. Dans 
la partie occidentale de cette contrée, sont, dit- 
on , les montagnes noires de forme pyramidale. 

D. Quelles sont ses principales rivières ? 

R. Ce sont : le Monlando , le Tanguera et le 
Sernevo. 

D. Comment divise- 1 on le Mozambique , et quel 
est son chef -lieu? 

R. On le divise en deux arrondissemens: celui 
de i’ile Mozambique et celui de terre ferme, qui 
se subdivise en plusieurs district». Son chef-lieu 
est la ville qui porte le môme nom. 
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LEÇON VIII. 

DE L 5 AFRIQUE MÉRIDIONALE. 

D. Que comprend l’Afrique méridionale? 

R. Elle comprend: 1° la Cimbébasie; 2° l’Hot- 
tentotie ; 3° la Cafrerie ; 4° le Gap de Bonne- 
Espérance. 

D. Qu’est-ce que la Cimbébasie ? 

R. C’est une région comprise entre le Bam- 
barougue qui la sépare au N. de la Guinée in- 
férieure; la rivière du Grand-Poisson, qui forme 
au S. sa limite avec l’Hottentotie. La cQte sa- 
blonneuse, rocailleuse , et d’un abord difficile , 
n’oflre aucune trace de végétation , et présente 
néanmoins quelques baies assez spacieuses. L’in- 
térieur ne fait voir que des collines de sable et 
paraît inhabité. On y cite cependant les Cimbé- 
bos , qui ont donné leur nom à celte contrée, et 
les Makosses. 

D. Donnez-moi me idée de VUottentolie et de ses 
habitons? 

R. L’Hottentotie est ainsi nommée du peu- 
ple qui l’habite. Les monts Nieuweld , le Rict, 
affluent de l’Orange ; les monts Roggeveld et la 
Roussie la séparent au S. de la colonie de Bon- 
ne-Espérance ; à PO., elle est baignée par l’At- 
lantique. Dans les deux autres directions, on ne 
peut lui assigner de limites précises. Les prin- 
cipaux cours «d’eau sont le grand fleuve d’Oran- 
ge ouGariep, l’Alexander et la rivière du Grand- 
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Poisson. Les Hottentots sont aborigènes de l’A- 
frique méridionale, et se divisent en nations dont 
les principales sont les Bosjesmans , les Nama- 
quas, les Koranas et l’ensemble des tribus qui , 
plus ou moins soumises aux Anglais, retiennent 
le nom d’Hottentots, et occupent encore la plus 
grande partie du cap de Bonne-Espérance. Les 
Hottentots ne possèdent pas de villes; ils se réu- 
nissent en petites bourgades appelées Kraals. 

Ü. Qu' est- ce que ta Cafrerie? 

R. C’est une grande contrée de l’Afrique mé- 
ridionale, bornée à l’E. par le Mozambique ; au 
S.-E., par l’Océan austral indien; au S. -O., par 
la colonie du cap de Bonne-Espérance et l’Hot- 
tentotie; et au N.-O., par des nations très-peu 
connues. 

D. Comment divise-t-on la Cafreric! 

R. En quatre parties: 1° la Cafrerie propre; 
2° le pays des Betjouanas; 3 q celui des Barrolous; 
4° le Monomotapa. 

D. Faites-moi connaître la Cafrerie propre et 
les peuples qui l'habitent. 

R. La Cafrerie propre est ainsi nommée du 
peuple auquel on a conservé le nom de Cafres. 
A l’exception de la baie Lagoa, où débouchent 
les deux cours d’eau les plus remarquables de 
cette contrée, le Mafumo et le Lorenzo- Mar- 
quez , la côte ne présente aucun enfoncement 
considérable. Elle est habitée par différentes tri- 
bus. Les Abattounos et les Madouanas vivent 
dans l’intérieur, près des tribus Betjouanas; sur 
la côte on remarque au N. les Hambocanas ; au 
centre les Tamboukis , et au S. les Cafres ou 
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Koussas ; ce dernier nom est le seul reconnu 
par ces peuples. 

D. Qu’avez-vous à dire sur le Beljouanas’l 

K. Ce pays, qui est resté inconnu aux Euro- 
péens jusqu’en 1801 , est situé au 1$. de la Ca- 
frerie propre. Arrosé par le Setabi , le Kotoun 
et le Kouromama , il offre un aspect varié et 
agréable, et se divise entre plusieurs tribus. Les 
principales sont; les Macquinis, la plus riche et 
la plus puissante, les Matjapins et les Mourou- 
Jongs. Ces deux tribus, réunies à la source du 
Takoum, bâtirent Setakou , ville dont ou éva- 
luait la population de 10 à lô,000 habitans. Ces 
peuples sont gouvernés par un roi héréditaire, 
dont le pouvoir n’est pas déterminé, et qui se 
mêle peu des affaires en teins de paix. 

D. Qu’est-ce que les Barrolous ? 

R. Ce sont des peuples qui habitent au N. du 
pays des Beijouanas. Leur territoire est arrosé 
par le Zambeze. Quoique peu connus ils ont des 
villes. 

D. Donnez-moi une idée du Monomolapa ? 

R. Le Mosomotapa a pour bornes au N. le 
Zambèze , qui le sépare du Mozambique; à l’E. 
le Manrora; au S. et à l’O. des montagnes, par- 
mi lesquelles on place les monts Foura , qui 
recèlent de l’or. Cette contrée est montagneuse. 
Les principaux cours d'eau sont : le Macaras , 
qui roule de l’or; la rivière Luanza et Manzora. 
Le souverain de cette contrée prend le titre de 
Quitbvo , et fait sa résidence à Zambaoé. 

D. Que me direz- vous du cap de Bonne-Espé- 
rance ? 
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R. Le Cap de bowe-Espérance , vaste pos- 
session Anglaise à l'extrémité méridionale de 
l’Afrique, est borné au N. par l’Holtentotie et la 
rivière Roussie; à PE. par l’Océan Atlantique; 
au S. par l’Océan Indien, et à l’O. par la rivière 
du Grand-Poisson. Le cap qui donne son nom 
à la colonie entière renferme plusieurs baies : 
la Fausse-Baie ou Faisebay, la Baie de Bois et 
celle de la Table. Parmi les montagnes, qui sont 
en grand nombre dans cette région, on distingue 
celle de la Table, dont le Nieuwels-Gebrigte est 
le pic le plus élevé. 

D. Comment partage-t-on cette colonie ? 

R. En deux gouvernemens : celui du cap et 
celui d’Uitenliagen , subdi visés en neuf districts. 

LEÇON IX. 

DES ILES DE l’ AFRIQUE ET DES POSSESSIONS . 

ÉTRANGÈRES. 

D. Quelle est la plus grande de toutes les lies de 
V Afrique dans la mer des Indes ? 

R. C’est I’Ile de Madagascar, découverte eu 
1506, par Tristan de Cuna. Les côtes seules 
sont connues. L’intérieur est bien cultivé et l’air 
y est pur et salubre. Elle est habitée par plu- 
sieurs peuples, dont les principaux sont : les 
Ovas , les Seclaires , etc. Autrefois ils étaient 
tous indépendans : ils vivaient en république , 
et ne reconnaissaient d’autre autorité que cel- 
le des Cabarès ou assemblées publiques. Mais 
dans ces derniers tems Radama, roi des Ovas , 
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a conquis la plus grande partie de l’ile, a formé 
un puissant empire , et ? pris le titre de roi de 
Madagascar. Depuis 1819 la France a récupéré 
ses droits dans cette île. 

D. Quelles sont les autres îles d’ Afrique, dans la 
mer des Indes qui offrent quelque particularité re- 
marquable ? 

R. Ce sont: 1° I’île Bourbon, capitale Saint- 
Denis. Cette colonie française jouit d’un climat 
très-sain; le riz, le froment, le maïs, la canne 
à sucre , la patate , d’excellent café, le coton , 
des clous de girofle , y sont les objets de culture 
les plus généraux. On en tire aussi beaucoup de 
bois d’ébène. — 2° L’île Maurice ou de Fran- 
ce, dont les productions sont à peu près les mê- 
mes que celles de l’ile Bourbon, quoiqu’elle soit 

assez moins fertile et moins étendue. Cette île se- 

# 

ra à jamais célèbre par le joli roman de Paul et 
Virginie; elle fut cédée aux Anglais par la Fran- 
ce en 1814.-3° Les îles Comores et Zandibar, 
qui sont fertiles et habitées par des nègres ma- 
hométans. — 4<> Les îles Seychelles, petites et 
entourées d’écueils , dont les principales sont , 
I’île Mahé et I’île des Palmiers , qui produit 
une espèce de palmier dont on nomme le fruit 
noix maldive , ou coco de mer. — o° LIle de 
Socotora , située à l’E. du cap de Guardafui : 
elle est assez aride et pierreuse, mais très-peu- 
plée et très-fertile. Elle est surtout renommée 
par son excellent aloès, et le corail y est si com- 
mun , qu’on en construit des maisons. Elle est 
habitée par des Arabes. 

D. Quelles sont les îles d’Afrique dans l’océan 
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Atlantique qui offrent quelque particularité remar- 
quable ? 

R. Ce sont : les Açores , qui jouissent d’un 
climat délicieux et sont extrêmement fertiles , 
mais sujettes aux tremblemens de terre. Ce fut 
Gonzallo Vello, Portugais, qui les découvrit 
en 1458. Dans l'une d’elles on remarque le Pic , 
haute montagne volcanique , qui a donné son 
nom à I’ile où elle se trouve. — Madère, qui était 
couverte de forêts lorsque les Portugais la dé- 
couvrirent en 14t9. Ils y mirent le feu pour en 
faciliter le défrichement , et l’incendie dura sept 
ans. Elle est renommée par ses excellens vins : 
Funciial en est la capitale. — Les Canaries , 
qu’on appelait autrefois îles Fortunées. Elles a- 
bondent en grains, excellens vins, fruits et su- 
cre; mais elles sont quelquefois ravagées par des 
nuées de sauterelles que le vent y apporte d’A- 
frique. On y trouve une grande quantité de se- 
rins. Une ordonnance de Louis XIII fixa , en 
1634, le premier méridien des Français à I’Ile 
de Fer, la plus occidentale des Canaries. El- 
les ont été conquises pour l’Espagne par un gen- 
tilhomme normand, nommé Jean de Bethen- 
court, au commencement du XV e siècle. La plus 
grande et la plus peuplée est Ténériffe, où l’on 
remarque le fameux pic volcanique qui a 1,900 
toises de haut, et l’arbre à sang de dragon , qui 
a 45 pieds de tour un peu au-dessus de la raci- 
ne.— Les Iles dü cap Veut, au nombre de dix, 
la plupart pierreuses ; qui fournissent du co- 
ton , du sel , de l’indigo , etc. ; mais elles sont 
petites et malsaines. Elles appartiennent au Por- 
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tugal. — L’Ile de SAiNr-THOMAs , qui produit 
beaucoup de sucre. — L’île de Sainte-Hélène, 
célèbre par la captivité de Napoléon Bonaparte, 
qui y est mort le 5 mai 1821. 

D, Comment peut on partager les possessions 
Françaises d'Afrique ? 

R. De la manière suivante: 1° établissemens 
de la Sénégambie; 2 J établissemens de l’Océan 
indien ; 3° gouvernement d’Alger. 

D. Combien de gouvernement forment les pos- 
sessions Portugaises d’Afrique X 

R. Cinq: 1° le gouvernement de Madère; 2 U 
celui du cap Vert et la partie continentale; 3 ' ce- 
lui de S. Thomas et Do Principe; 4° celui d’An- 
gola ; 5° celui de Mozambique. 

D. Comment partage-t-on toutes les possessions 
Anglaises de cette partie du inonde ? 

R. En trois, divisions ; 1° les établissemens 
dans la Nîgritie et sur les côtes de l’Océan atlan- 
tique; 2° la colonie du cap de Bonne-Espéran- 
ce ; 3° les établissemens sur les iles de l’Océan 
indien. ' 

D. Quelles sont les contrées que la Turquie pos- 
sède e/i Afrique ? 

R. Ce sont: l’Égypte et une grande, partie de 
la Nubie, du Kordofan , de l’Abyssinie et autres 
petits pays adjacens. 

D. Quelles sont les possessions de l'Espagne en 
Afrique ? 

, R. Ce sont, outre celles que nous avons nom- 
mées ci-dessus , quelques forteresses dans l’em- 
pire du Maroc. Ces dernières forment ce que les 
Espagnols appellent Los Presidios, et servent de 
lieu de déportation pour les criminels. 
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D. En quoi consistent les possessions Hollandai- 
ses d’Afrique? 

R. En quelques petits forts insignifians, sur 
la Côte-d'Or, et dans la Guinée. 

D. Quelles sont les possessions Danoises de celte 
partie du globe ? 

R. Ce sont quelques petits forts environnés de 
territoires peu étendus. Ces établissemens, en- 
core peu connus, sont situés sur la Côte-d’Or et 
des esclaves en Guinée. 

D. Est-ce que les États-Unis n’ont pas aussi quel- 
que possession en Afrique ? 

R. La Société Américaine de colonisation a 
fondé en 1821 dans la Guinée , à l'E. du cap 
Mesurado , un petit établissement qu’on a nom- 
mé Libéria, parce qu’il ne doit être habité que 
par des hommes libres. Mourovia , petite ville 
fortifiée, avec environ 1,200 habitans et un 
port, est le chef-lieu de cette colonie. 


? 
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SECTION SIXIÈME 


AMÉRIQUE. 


' LEÇON PREMIÈRE. 

DG i/ AMÉRIQUE EN GÉNÉRAL. 


D. Par qui l’Amérique a-t-élle été découverte , et 
d’où tire-t-elle son nom? 

R. L'Amérique, la plus grande des cinq par- 
ties du monde connu, a été découverte en 1492 
par Christophe Colomb, Génois, au service de 
l’Espagne; et Améric Vespuce, Florentin, qui en 
1497, découvrit le premier la partie du conti- 
nent au S. de la ligne, y donna son nom. Il ra- 
vit ainsi à Colomb la gloire qu’il méritait, puis- 
que celui-ci avait découvert le Nouveau-Monde 
cinq ans auparavant. 

D. Où est située l’Amérique? 

R. Ce vaste continent, opposé a celui que 
nous habitons, est situé à l'O. de l’Europe et de 
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l’Afrique ; et à l’E. de l’Asie, dont il est séparé 
par la grande mer et le détroit du Nord. 

D. Quels sont le climat et les principales produc- 
tions de V Amérique ? 

R. Placée sous trois zones différentes, l’Amé- 
rique éprouve diverses températures. L’air y est 
très-chaud vers le milieu ; il est très-froid vers 
les extrémités au N. et au S. , et assez tempéré 
dans le reste du pays. Le sol n’est pas non plus 
le même partout; mais il est généralement fer- 
tile; car, outre de produire une immense quan- 
tité de végétaux, d'animaux sauvages et domes- 
tiques ; d’oiseaux , de poissons et d'insectes , qui 
lui sont particuliers , tout ce qu’on y transporte 
d’Europe y vient très-bien.. 

D. Comment peut-on partager les habitans de 
V Amérique? 

R. En quatre classes: les blancs européens , 
ou descendans d’ européens , qui forment les 
deux tiers de la population ; 2° les Indiens , 
nom sous lequel on connaît les aborigènes , qui 
sont répandus d’une extrémité à l’autre de ce 
vaste continent , et se divisent en plusieurs 
nations, subdivisées en peuplades, tribus, etc.' 
Ils sont grands et bien proportionnés ; leurs 
traits sont réguliers ; leur peau , comme nous 
avons dit, est d’un brun rouge et cuivré ; leurs 
cheveux sont noirs, longs, lisses et très-durs: 
ils n’ont que peu ou point de barbe. En gé- 
néral , ils sont hospitaliers et généreux , mais 
implacables dans leurs ressentimens , et se font 
la guerre sous les motifs les plus légers. Ceux 
que leur position rapproche des établissemens 
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européens , ont pris une partie des vices de la 
civilisation , sans en avoir les qualités. Toutes 
ces nations , dans leurs expédierons , ont un 
chef choisi ordinairement d’après ses talens mi-é- 
litaires et son expérience: un conseil auquel as- 
sistent les vieillards décide des opérations impor- 
tantes. La police des bourgades est confiée à deux 
ou trois officiers nommés par le chef et le con- 
seil , et investis de pleins pouvoirs pendant la 
durée de leurs fonctions, durant lesquelles leurs 
personnes sont sacrées : mais hors des bourga- 
des, le suprême pouvoir appartient au chef, qui 
en use à sont gré; 3° les nègres, race africaine ; 
4° les races mixtes. 

D. Quelles sont les religions professées en Amé- 
rique f ' 

R. Tous les habitans civilisés de l’Amérique 
sont chrétiens. La religion catholique est pro- 
fessée dans le bas Canada , le Mexique, la Gua- 
timala , à Haïti , à Porto-Rico, dans les Antilles 
françaises et dans toute l’Amérique méridionale, 
à l’exception de la partie anglaise et de la partie 
hollandaise de la Guinée. La religion protes- 
tante domine, sous ses diverses formes, aux Ê- 
tals-Unis, et est professée dans les colonies an- 
glaises, hollandaises , danoises et suédoises. Il y 
a aussi en Amérique près d’un million d’indigè- 
nes non chrétiens , livrés pour la plupart au fé- 
tichisme. 

D. Quelles sont les montagnes les plus remarqua- 
bles de l’Amérique ? 

R. Ce sont les Andes ou Cordilièrcs , dans la 
partie méridionale, le long de la grande Mer. 
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On les regarde comme les plus hautes monta- 
gnes de toute la terre. 

D. Quels sont les plus grands fleuves de l’Amé- 
rique? 

R; Ce sont : le fleuve Saint-Laürent et le 
Mississipi dans l’Amérique septentrionale; la ri- 
vière des Amazones et celle de la Plata , dans 
l’Amérique méridionale. Ils se jettent tous dans 
l’Océan. 

D. Quelle forme de gouvernement ont adoptée 
les divers Étals de l’Amérique ? 

R. Ils se sont érigés en république ; le Brésil 
seul est un empire constitutionnel. 

D. Comment se divise l’Amérique ? 

R. Cette immense partie de la terre se divise 
en septentrionale et en méridionale par le golfe 
du Mexique et l’isthme de Panama. 

D. Quels sont les principaux états de l’Amérique 
septentrionale ? 

R. Ce sont: 1° le Groënland; 2° la Nouvelle- 
Bretagne; 3° l’Amérique russe; 4° les États-Unis; 
5° le Mexique et la république de Fredooia; 6° 
le Guatimala. 

D. Comment se divise l’Amérique méridionale ? 

R. En douze états , savoir : 1° la Colombie; 
2° le Pérou ; 3° le Haut-Pérou ; 4° le Chili ; 
5° Buénos Ayres; 6 ’ l’Uruguay; 7° le Paraguay ; 
8° le Brésil ; 9° les Guyaues ; 10° l’Araucanie ; 
11° la Patagonie; 12° les Antilles divisées en îles 
inhabitées , en île indépendante ( Haïti ), et en 
possessions européennes. 

D. Qu’ avez-vous encore à observer sur l’Améri- 
que ? 
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R. Que quoique une vaste étendue du conti- 
nent N.-O. de l’Amérique septentrionale ait été 
récemment explorée par Vaucouvert ; néan- 
moins, ses limites au N. ne peuvent être fixées, 
les glaces et les tempêtes s’étant constamment 
opposées aux efforts qu’ont faits d’intrépides 
voyageurs pour s’en assurer. Les montagnes de 
ce vaste continent , qui renferment plusieurs 
volcans , sont les Andes ou Cordillières , dont 
une branche prend le nom de monts Apalacbes, 
et la seconde de monts Rocheux. Entre ces mon- 
tagnes sont les plus grands lacs du monde; dans 
la partie septentrionale, le lac de l’Esclave , ce- 
lui de Winipec.les lacs Supérieurs, Huron, Érié, 
Michigan, Ontario; dans la partie méridionale, 
le lac Maracaïbo , Titicata et Xarayes. On trou- 
ve au N. le fleuve St.-Laurent, la Colombia, le 
Missouri et le Mississipi; au S. l’Amazone ou le 
Maragnon, et la rivière de la Plata. 

LEÇON IL 

DE L 5 AMÉRIQUE SEPTENTRIONALE. 

DU GROENLAND. 

D. Par qui fut découvert le Groenland, et quelles 
en sont les limites ? 

R.LeGroënland fut découvert dans le X e siècle 
par les Irlandais. On ignore encore aujourd’hui 
ses bornes au N.; il se termine au S. à 59 degrés 
de latitude ; l’Océan Atlantique septentrional le 
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baigne à TE., le détroit de Davis et la mer de 
Baffm forment sa limite à l’O. 

D. Quels sont l’aspect, le climat et la population 
du Groenland , et quelles colonies les Européens y 
ont-ils formées? 

R. Cette triste contrée n’est qu’un amas de 
rochers, de glaces et de neiges; dans le S- on 
trouve quelque trace de végétation. La côte o- 
rientale est inhabordable à cause des masses 
qnormes de glaces fixes qui l’entourent et des 
glaçons floltans , dont la mer voisine est cou- 
verte. Les Groënlandais , au nombre d’environ 
20,000 ont la taille petite; sont une branche des 
Esquimaux. La chair du chien màrin est leur 
principale nourriture; il se servent de sa graisse 
pour remplacer le beurre et le suif , et de sa 
peau, pour faire des tentes et des vêtemens. 

D. Est-ce que ce pays n’était pas un fort établis- 
sement du Danemarck? 

R. Oui: mais ses relations ayant été interrom- 
pues dans le XV e siècle , la colonie , privée des 
secours de la métropole, fut probablement dé- 
truite par les indigènes. 11 paraîtrait même que 
cet établissement s'étendait à environ 60 lieues 
dans les terres. En 1721, Égède , pieux ecclé- 
siastique , alla s’établir sur sa côte occidentale. 
Il y demeura jusqu’en 1735, prêchant l’évangile 
aux habitans. Ce zèle charitable fut imité par 
d'autres missionaires; les frères Moraves y fon- 
dèrent un nouvel établissement, environ 30 ans 
après. 

D. Où sont placés les nouveaux établissemens des 
Danois et des frères Moraves ? 
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R. Principalement au S.; et il est vraisembla- 
ble qu’il y a eu des comptoirs jusqu’au73» degré. 

D. Quelle, est la principale occupation des Groën- 
landais ? 

R. C’est la pêche, et vont avec les Danois à 
celle de la baleine. 

D. A qui appartient le Groenland ? 

R. Au Daneinarck, dont la principale colonie 
est Gothaab , qui a un bon port ; mais la côte 
septentrionale appartient aux Anglais , à peu 
près jusqu’au 70 degré. 

' D. Comment le Danemarck divise- t-il ses pos- 
sessions du Groenland? 

R. En 2 inspectorats , subdivisés en 8 dis- 
tricts. 

LEÇON 111. 

Ï>E LA NOUVELLE-BRETAGNE. 

N 

D. A qui appartient la Nouvelle- Bretagne, et 
quelles en sont les limites ? 

R. La Nouvelle-Bretagne est une vaste pos- 
session anglaise. Elle est bornée au N. par la 
mer Polaire et le détroit de Lancastre; au N.-E. 
et à l'E., par la mer de Baftin, le détroit de Da- 
vis, et l’Océan Atlantique boréal; au S. par les 
États-Unis, et vers l’O. par le Grand-Océan 
boréal et la Russie Américaine. 

D. Quels sont l’aspect , les productions et le climat 
de la Nouvelle-Bretagne ? 

R. Celte contrée est encore à peu près incon- 
nue vers le N.: les voyageurs qui y ont pénétré 
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n'ont trouvé que de vastes plaines coupées par 
de nombreux courans d’eau et de lacs. La partie 
du nord et le Labrador , couverts dans l’inté- 
rieur de montagnes inconnues , éprouvent une 
température froide, et ne semblent pas suscep- 
tibles de culture. Le Canada, le Nouveau-Bruns- 
wick et la Nouvelle-Calédonie sont en général 
bien boisées et fertiles en grains, en lin, en chan- 
vre , en tabac. De grands bancs de sable s’éten- 
dent au S.-E. de Terre-Neuve ; ils sont cou- 
verts pendant une grande partie de l’année d’une 
quantité prodigieuse de morues : les nombreux 
navires qui y font la pêche, distribuent ce pois- 
son dans toute l’Europe. Le froid et le chaud y 
sont extrêmes. 

D. Quelle est la célèbre curiosité naturelle de 
cette contrée ? 

R. C’est la cataracte que forme la rivière du 
Niagara, avant d’entrer dans le lac Ontario. Le 
saut qui est du côté du Canada a 142 pieds ; 
celui qui est du côté des États-Unis en a 180, 
Le bruit de cette cataracte s’étend quelquefois 
de 10 à 15 lieues. Le Niagara est l’écoulement 
du lac Érié. 

D. Quels sont les peuples qui habitent la Nou- 
velle-Bretagne ? 

R. Toute la population française occupe la 
rive gauche dü fleuve St. Laurent , entre Mon- 
tréal et Québec. Les tribus indiennes répandues 
dans la Nouvelle-Bretagne, vivent de chasse et 
de pêche, et ont, pour la plupart conservé leur 
liberté et leurs anciennes superstitions. Les peu- 
plaudes principales sont: les petits Esquimaux, 
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qui habitent le Labrador; les Iroquois et les Hu- 
rons, répandus dans le Canada ; les grands Es- 
quimaux, les Sioux, etc., qui habitent la partie 
du centre. 

D. Comment se divise la Nouvelle-Bretagne ? 

R. En 4 régions , subdivisées en plusieurs 
pays, savoir: Région de l’est: Labrador, haut 
et bas Canada, Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Écosse, Ile St. -Jean, cap Breton et Terre-Neuve. 
— Région du Nord-Ouest: Terres de Bafïin et 
du Cumberland ; — Région du centre ou des 
lacs: Nouvelle-Galles, pays des Grands-Esqui- 
maux , des Knistiaux , des Ckippeways et des 
Sioux ; Région de l’ouest: Partie du Nouveau- 
Norfolk, la Nouvelle-Calédonie, et plusieurs îles 
dans l’Océan boréal. , 

D. Donnez-moi quelques détails sur les îles qui 
dépendent de la Nouvelle- Bretagne? 

R. L’ile de Saint-Jean est si fertile , que les 
Français , lorsqu’ils la possédaient , l’avaient 
nommée le Grenier du Canada. Terre-Neuve et 
l’ile du Cap-Breton sont , au contraire , bru- 
meuses et peu fertiles. Les chiens de Terre-Neu- 
ve sont remarquables par leur force et par leur 
adresse à sauver les naufragés. Près de Terre- 
Neuve , au sud-est, est un banc de sable de 240 
lieues de long sur 80 de large, où l’on pêche la 
mourue. 
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LEÇON IV. 
de l’aihérique russe. 

D. Donnez-moi une idée du continent de la côte 
N.-O . de l’Amérique , ou de l’Amérique Russe. 

R. Celte partie de l’Amérique, désignée sous 
le nom de Russie-Américaine ou ô’Amérique- 
Russe, est composée de montagnes ou de ro- 
chers couverts d’éternels frimas et dépouillés de 
verdure; en avant, l'on voit des collines rocail- 
leuses où croissent des pins, des bouleaux et des 
aunes; et la partie inférieure oflre des lisières 
de terres bourbeuses, qui ne produisent que des 
herbes basses et des mousses. La rigueur du cli- 
mat ne permet pas d'y cultiver la terre. Les tri- 
bus indigènes vivent dans un état sauvage. Ces 
babitans, au nombre d’environ 70,000, fournis- 
sent des pelleteries à la Russie. 

D. Comment se divise l’Amérique- Russe ? 

R. En 8 provinces, qui sont les terres: 1° de 
Kitaigues-, 2° des Tchouckhis; 3° des Konaigues; 
4° des Kennaitzes; ô° des Ugatasckmiutes; 6° des 
Tckougatsches; 7° des Koljouches, comprenant 
l’archipel de Georges III, les îles de l’Amirauté, 
archipel du duc Yorcket celui du prince de Gal- 
les ; 8° du comptoir de Bodego. 

D. Quel est le chef-lieu des possessions russes ? 

R. C’est Stiko ou Novo-Argaxhelsk (Nou- 
velle-Archangel ). 
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LEÇON V. 

DES ÉTATS-UNIS. 

D. Qu'appelez-vous États-Unis? 

R. Ce sont d’anciennes colonies anglaises, 
qui, excédées, d’impôts, secouèrent , après une 
lutte qui a duré douze ans, le joug de l’An- 
gleterre, et se déclarèrent indépendantes. El- 
les forment aujourd’hui une république fédé- 
rative de plusieurs états qui ont chacun leur 
administration particulière, et gouvernée, pour 
toutes les affaires générales , par un président 
élu pour quatre ans et par un congrès. 

D. Quelles sont les limites des États-Unis? 

R. Ce sont: au N. le Canada et autres terri- 
toires que l’ADgleterre regarde leur appartenant; 
à l’E. l’Océan Atlantique; au S. le golfe du Mexi- 
que, et à l’O. le Grand-Océan. 

D. Quels sont l’aspect , les productions et le cli- 
mat des États-Unis? 

R. Il y a dans cette vaste contrée un système 
de montagnes particulier; c'est la chaîne des Al- 
leghanis, qui s’étend depuis le golfe S. Laurent 
jusqu’au golfe du Mexique, en envoyant de cô- 
té et d’autre plusieurs branches. Entre les monts 
Alleghanis et la mer il y a d’immenses plaines 
arrosées par une infinité de rivières et très-bien 
cultivées; et entre les mêmes monts et le Mis- 
sissipi , des vallées fertiles et d’immenses forêts 
qui fournissent d’excellens bois de construction. 
A l’ouest duMississipi,on trouve de vastes plaines 
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nues qu’on nomme savanes. A l’ouest des monts 
Rocheux , la végétation a une grande vigueur. 
Les arbres acquièrent une grosseur prodigieuse. 
Les montagnes de ces états renferment des mi- 
nes de fer, de cuivre, de plomb, de houille, etc. 
Le sol produit d’excellens fruits, tous les grains 
de l’Europe , du coton , du sucre , de l’indigo, 
du tabac renommé. On y trouve aussi tous les 
animaux de l’Europe: des troupeaux de bisons, 
d’élans, de cerfs et de daims errent dans les sa- 
vanes. Cette contrée offre des climats très-variés. 
La fièvre jaune règne sur les côtes. 

D. Comment se divise celte contrée, et quelle en 
est la population ? 

R. Elle est divisée en 25 états, 5 territoires et 
1 district. La partie de l'O. comprend 2 territoi- 
res et 1 état; le territoire de Colombia, celui de 
Arkansas et l'état de Missouri. — La partie du 
N.-E. contient 8 états et 2 territoires; le terri- 
toire de Michigan , celui de Nord-Ouest et les 
états de Vermout, Main, New-Hampshire, Mas- 
sachusets, Rodisland, Connecticut, New-Yorck, 
Ohio : — la partie du milieu se compose de 9 é- 
tats et 1 district : le district de Colombia et les 
étals de New-Jersey , Pensylvanie , Delaware , 
Maryland , Virginie , Indiana, Illinois, Kentu- 
chy et Tennessée: — la partie du S. se forme de 6 
états et un territoire; le territoire de Floride , 
et les états de la Caroline du Nord, la Caroliue 
du Sud, Alabama, Mississipi, Géorgie et la Loui- 
siane. Sa population est d’environ 12,000,000 
d’habitans. 

D. Quelles sont les principales tribus indigènes ? 
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R. Ce sont : les Indiens-Serpens , les Panis , 
les Osages , les Illinois , les Chaclas ou Têtes- 
Plates, lesNntchez et les Cretks. 

D. Quelle est la capitale des États-Unis’! 

R. C'est Washington, sur le Potomach , bâ- 
tie en 1792; elle porte le nom du libérateur de 
l’Amérique. C'est le siège du congrès et la rési- 
dence du président qu’on élit tous les quatre ans. 

D. Quelles sont les autres villes remarquables de 
cette république fédérative ? 

R. Ce sont Boston, bon port, grande et flo- 
rissante ville , dans laquelle commença la révo- 
lution qui a changé les destinées de l’Amérique 
septentrionale. Patrie de Franklin. — New-York, 
port de mer et la ville la plus commerçante des 
États-Unis. — Philadelphie, sur la Delaware; 
elle a été fondée, en 1683, par le quaker Guil- 
laume Penn. — Baltisiore, ville très-commer- 
çante, elle a un vaste port, beaucoup de manu- 
factures et des chantiers de marine. — La Nou- 
velle Orléans, fondée par les Français sous la 
régence du duc d’Orléans: elle est favorablement 
située pour le commerce. 

LEÇON VI. 

DU MEXIQUE. 

1). Quelles révolutions a éprouvées le Mexique ? 

R. Depuis longtems le Mexique ou la Nou- 
velle-Espagne, était soumis à une nation puis- 
sante et civilisée, nommée Atziques, lorsque 
Fernand Cortez le découvrit eu 1519 et en lit 


Digitized by Google 


— 221 — 


la conquête. On y remarque encore aujourd’hui 
plusieurs raonumens qui attestent la puissance 
des Mexicains. Il fut gouverné par des vice-rois 
espagnols jusqu’en 1811. A cette époque une 
révolution éclata , elle avait pour but de le sé- 
parer de la métropole ornais elle fut comprimée 
en 1819. Une seconde révolution , opérée en 
1820 , renversa entièrement la puissance espa- 
gnole en celte contrée; et en 1821 les Mexicains 
élurent Augustin Iturbide , qui , forcé d’abdi- 
quer en 1823 , laissa toute l'autorité entre les 
mains d'un congrès , et le Mexique reçut une 
constitution républicaine. Depuis, de nombreu. 
ses commotions politiques ont presque toujours 
agité, et agitent, l’intérieur de cette république. 

D. Quelles sont les limites du Mexique ? 

R. Ce sont : au N. les États-Unis ; à l’E. le 
golfe du Mexique; au N.-E. la mer des Antil- 
les et le Guatimala , et au S. et à l’O. le Grand- 
Océan et le golfe de Californie ou Mer-Ver- 
meille. 

D. Quels sont l’aspect , le climat et les produc- 
tions du Mexique ? 

R. Tout l’intérieur offre une plateau immense, 
élevé de 2,000 mètres au-dessus du niveau des 
mers voisines, et dont la crête occupe le centre 
même de l’isthme mexicain. Ses provinces ma- 
ritimes sont malsaines et sujettes à des chaleurs 
excessives. Dans les provinces intérieures , le 
climat est doux et agréable. Cette contrée man- 
que de rivières navigables et de ports sur l’océ- 
an Pacifique ; et quoiqu’elle abonde en lacs ou 
lagunes; elle souffre de la disette d’eau. Ses mi- 
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nés fournissent plus d’or et d’argent que toutes 
les mines réunies du reste de l’Amérique. On y 
trouve le riz , le maïs, le sucre, le cacao, la va- 
nille, l'indigo ; le bois de campèche , l’acajou , 
le jalap, le nopal sur lequel vit l’insecte qui four- 
nit la cochenille , le bananier , le caoutchouc , 
qui produit la gomme élastique, l’agave, dont le 
suc est la boisson ordinaire des Mexicains. Par- 
mi les animaux , on remarque le cagouard , le 
jaguar, espèce de chien muet dont les Mexicains 
faisaient leur nourriture. On y voit aussi un grand 
nombre d’oiseaux curieux; et les reptiles y par- 
viennent à des dimensions prodigieuses. 

D. Comment se divise le Mexique ? 

R. En 20 états confédérés, répartis ainsi qu’il 
suit: Au nord: le Nouveau-Mexique; — à l'ou- 
est: Cinaloa, Sonora et les deux Californies; — 
au centre: Chihuahua , Zacatecas, Xalisco, Gua- 
naxnato; — à l’est : le Nouveau-Léon , le Nou- 
veau-Santander, San-Luis-Potosi ; — au sud: 
Mechachan, Mexico, Querelaro, la Puébla, Vé- 
ra-Cruz, Tabasco et Yucatan. 

Le Texas forme, depuis 1826, une petite ré- 
publique sous le nom de Fredonia. Les Anglais 
possèdent une partie du Yucatan ; Bélize est le 
seul établissement régulier qu’ils y aient formé. 

D. Quelle est la capitale du Mexique? 

R. C’est Mexico, belle et très-grande ville. La 
Cathédrale est fort riche. On y voit une lampe 
d’argent si .vaste, que trois hommes entrent de- 
dans quand il faut la nettoyer. Au nord-est de 
cette ville , on trouve les restes de deux pyra- 
mides consacrées au soleil et à la lune. 


Digitized by Google 


— 223 — 


D. Quelles sont les autres villes remarquables ? 

R. Ce sont : Güanaxüato; elle possède dans 
les environs la mine d'argent la plus profonde 
que l’on connaise. — Qdérétaro, qui est l’une 
des plus belles et des plus riches villes du Mexi- 
que et la plus grande après la capitale. — La 
Püebla-de-los Angelos ( la ville des Anges), qui 
fabrique du verre et des armes blanches. — Ve-' 
ra-Crüz , ville malsaine et manquant d’eau po- 
table , port de mer , siège du commerce avec 
l’Europe. 

D . Quelles sont la religion et la population du 
Mexique ? 

R. La religion catholique , apostolique et ro- 
maine domine dans toute son étendue. On y 
compte à peu près 7,000,000 d’habitans. 

LEÇON VU. 

DE LA RÉPUBLIQUE DU CENTRE DE l’aMÉRIQÜE 

ou de l’état de guatimala . 

D. Quelle est l’origine de l’état de Gualimala ? 

R. Ce pays qui avait pris peu de part aux ré- 
volutions qui ont agité les autres possessions es- 
pagnoles, en 1823 se constitua en république , 
sous le nom de Republica fédéral del Centro de la 
America. 

D. Quelles sont les limites de cet État et de quoi 
se compose-t-il ? 

R. Il est resserré entre la mer des Antilles au 
N.-E. et le Grand-Océan au N. -O.; il a pour bor- 
nes au N. le Mexique et au S. la Colombie. Il 
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se compose de 5 états ( eslados ) , savoir : Costa- 
Rica , Guatimala, Honduras, Nigaragua et San- 
Salvador. Ces états sont divisés en 46 partido » 
ou départemens. 

D. Quelle est la plus remarquable des peuplades 
indigènes ? 

R. Ce sont les Mosquitos , qui ont conservé 
leur indépendance et vivent dans l’état sauvage. 

D. Quels sont le climat, les curiosités naturelles 
et les productions de cette contrée ? 

R. Le climat de cette contrée , qu’ont sou- 
vent boulversée des tremblemens de terre , est 
chaud et humide; l’air est malsain sur les côtes’. 
Parmi les nombreux volcans de ce pays, on re- 
marque celui de Masaya, qui ne jette ni cendre 
ni fumée. Du lac Nicaragua s’exhale une fumée 
parfois mêlée de flammes. Le sol est très-fertile: 
il produit en abondance le maïs, le coton , le 
sucre, l'indigo, le cacao, des bois de construc- 
tion, etc. Les animaux domestiques de l’Euro- 
pe s’y sont beaucoup multipliés. Parmi les ani- 
maux sauvages , on remarque le tapir , dont la 
peau a six doigts d’épaisseur. 

D. Quelle est la seule ville remarquable de cet 
État ? 

R. C'est Guatimala, capitale , bâtie à huit 
lieues de l’ancien Guatimala , englouti en 1777, 
par un tremblement de terre qui dura cinq jours 
et fit périr 8,000 familles. 

D. Quelle est la population de la république de 
Guatimala ? 

R. On y compte environ 2, 000, 000 d’ha- 
bitans. 
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LEÇON VIII. 

DE L J AMÉRIQUE MÉRIDIONALE. 

D. Que comprend l’Amérique Méridionale? 

R. L'Amérique méridionale comprend la Co- 
lombie, le Pérou , le Haut-Pérou, Je Chili , le 
Buénos Ayres, l’Uruguay, le Paraguay, le Bré- 
sil, la Guyane, l’Araucanie, la Patagonie et les 
Antilles. 


LEÇON IX. 

DE LA COLOMBIE. 

D. Qu’est-ce que la Colombie ? 

R. C'est la région qui comprend les posses- 
sions espagnoles qu’on désignait précédemment 
sous les noms de Nouvelle-Grenade ou de Capitai- 
nerie de Caracas. 

D. Quelles sont les limites de cette contrée ? 

R. Ce sont: au N. la mer des Caraïbes ou des 
Antilles; à l'E. l’Atlantique et la Guyane hollan- 
daise, dont le fleuve Essequebo la sépare; au S. 
le Brésil, le Pérou et la rivière Maragnon; à l’O. 
l’Océan Pacifique et le Guatimala. 

D. Par qui cette contrée a-t-elle été découverte , 
quels peuples l'habitaient, et comment s’est-elle cons- 
tituée en république ? 

R. La partie, baignée par la mer des Antilles, 
fut découverte par Christophe Colomb, en 1502. 
La Nouvelle-Grenade était habitée par un peuple 
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qui avait fait, dans la civilisation, d'aussi grands 
progrès que les Mexicains et les Péruviens, et 
qui se défendit avec beaucoup de courage. Les 
Espagnols le soumirent en 1536. La Nouvelle- 
Grenade et le Caracas s'insurgèrent , en 1811 , 
contre la métropole; en 1819, les deux états se 
réunirent pour former une république, et en 
1821, le congrès fut installé dans la petite ville 
de Rosario de Cuenta. Le Caracas s'est ensuite 
détaché de la Colombie pour former la républi- 
que de Vénézuela. 

D. Quels sont . l’aspect et le climat de la Colom- 
bie ? 

R. Ce pays contient des montagnes très-éle- 
vées et les volcans les plus nombreux sur une 
égale étendue de terrain prise dans toute au- 
tre partie du globe. Il contient des lacs d’une 
vaste étendue; il suffit de nommer le lac Mara- 
caïbo, appelé mer par quelques géographes. Par- 
mi le grand nombre des rivières qui l’arrosent , 
je ne citerai que l’Orénoque , la Cauca et la 
Magdtflena. On y remarque plusieurs *canaux 
qui forment deux grandes lignes navigables dans 
le Caracas. Elle offre une très-grande variété de 
climats produite par la différence de niveau en- 
tre les divers sols. Tempéré, froid et même gla- 
cé, mais très-sain sur les plateaux élevés; l’air 
est brûlant , étouffé , pestilentiel sur les bords 
de la mer et dans quelques vallées de l’intérieur. 
La Colombie n’a que deux saisons , celle des 
pluies et celle de la sécheresse. Pendant la saison 
des pluies, les bords de l’Orénoque se changent 
en marais et en lacs. 
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D. Quelles sont les productions de la Colombie ? 

R. Le sol , d’une extrême fécondité , produit 
en abondance le cacao , le tabac , 1 indigo , le 
quinquina , etc. On y trouve des mines d’or , 
d’argent, de platine, de cuivre et d’émeraude. 

D. Quelles sont les principales tribus indigènes 
de la Colombie ? 

R. Ce sont: les Otomaques , qui mangent de 
la terre , et les Caraïbes qui dévorent, dit-on , 
leurs ennemis. 

D. Par qui est gouvernée la Colombie et comment 
se divise-t-elle ? 

R. Elle est gouvernée par un président et un 
congrès, et divisée en 12 départemens. La Nou- 
velle-Grenade en contient 8, qui sont: Isthme, 
Cauca, Rio, Magdalena, Royaca, Cundinamarca, 
Guayaquil, Assuay. — Le Caracas en comprend 
4, savoir: Sulia, Vénézuela, Apure et Oréno- 
que. 

D. Quelles sont les villes remarquabels de la Co- 
lombie ? 

R. Ce sont : Panama , riche et belle ville sur 
la côte méridionale de l’isthme du même nom; 
Carthagéne, avec un bon port; Maracahio, 
ou il se fait un grand commerce de cacao et 
de tabac; Caracas, dont le territoire abonde en 
excellent cacao; Santa— Fé-De-Rogota, capitale 
de toute la république. Elle jouit d’un printems 
perpétuel. A 4 lieues de cette ville, la rivière de 
Bogota se précipite du haut d’un rocher élevé 
de 850 pieds. Porto-Bello , sur le golfe du 
Mexique. Quito, ville commerçante, élevée de 
1, 480 toises au-dessus du niveau de la mer. 
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Un affreux tremblement de terre y fit périr 
40,000 personnes en 1797. Varinas , qui four- 
nit le tabac le plus renommé. 

LEÇON X. 

DU r É R O U. 

D. Quel était l’ancien état du Pérou , et quel en 
est Vélat acluell 

R. Cette contrée , anciennement habitée par 
des peuples sauvages et féroces, fut civilisée dans 
le XII e siècle par l’Incas Manco-Capac , qui se 
disait le fils du soleil. Les espagnols , sous la 
conduite de Pizarre , y pénétrèrent en 1524. 
Érigée en vice-royauté, elle leur demeura jus- 
qu’en 1821. A cette époque, Lima se rendit à 
une armée chilienne, commandée par San-Mar- 
tin, et le Pérou reçut une constitution sembla- 
ble à celle des autres états. 

D. Quelles sont les limites du Pérou ? 

R. Ce sont: au N. la Colombie; à l’E. le Brésil 
et le Haut-Pérou ; au S.-E. ce dernier état ; et 
au S. -O. et à l’O. le Grand-Océan. 

D. Quel aspect offre le Pérou , et quels en sont 
le climat et les productions ? 

R. Les cordillières du Pérou offrent les mon- 
tagnes les plus élevées du monde connu, et les 
masses qui le composent sont les plus solides et 
les plus pesantes; c’est donc le Pérou qui forme 
et maintient l'équilibre de notre globe. La par- 
tie comprise entre le grand-Océan et les Andes 
n’offre que des déserts sablonneux. Il n’y pleut 
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jamais. A l’est des Andes, s’étendent de grandes 
plaines entrecoupées de forêts. Cette partie du 
Pérou a deux saisons, l'une sèche et l’autre plu- 
vieuse. Le Pérou a été souvent ravagé par des 
tremblemens de terre. Les quadrupèdes indigè- 
nes les plus remarquables sont: le lama, la vi- 
gogne et l’alpaca. Le condor, habite les monta- 
gnes. On trouve dans les plaines humides d’é- 
normes serpens et d’innombrables insectes. Le 
sol du pays renferme d’abondantes mines d’or , 
d’argent, de mercure, d’émeraudes. Outre les 
métaux , les Péruviens exportent du sucre, du 
quinquina, des laines de vigogne , etc. 

D. Quelles sont les principales rivières de cet 
état ? 

R. Ce sont: le nouveau Maragnon , l’Apuri- 
mac et le Guallaga. Il j’existe qu’un seul lac di- 
gne de remarque , c’est celui de .Titicaca ou 
Chucuito. 

D. Comment se divise le Pérou ? 

R. La république du Péroü se divise en 7 
provinces ou intendances, subdivisées en 54 dis- 
tricts ; — la partie nord contient 2 provinces : 
Tuxillo , Tarma ; — le centre , 3: Lima , Zuan- 
câbelica, Huamanga; — le sud, 2: Cuzco, Aré- 
quipa. 

D. Quelles sont les villes remarquables du Pé- 
rou ? 

R. Ce sont: Truxillo , bâtie par Pizarre, qui 
lui donna le nom de sa ville natale. — Lima , 
fondée aussi par Pizarre. L’or, l’argent, les dia- 
mans ornent les nombreuses églises de cette ca- 
pitale, à laquelle la ville de Callao sert de port. 
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— Cuzco, ancienne capitale de l’empire des In- 
cas. L’or était si commun chez les anciens Pé- 
ruviens, que des arbres faits avec ce métal or- 
naient les jardins impériaux de Cuzco. — Aré- 
qdipa, près d’un célèbre volcan; cette ville jouit 
d’un climat délicieux , mais elle est sujette aux 
tremblemens de terre. 

D. Quelle est la population du Pérou ? 

R. On y compte environ 1,600,000, habitans. 

LEÇON XL 

Il A U T-r £ R O U. 

D. Qu’avez-vous à dire sur le Haut- Pérou, ou ré- 
publique de Bol ilia ? 

R. Ce pays, qui d’abord faisait partie du Pé- 
rou , fut compris , en 1778 , dans le Buénos- 
Ayres , qui secoua le joug espagnol , en 1810. 
En 1825, il se constitua en république. Le nom 
de Bolivia lui vient de Bolivar , l’auteur .de son 
indépendance. 

D. Quelles sont les limites de cetl» république ? 

R. Ce sont: au N. et à l'E. le gouvernement 
de Buénos-Ayres; au S. le même état et le Chili ; 
et à l'O. le Pérou et le grand-Océan. 

D. Quels sont l’aspect et les productions de ce 
pays ? 

R. Ce pays offre trois aspects différens: au mi- 
lieu sont des montagnes entrecoupées de quel- 
ques vallées fertiles ; à l’E. des plaines iranien - 
ses couvertes de forêts; à l’O. un pays aride , 
connu sous le nom de désort Alacama j au S. il 
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y règne un printems éternel, et y croissent l’oli- 
vier, le palmier, l’arbre à quinquina , le eirier 
des Andes, la canne à sucre, etc. Les montagnes 
renferment d’abondantes mines d’or et d’argent. 

D. Quelles sont les principales rivières du Haut- 
Pérou ? 

R. Ce sont: le Guapey, le Béni et le Picon- 
nayo, tributaire du Paraguay. 

D. Quel lac remarquable trouve- t-on entre le Pé- 
rou et le Haut- Pérou? 

R. C’est le lac Tilicaca, parsemé d’iles, dans 
l’une desquelles était un temple magnifique cou- . 
sacré au soleil. Lors de l’invasion des Espagnols, 
les Incas jetèrent dans ce lac des trésors consi- 
dérables. 

D. Quelles sont les villes remarquabels du Haut- 
Pérou ? 

R. Ce sont : Chuqüisaca , nommée aussi la 
Plala ( argent ) , à cause de la riche mine de ce 
métal qui se trouve dans son voisinage. — Po- 
tosi , qui possède une mine d’argent très-célè- 
bre. — La Paz , arrosée par une rivière qui 
roule des paillettes d’or. 

D. Quelle est la population de la république de 
Bolivia ? 

R. On y compte 1,400,000 babitans. 

LEÇON XII. 

nu CHILI . 

D. Informez-moi du Chili. 

R. Le Chili qui, situé sur la mer Pacifique , 
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ou grand-Océan austral , forme une langue é- 
troite de côtes, d’abord colonie espagnole, était 
gouverné par un vice roi; en 1818, le peuple chi- 
lien s’étant proclamé indépendant, l’autorité fut 
confiée à un dictateur. En 1824, le congrès gé- 
néral fut installé, et le gouvernement fut orga- 
nisé sur des bases républicaines. A la fin de 1825 
la province de Coquimbo s'est réunie au Chili. 

D. Quelles sont les limites du Chili? 

R. Ce sont: à l’O. la mer Pacifique, et à l’E. 
le Buénos-Ayres et la Patagonie ; au N. , le dé- 
sert d’Alacama qui le sépare du Haut-Pérou; et 
au S. il est baigné par le golfe de Guaiteca, dans 
le sein duquel est l’archipel de Chiloé. Les An- 
des forment entièrement la frontière orientale 
du Chili et présentent une suite de cinq ou six 
différentes chaînes de montagnes s’entrelaçant 
l’une dans l’autre avec majestueuse régularité, et 
s’élevant à une hauteur prodigieuse. Elles ren- 
ferment six principaux volcans. 

D. Quel aspect offre ce pays , et quelles en sont 
les principales productions? 

R. Ce pays fertile et salubre, qui n’est qu’une 
plage resserrée entre les Andes et le graud-O- 
céan, offre réunies les productions de l’Europe 
et celles de l’Amérique. Il est arrosé par 123 ri- 
vières, qui coulent avec la rapidité des torrens, 
et 42 versent leurs eaux dans la mer Pacifique ; 
mais leur cours est très-rélréci, et deux seule- 
ment sont navigables, qui sont le Maule et Bio- 
bio. On y recueille des fruits délicieux, du vin, 
du lin, du chanvre, du tabac; les forêts abon- 
dent en arbres énormes. On tire du Chili beau- 
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coup d’or, de l’argent, du cuivre, des topazes, 
des rubis, des saphirs, etc. ; on y trouve la vi- 
gogne, le lama, le chinchilla, recherché pour sa 
fourrure , le condor , l’autruche , le flamant , le 
colibri, le pélican , le cygne à tête noire , etc. 
On y compte 14 grands volcans. 

D. De combien de provinces se forme le Chili ? 

R. De 13, qui sont: 1° Copiapo; 2° Coquim- 
bo; 3° Quillota ; 4° Aconcagua; 5° Melipilla ; 
6° Rancagua ; 7° Colchagua ; 8° Maule; 9° Itate; 
10°Chillan; 11° Conception; 12° Santiago; 13° 
Huilquilemu. 

D. Quelles sont les villes remarquables du Chili ? 

R. Ce sont: Santiago, capitale. Les principa- 
les mines d’or sont à l’E. de cette Ville , à Pé- 
torca, dans la région des neiges. La Conception; 
Valdivia, port excellent. 

A 140 lieues de la côte , on remarque l’ile de 
Juan-Fernandez, où fut délaissé Selkirk , marin 
écossais , dont les aventures ont donné l’idée 
du roman si connu sous le nom de Robinson 
Crusoé. 

D. Par qui est habité le Chili, et quelle en est la 
population ? 

R. La plus grande partie est occupée par les 
Araucans , peuple franc et belliqueux que les 
Espagnols n’ont jamais pu soumettre; et le total 
de sa population est évalué à 1,500,000, habi- 
tans. 
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LEÇON XIII. 

BUENOS -AYRES. 


D. Par qui fut découvert Buénos-Ayres , ou le 
Rio de la Plala , et quelle est l’origine de cet Étal ? 

R- On doit à J. JDias de Solis, espagnol, la dé- 
couverte de ces vastes régions , encore incon- 
nues en partie; ce fut lui, qui le premier entra 
en 1509, dans le Rio de la Plata, en prit pos- 
session, et y périt. Vint ensuite Sébastien Cabot, 
français, qui explora les parages parcourus par 
de Solis, remonta le Parana , et bâtit un fort 
sur cette rivière. Don Pédro de Mendoza y dé- 
barqua en 1535 , et y fonda la ville de Buénos- 
Ayres. On s’avança insensiblement dans l'inté- 
rieur des terres possédées par les Indiens, qu'on 
combattit continuellement: parurent ensuite les 
pères de la compagnie de Jésus, qui civilisèrent 
quelques nations; Ciudad-Réal et l’Assomption 
s’élevèrent; on soumit les Indiens. En 1806 , 
les Anglais s’étaient emparés de Buénos-Ayres ; 
mais ils en ont été chassés quelques mois après. 
En 1808, toutes ces colonies commencèrent à 
secouer le joug de l’Espagne, et le 5 mai 1810, 
on forma un gouvernement provisoire. En 1815 
cet état prit le nom de Provinces — Unies del 
Rio de la Plata: un congrès fut établi à Buénos- 
Ayres; et, depuis, les États Unis de l’Amérique 
et tous les états de l’Europe ont reconnu son in- 
dépendance, sous le nom d’ÉTATS Unis de l’A- 
mérïqüe du Sud. 
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D. Quel aspect présente celte contrée , et quelles 
en sont les productions ? 

R. La plus grande partie de ce pays est plate 
et marécageuse. Les Andes couvrent sa partie 
occidentale , et les dernières ramifications de 
celles du Brésil s’y étendent, et forment les vas- 
tes plaines appelées Pampas, couvertes d'her- 
bes loogues et épaisses. Le sol produit la vigne, 
l'olivier , le coton, la canne à sucre , l’indigo , 
l’arbre incombustible nommé imbù , etc. Les 
bœufs et les chevaux européens , soit domesti- 
ques, soit devenus sauvages, s’y sont prodigieu- 
sement multipliés , ainsi que les moutons et les 
chèvres. On y trouve d’énormes serpens , des 
crocodiles et des autruches. 

D. Quelles sont les limites du Rio de la Plat a? 

R. Ce sont: au S. la Patagonie; à l’O. la par- 
tie orientale de la chaîne des Andes ; à PE. la 
côte desPatagons, jusqu’à la rivière de la Plata. 

D. De combien de provinces se compose cette ré - 
puldique? 

R. De quatorze, savoir: Buénos-Ayres , En- 
Ire-Rios, Corrientes, Sanla-Fé, Cordova , San- 
Luis, Mendoza , San Juan, Catamarca , Rioja , 
Santiago -del-Estero , Tucuman, Salta, Jujui. 

D. Quelle est la seule ville remarquable de cet 
État ? 

R. C’est Bdénos-Aybes, ainsi nommée à cause 
du bon air qu’on y respire, ville très-commer- 
çante. 

D. Quelle est la population de cet Étal ? 

R. On l’évalue à 1,000,000 d’habitans. 
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LEÇON XIV. 

DE L’üRUGlTAY. 

D. Donnez-moi quelques détails de l’Uruguay ? 

R. Les vastes solitudes qui composent cet état, 
faisaient partie de la vice-royauté de Buénos— 
Ayres, sous le nom de Bcnda-Orientale. Après 
avoir été gouvernée , pendant neuf-ans , par le 
cruel Arligas , cette contrée fut occupée par les 
Portugais , et réunie au Brésil sous le nom de 
Provincia-Cisptalina. Séparée dernièrement de 
cet empire, elle forme aujourd'hui un état in- 
dépendant , sous le titre de Nouvel état oriental 
de l’Uruguay. 

D. Quelles sont les limites de cet État ? 

R. Ce sont ; au N. le Brésil ; à l’O. ce même 
empire et l’Océan atlantique ; au S. ce même 
océan et le Rio de la Plata ; et à l’E. le gouver- 
nement de Buénos-Ayres. 

D. Quels sont ses principaux fleuvesl 

R. Ce sont : l’Uruguay , le Rio de la Plata et 
le Cebollati. 

D. Comment se divise cet Êtatï 

R. En 9 départemens, qui prennent le nom 
de leurs chefs-lieux respectifs : Monte-Video , 
Maldonado , Canélones, San-José, Colonia, So- 
riano , Plaisandu , Duragno , Cérro-Largo. 
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LEÇON XV. 

DU PARAGUAY. 

D. Qiï avez-vous à me dire sur le Paraguay ? 

R. Ce pays fut découvert, en 1526, par Sé- 
bastien Cabot , français. Au commencement du 
XVII e siècle, les pères de la compagnie de Jésus 
y fondèrent de célèbres maisons , et il fut alors 
connu sous le nom de Pays des missions. Chaque 
maison formait une colonie que gouvernaient 
deux membres de la société ; l’un remplissait 
l'office de recteur et l'autre celui de curé. Par 
leur admirable politique et leur constante pa- 
tience, ils acquirent, dans l’ordre civil, comme 
dans l’ordre ecclésiastique, une autorité absolue 
sur ce peuple qu’ils rendaient heureux , en lui 
inspirant l’amour de la vertu et du travail. En 
1768 , quand on les expulsa des possessions es- 
pagnoles, ses habitans passèrent sous le joug des 
espagnols , qui en formèrent une province du 
gouvernement du Rio de la Plata. Ce pays, dont 
l’Assomption est la capitale, forme aujourd'hui 
un état indépendant, et se divise en 8 départe- 
mens, qui comprennent 24 municipalités. 11 est 
gouverné par un dictateur qui jouit d’un pou- 
voir illimité. 

D. Quelles sont les limites de cet État? 

R. Ce sont: au N. le Xexuy, affluent du Pa- 
raguay , et un rameau de la Sierra Amambahy , 
du Brésil, qui le limite aussi au N.-E.; au S.-E. 
et au S. la Parana , et à l’O. le Paraguay, le sé- 
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parent du gouvernement de Buéuos-Ayres et en 
font une presqu’île qui présente la forme d’un 
carré un peu long. 

D. Quel est l’aspect de celte contrée, et quelles en 
sont les principales productions ? 

R. C'est un pays plat, marécageux, coupé par 
de nombreuses rivières qui l’inondent pendant 
la saison des pluies, et dont les principales sont, 
outre le Paraguay et la Parana, le Porudos, le 
Mbotely , le Tobati et le Pirey. Il produit du 
tabac, du sucre, du colon, une espèce de thé 
connu sous le nom d 'herbe du Paraguay, l’arbre 
dont on extrait la liqueur appelée sang-de-dra- 
gon, etc. 


LEÇON XVI. 

BRESIL. 

D. Par qui fut découvert le Brésil, et quelle est 
l origine de cet empire ? 

R. Ce fut Pédro-Alvarez Cabrai , Portugais , 
qüi, en 1500 , découvrit le Brésil. D’abord les 
Portugais ne le regardèrent que comme un lieu 
d’exil où iis envoyaient les malfaiteurs ; mais la 
découverte de mines précieuses ne tarda pas a y 
attirer des colons. Les Français s’y établirent 
quelque tems. Les Hollandais, profilant de l’as- 
servissement où l’Espagne tenait le Portugal , 
s’emparèrent de divers points, et s’y maintin- 
rent depuis 1600 jusqu’en 1654. Les Portugais 
les forcèrent de le quitter , et depuis ce tems en 
sont restés paisibles possesseurs. Eu 1807, la 
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maison de Bragance-, qui régnait en Portugal , 
s’embarqua pour le Brésil ; et y resta jusqu’en 
1821, En 1825, don Pédro, fils aîné du roi de 
Portugal, fut proclamé empereur du Brésil; mais, 
peu d’années après obligé d'abdiquer en favèur 
de son fils. Il mourut à Lisbone, en 1835. 

D. Quelles sont les limites du Brésil? 

R. Cet immense empire qui comprend près de 
la moitié de l’Amérique méridionale, et le plus 
grand du monde après les empires russe et chi- 
nois, est borné au N. par Guyane française et la 
Colombie; a l'O. par la Nouvelle-Grenade, gran- 
de province de la Colombie, et par le Pérou; au 
S. -O. par l’État de Buénos-Ayres ; au S.-E. par 
l’Océan atlantique, qui est la seule mer qui lou- 
che ses côtes immenses. 

D. Quels sont le climat et les productions de cet 
empire ? 

R. Son climat est généralement tempéré , et 
on n’y connaît que deux saisons , la sèche et la 
pluvieuse. Plusieurs fleuves considérables des- 
cendent des chaînes de montagnes peu élevées 
qu’on trouve dans l’intérieur du pays , et tous 
d’un cours de plusieurs centaines de lieues in- 
terrompu par des cataractes. Cette contrée pos- 
sède aussi beaucoup de lacs, parmi lesquels on 
cite ceux de Pathos , de Mérim et de Héra ; le 
lac momentané de Xarayes, qui provient du dé- 
bordement du Paraguay, a 100 lieues de long 
sur 40 de large. Il y a de riches mines d’or et de 
diamans. On y trouve aussi de l’argent, du fer, 
de l'étain , du plomb et des pierres précieuses. 
Le Brésil doit son nom au bois rouge, qui y for- 
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me des forêls entières , et qui est le meilleur 
bois de teinture que l’on connaisse. Ce pays pro- 
duit de beaux bois de construction, du riz, du 
manioc, du coton, du tabac, du sucre, du café, 
du cacao, de l’indigo, le véritable ipécacuanha, 
en un mot, toutes les richesses du régne végé- 
tal. Parmi les animaux indigènes, on remarque 
le jaguar, les singes, les crocodiles, le serpent à 
sonnettes, les autruches, les colibris, les per- 
roquets, de magnifiques papillons, etc. 

D. Quels sont les baies et les ports les plus re- 
marquables du Brésil ? 

R. Ce sont: les baies de Fernambouc, de Tous- 
les-Saints, de Rio-de-Janeiro, et les ports de St.- 
Vincent, de St. -Gabriel et de San-Salvador. 

D. Quels sont ses principaux caps ? 

R. Ce sont ceux de St.-Roch, de St.-Augus- 
tin et de Trio, le promontoire le plus méridio- 
nal du Brésil. 

D. Comment se divise cet empire? 

R. En 18 provinces, dont plusieurs sont sub- 
divisées en comarques ( comarcas ) , ainsi qu’il 
suit: l u Rio de Janeiro; 2° San-Paolo (5 comar- 
ques ); 3° Santa-Catharina; 4° San-Pédro; 5’ Mot- 
to- Grosso ; 6" Goyas ( 3 comarques ) ; 7° Minas- 
Geraes [6 comarques); 8° Espiritu-Sanlo; 9° Rallia 
(4 comarques) ; 10°Seregipe; 11° Alagoas ; 12' 
Fernambouc (5 comarques) ; 13° Parahyba ; 14° 
Rio-Grandc; 1 5° Céara (2 comarques); 16°Pianby; 
17° Maranao; 18° Para (5 comarques). 

D. Quelles sont les villes remarquables du Brésil ? 

R. Ce sont: Rio-Jakeiro , capitale de l'em- 
pire, admirablement située au fond d’une vaste 



— 241 — 


baie qui forme un des ports les plus beaux et les 
plus sûrs du monde pour les vaisseaux de toute 
grandeur.-FERNAMBOUC, composée de deux villes; 

— Raiiia, ou San-Salvador, ancienne capitale , 
ville grande, belle et riche, sur la baie de Tous- 
les-Saints, qui fait partie de l’Océan atlantique; 

— Para, ville considérable , avec un bon port 
à l’embouchure de la rivière de même nom; — 
Rto-Grande, qui a aussi un port à l’embouchure 
d’une rivière de son nom ; — Olinda , sur le 
penchant d’une montagne , très-commerçante , 
et avec un bon port sur l’Océan atlantique. On 
y trouve encore , et sur le même Océan , les 
ports de Saint -Louis, Siara, Paraïba, Itama- 
raca, Serregipe, Porto-Segdro, Spiritü-San- 
to et Saint-Vincent, anciennes capitales des ca- 
pitaineries qui portaient les mêmes noms. 

D. Quels sont la population et le gouvernement 
de l’empire Brésilien ? 

R. On l’évalue à 4,000,000 d’habitans. Les 
nègres forment la moitié de cette population. 
L’intérieur est occupé par des tribus sauvages. 
Le gouvernement est monarchique constitu- 
tionnel. 


LEÇON XVI. 

GUYANE. 

D. Que comprend on en général sous le nom de 
Guyane ? 

R. Ou peut donner le nom de Guyane à tous 
Porcella Géog . tl 
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les pays situés entre l’Orénoque , l’Atlantique , 
l’Amazone et l’Yapura ; mais comme une par- 
tie de cette contrée appartient au Brésil et une 
autre à la Colombie, nous nous occuperons sim- 
plement de celle qui appartient aux Européens, 
c’est-à dire, 1° aux Français, 2° aux Hollandais, 
3° aux Anglais. 

D. Quand est-ce que les Français commencèrent 
à s’établir dans la Guyane? 

R. Ce fut en 1635. — Cette colonie, dont la 
population est d’environ 66,000 habitans, est 
administrée par un gouverneur et un conseil 
privé, composé de ce fonctionnaire, de l’ordon- 
nateur, du directeur de l’intérieur, du procu- 
reur général et du secrétaire-archiviste ; il y a 
un ingénieur des ponts et chaussées, une cour 
royale, un tribunal de première instance à Cay- 
enne , et un préfet apostolique. 

D. Quelle est la superficie de ces possessions fran- 
çaises ? 

R. Celle de 5,400 lieues carrées. La Cayenne 
et l’Ouya , ou la Comté , forment avec la mer 
l’ile de Cayenne , où siège le gouvernement de 
la colonie. C’est ici , et particulièrement à Sina- 
mari, que l'on déporta beaucoup de victimes de 
l’infernale révolution française , et qu’on vient 
de déporter grand nombre d'ennemis de l’actuel 
empereur. 

1). Depuis quand date la Guyane Hollandaise ou 
Néerlandaise ? 

R. De 1663. Quatre ans après les Anglais s’en 
emparèrent, et y restèrent jusqu’en 1676. Cette 
colonie porte le nom de Surinam, de la rivière 
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de ce nom, qui l'arrose, et sur laquelle sa capi- 
tale est située. 

D. Quelle est sa superficiel 

R. Celle de 5, 330 lieues carrées. Parasiari- 
bo en est le chef-lieu. 

D. Depuis combien d’années la Grande-Breta- 
gne a des possessiom dans la Guyane ? 

R. Depuis 1804, qu’elle s’empara d'une partie 
de la Guyane néerlandaise, et qu’elle a gardée 
par le traité de 1814. 

D. Quelle est la superficie de cette colonie anglai- 
se , et comment la divise-t-on ? 

R. Sa superficie est de 3,120 lieues carrées ; 
et on la divise en 3 districts, qui tirent leurs 
noms des 3 principaux fleuves du pays : Esse- 
quabo, Berbice , Demerari. Stabroek en est le 
chef-lieu. 

D. Quel aspect offrent ces trois colonies et quels 
en sont le climat et les productions ? 

R. Leurs côtes sont basses et marécageuses , 
couvertes de forêts impénétrables. Leurs parties 
intérieures offrent de vastes savanes, et sont 
coupées par de nombreuses rivières obstruées 
de bancs de sable. Leur climat est chaud et mal- 
sain. La saison des pluies y dure huit mois. Le 
sol est si fertile qu’on y fait quelquefois jusqu’à 
huit récoltes. On y trouve en abondance toutes 
les productions des pays chauds. Divers arbres 
à épices y ont été transplantés et y réussissent. 
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LEÇON XVII. 

ARAUCANIE. 

D. Que comprend l’Araucaniet 

R. Elle comprend les belles plaines de l’Amé- 
rique Méridionale , situées entre les rivières 
Biobio et Valdivia, les Andes et la mer. 

D. Par qui est-elle habitée ? 

R. Par les Araucans , nation barbare d’indi- 
ens, assez nombreux, que les Espagnols n’ont 
jamais pu soumettre. L'autorité chez eux réside 
dans les plus anciens qu'on regarde comme pè- 
res de la nation. En tems de guerre , ils élisent 
un chef qui décide de la paix et de la guerre. 
Ils reconnaissent l’exislence d’un être suprême 
qui a sous ses ordres plusieurs autres dieux. Les 
Espagnols , pour se garantir des excursions de 
ces peuples, ont construit quelques forts sur les 
frontières ; notamment le fort Arauco , à l’em- 
bouchure du Tucapel. 

LEÇON XVIII. 

I‘ AT AGONIE. 

D. Donnez-moi quelques détails sur la Patagonie. 

R. La Patagonie, dans laquelle nous com- 
prendrons la Terre de Feu , occupe l’extrémité 
méridionale de l’Amérique du Sud. 

D. Quelles sont les limites et l’aspect de cette con- 
trée ? 
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R. Ce sont: au N. le Chili et le gouvernement 
de Buénos-Ayres , qui en réclame la possession; 
à l'E. l’Océan atlantique; à l'O. le grand Océan 
austral : et au S. le cap Horn , qui sépare ces 
deux mers. Cette contrée , qu'on appelle quel- 
quefois Terre-Magellanique, parce qu’elle fut dé- 
couverte en 1519 par Magellan; est presque dé- 
serte et fort peu connue: les côtes orientales sont 
nues, arides, sablonneuses et privées d'eau dou- 
ce ; la partie occidentale est couverte de monta- 
gnes. Le détroit de Magellan sépare la Terre de 
Feu du continent Américain: de nombreux cou- 
rans et de fréquentes sinuosités en rendent la 
navigation difficile. 

D. Donnez-moi me idée des peuples qui habi- 
tent la Patagonie . 

R. Ce sont les Patagons, peuples paisibles et 
humains, excellens cavaliers, habiles à manier 
la fronde, et extrêmement jaloux de leur indé- 
pendance. Ils vivent de leur chasse et n’ont pas 
de demeures fixes. On a prétendu que c’était un 
peuple de géans; il est vrai que leur taille excède 
de beaucoup la taille ordinaire des autres hom- 
mes. Les plus grands ont sept pieds un pouce, 
et la taille commune est de six pieds et demi. 
Ils ont coutume , lorsqu’ils communiquent avec 
quelque navire , d’envoyer le plus grand de la 
troupe, ce qui a pu en faire exagérer la grandeur. 
Ils adorent le soleil et la lune. Lorsque l’un d'eux 
vient à mourir , ils enterrent avec lui tout ce 
qui lui appartient. Se livrent-ils entre eux quel- 
que combat, chacun d’eux a sa chère moitié en 
croupe, et c’est l'épouse victorieuse qui descend 
de cheval pour ôter la vie à l’ennemi vaincu. 
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LEÇON XIX. 

ANTILLES. 

I). Que nomme-t-on Antilles? 

R. Les îles situées entre les deux continens 
d'Amérique , et qui forment l’entrée du grand 
bassin de la mer de ce nom ; c'est l’Archipel le 
plus nombreux , le plus étendu et le plus riche 
de l’Océan atlantique. Elles furent les premières 
terres découvertes en Amérique par Christophe 
Colomb (1492). 

D. Comment divise-t-on les Antilles ? 

R. En grandes et petites ; la première classe 
comprend Cuba , la Jamaïque , S. Domingue et 
Porh>Rico. On désigne sous le nom de Petites- 
Antilles ou Iles-du- Vent , les îles Caraïbes, parce 
que les vents alizés, qui souillent sans cesse dans 
ces parages, sont les seuls par lesquels on arri- 
ve. Lors de la découverte elles étaient habitées 
par des Cannibales robustes et belliqueux , qui 
tirent une longue résistance aux Espagnols. On 
appelle aussi les Antilles Indes Occidentales, par 
opposition aux Indes orientales. On peut com- 
prendre l’Archipel des Lueaies, au nombre des 
Antilles qui appartiennent à diverses puissances. 

D. De combien de parties principales sont elles 
composées ? 

R. De trois, savoir: 1° Iles inhabitées du Spitz- 
berg; 2° Saint-Domingue ou Haïti; 3° posses- 
sions Européennes. 

D. Quels sont le climat et les productions des 
Antilles ? 
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R. On n’y connaît que deux saisons : dans la 
saison sèche , qui commence en janvier et finit 
avec mai, la chaleur serait insupportable si des 
brises de mer ne la tempéraient. Dans la saison 
des pluies , l’eau tombe par torrens et tout le 
plat pays est submergé. L’humidité dont l’air est 
imprégné et les chaleurs excessives en rendent 
le séjour malsain et même dangereux pour les 
Européens. Ces Iles, dont le sol est d’une pro- 
digieuse fécondité, sont exposées à deux fléaux: 
la fièvre jaune et les ouragaus , qui renversent 
les arbres et les habitations. Elles fournissent en 
abondance toutes les productions de l’Asie et de 
l’Afrique. Les plantes et les animaux domesti- 
ques de l’Europe y dégénèrent promptement. Le 
mancenillier, arbre vénéneux, s’y plaît sur les 
bords de ]a mer. 

D. Où est situé le groupe des îles inhabitées du 
Spitzbergl 

R. Dans la mer arctique polaire. On y voit 
encore les restes de l'établissement des balei- 
niers hollandais. Dans cette région le jour est de 
5 mois, et forme l'été; le lever et le coucher du 
soleil distinguent les 2 saisons. Les montagnes du 
Spitzberg , couronnées de neiges perpétuelles , 
et flanquées de glaciers , réfléchissent de loin 
l’aurore boréale. On les distingue à une très- 
grande distance, à cause de leur hauteur prodi- 
gieuse. Les Russes d’Archangel ont formé des 
établissemens pour la chasse, en divers endroits 
de ce groupe. Des navigateurs de différens pays 
y vont pêcher des baleines. 

D. Qu’avez-vous à me dire sur Haïti ou lie de 
S. Domingueï 
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R. Cette île, nommée d’abord Hispaniola par 
Christophe Colomb , qui forme aujourd'hui un 
état indépendant, et dont le Port-au-prince est 
la capitale, était autrefois partagée entre les Fran- 
çais, qui occupaient la partie occidentale, et les 
Espagnols, qui possédaient la partie orientale ; 
mais en 1793 , les nègres et les mulâtres se ré- 
voltèrent , et massacrèrent les blancs, dans la 
partie française. En 1821 , devenus maîtres de 
toute l’ile, ils formèrent une république , gou- 
vernée par un président. Son indépendance a 
été , én 1823 , reconnue par le roi de France , 
Charles X. Cette île, est la plus fertile et la plus 
riche des Antilles. 

D. Quelles sont les îles que la France possède 
dans l’Océan Atlantique et dans la mer des An- 
tilles! 

R. Ce sont dans le premier : les îles de Mi- 
quelon et de Saint-Pierre ; et dans la seconde , 
celles de la Martinique, très-fertile en sucre et 
en café. Chef-lieu le Port-royal , ville princi- 
pale Saint-pierre. La Guadeloupe, composée de 
deux îles, Grande-Terre et Basse-Terre, sépa- 
rées par un canal très-étroit. Le chef-lieu de la 
Grande-Terre est la Pointe-à-pitre. Marie-Ga- 
lante, les Saintes, la Désirade, et la partie nord 
de l’ile Saint- Martin. 

D. Diles-moi celles que l’Espagne possède dans 
les mêmes mers. ' 

R. Ce sont, dans l’Océan atlantique: les Ma- 
louines ou Fakland; et dans la mer des Antil- 
les: Cuba, la plus grande des Antilles, Elle a 
pour capitale La Havane, ville très-commer- 
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çante et le meilleur port de l’Amérique. Entre 
cette île et le Yücatan, on voit des sources d’eau 
douce jaillir du milieu de la mer. Porto-Rico , 
Testigos, la Marguerite , Blanquilla , Orchilla , 
Roca et Aves. 

D. Dites-moi celles de l’Angleterre. 

R. Ce sont, dans l'Océan atlantique : Pile de 
Terre-Neuve , celle de S. Jean , Pile Royale et 
les îles des Bermudes; dans la mer des Antilles: 
la Jamaïque , l’une des colonies anglaises les 
plus florissantes. On en tire le meilleur rhum. 
Les Lucaies , Yirgin-Gorda , Anguada , la Bar- 
boude, l’Anguille, St.-Christophe, Nevis, Mon- 
ferrat , Antigoa , Sainte-Lucie , la Barbade . 
St.-Vincent, îles Grenadilles, Tabago et la Tri- 
nité. 

D. Citez-moi les îles que la Hollande possède dans 
la mer des Antilles. 

R. Ce sont : la partie sud de Pile Saint-Mar- 
tin , et les îles Laba, Saint-Eustache, Bon-Air, 
Curaçao et Aruba. 

D. Dites les îles que le Danemarck possède dans 
la même mer. 

R . Ce sont: Saint-Thomas, Saint- Jean et Sain- 
te-Croix; enfin Pile de Saint-Barthélemy appar- 
tient à la Suède. 
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SECTION SEPTIÈME 


OCÉANIE. 


LEÇON ï. 

NOTIONS GÉNÉRALES 6ÜR l’oCÉANIE. 

D. Que comprend-on sous le nom d’Océanie , et 
depuis quand connaît-on ces terres? 

R. On comprend sous le nom d’QcÉAME, 4’Ô- 
CÉAN1QOE , de GiRANJ>-OCÉAN OU 4e MONDE Ma- 
ritime, les nombreuses îles situées damB le grand 
Océan, et entre cet Océan et l’Océan Indien., 
dont la plus considérable est la Nouvelle-Hol- 
lande, qui, par son immense étendue, peutmé- 
riter la dénomination de continent. Une partie 
seule de la Notasie avait été explorée , quoique 
imparfaitement , par les Arabès du moyen âge. 
Toutes les autres terres ont été successivement 
découvertes dans les trois derniers siècles; mais 
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les voyages autour du monde de Magellan , de 
Tasman, de Lemaire, de Dampier, de Wallis, de 
Bougainville, de Cook, de l’infortuné La Pey- 
rouse et de Vancouver, sont ceux qui ont fait 
faire le plus de progrès à la géographie. 

D. Comment divise-t-on l’Océanie ? 

R. En trois parties distinctes, savoir: la Nota- 
sie au N. -O; l’Australie ou Australasie au S.; et 
la Polyuésie à l’E. 

D. Quels sont l’aspect, le sol, le climat et les pro- 
ductions de l’Océanie ? 

R. Cette partie du monde se présente comme 
les débris d’une immense portion d’hémisphère 
habitable submergée par les flots de l’Océan. On 
peut saisir de grandes directions orographiques 
à travers ces chaînes d’iles, ces groupes, ces ter- 
res isolées, qui peut-être on été réunis : la plus 
importante est celle qui , séparant le bassin du 
grand Océan de celui de l’Océan Indien , parait 
faire suite aux montagnes de Malacca et n’être 
qu’un prolongement de l’arrête S.-E. de l'Asie; 
elle se dirige d’abord à travers de la Notasie, et 
se développe ensuite en suivant dans l’Austrasie, 
les archipels de la Nouvelle- Bretagne, de Salo- 
mon, de SantarCruz , des Nouvelles-Hébrides et 
de la Nouvelle-Calédonie. La Polynésie toute en- 
tière , si l’on fait abstraction des îles Sandwich, 
ne forme réellement qu'une seule chaîne , dont 
les points extrêmes sont les îles Moninsina, dans 
l'archipel de Magellan , et i’ile de Pâques dans 
le grand Océan austral. 

L’aspect général et le sol de l’Océanie offrent 
enfin une grande variété. Ici le zoophyte crée 
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par l’accumulation de ses dépouilles une encein- 
te de roches calcaires autour du banc qui l'a vu 
naître ; plus loin T c’est un sombre volcan qui 
domine sur la fertile contrée produite par la lave 
qu’il a vomie ; une rapide et superbe végétation 
brille à côté d’un amas de cendres et de scories. 
Plus loin encore, une côte basse couverte de pa- 
létuviers et de mangliers , s’abaissant peu à peu 
sous la surface des eaux, s’étend au loin en per- 
fides bas-fonds, au milieu desquels les flots cou- 
vrent de noirs rochers de leur écume cristalline. 
Ailleurs, un amphithéâtre de verdure s’élève. 
Des bosquets touffus mêlent leur feuillage som- 
bre au clair émail des prairies. Un éternel prin*. 
tems , un automne éternel , y font éclore des 
fleurs et mûrir des fruits les uns à côté des au- 
tres. Un parfum doux et exquis embaume l'at- 
mosphère , qui est constamment rafraîchie par 
les souilles salubres de la mer. C’est surtout dans 
l'archipel de Nolasie que la végétation reproduit 
toutes les richesses du S.-E. de l’Asie, à côté 
d’autres productions qui lui sont particulières. 
Les palmiers croissent dans toutes les îles de la 
Polynésie; le précieux arbre à pain, les patates, 
les ignames, et deux espèces d’arums y sont très- 
répandus et donnent une nourriture abondante. 
Le mûrier à papier y croit presque partout. Le 
phormium tenax , dont les feuilles fournissent 
une filasse si utile, est particulier à la Nouvelle- 
Zélande. Le règne végétal de la Nouvelle-Hol- 
lande offre des caractères spéciaux; il .montre un 
feuillage sec, rude, grêle, à feuilles toujours sim- 
ples, et des fruits coriaces, ligneux, incapables 
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de servir à la nourriture de l’homme ou des ani- 
maux. Les plantes utiles qu’on y remarque sont: 
l’encalyptus resinifera, d'où découle une gomme 
rouge; le smilax glyciphi lia, dont la racine pro- 
duit le thé doux; de bons bois pour la construc- 
tion et propres à l’ébénislerie ; particulièrement 
le cèdre, qui forme d’épaisses forêts. Le règne 
animal présente, dans ce continent, une physio- 
nomie plus spéciale, plus bizarre que celui de la 
botanique: tous les mammifères s'y distinguent 
par une double poche, excepté les phoques et 
une espèce de chiens qui n’aboient jamais ; les 
Kangourous y sont les plus grands quadrupèdes; 
viennent ensuite les potorous, les thylacines et 
les wombals, dont la chair est d’un excellent 
goût. L’ornilhorinque tient à la fois du quadru- 
pède, do l’oiseau et du serpent; l’échidne n’est 
guère moins singulier par son organisation. On 
voit dans les îles de la Notasie à peu près tous 
les principaux quadrupèdes de l’Asie méridio- 
nale : l’éléphant, le rhinocéros, l'hippopotame, 
le lion, le tigre, le daim, le buffle, le cheval, etc; 
la grande espèce de singe nommée orang-outang, 
est commune à Bornéo. Le porc se trouve par- 
tout dans la Polynésie , ainsi que la volaille do- 
mestique. On y rencontre de petits perroquets 
d’un joli bleu de saphir, ou d’une couleur ver- 
dâtre et tachetée de rouge. Les charmans oiseaux 
de paradis ne se voient presque que dans la 
Nouvelle-Guinée ; les loris , remarquables par 
leurs vives couleurs, y sont plus répandus. C’est 
surtout dans les parties N. -O. que se trouve l’hi- 
rondelle salangane, dont les Dids forment un 
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mets recherché chez les Chinois. La Nouvelle- 
Hollande a les cygnes noirs , les loriots- prince 
régent, les casoars, les faucons blancs, les mou- 
cherolles, etc. L’archipel Asiatique nourrit des 
reptiles énormes, entre autres le crocodile et le 
boa constrictor. On distingue dans la Nouvelle- 
Hollande , les scinqües noirs, les pythons, le 
serpent fil, qui occasionne la mort en quelques 
minutes, et le serpent noir, que son affreux ve- 
nin a fait nommer acanthopis bourreau. Les tor- 
tues abondent dans la plus grande partie de l’O- 
eéanie. Les insectes sont nombreux et curieux ; 
les dorades, les thons, les surmulets, les raies, 
les muges, les bonites, sont pêchés sur presque 
toutes les côtes. Le squale de Philip est particu- 
lier à la Nouvelle-Hollande, dont les baleines fré- 
quentent les côtes méridionales. Nulle partie du 
globe ne compte une aussi grande quantité de co- 
quillages , et de zoopbytes. L’archipel Asiatique 
parait seul avoir des richesses minérales. 

D. Quels sont les principaux détroits de l’Océa- 
nique? 

R. Ce sont : le détroit de Malacca , entre la 
presqu’île de Malacca et l’ile de Sumatra; le dé- 
troit de la Sonde , entre l’île de Sumatra et l’ile 
de Java ; le détroit de Macassar , entre 111e de 
Bornéo et l’ile de Célèbes ; le détroit de Torres , 
entre la Nouvelle-Guinée et la Nouvelle-Hollan- 
de; le détroit de Bass, entre la Nouvelle-Hollan- 
de et la terre de Diémen , et le détroit de Cook , 
qui sépare la Nouvelle-Zélande en deux îles. 

D. Y a-t-il des fleuves et des rivières dans ce 
Monde Maritime ? 
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R. Ses cours d’eau les plus remarquables sont: 
dans la Nouvelle-Hollande , le Macquaire , le 
Lachlau, la Brisbane, le Paterson et l’Hawkes- 
bury; dans Sumatra, l’Audragiri et le Palem- 
baug, et dans Bornéo, le Pontianak et le Ban- 
dermassin. 

D. Comment peut-on diviser les habitons de l'O- 
céanie ? 

R. En deux races principales. La première 
comprend les hommes basanés appelés les Ma* 
lais ; ils paraissent originaires de Sumatra , et 
sont répandus dans la plus grande partie de l’ar- 
chipel Asiatique et de la Polynésie , et dans la 
•partie orientale de l’Australie ; la plupart sont 
vifs, audacieux , braves, mais féroces et vindi- 
catifs : leur langue se distingue par son égalité 
et sa douceur. La deuxième se forme des nègres 
océaniques , qui habitent surtout la Nouvelle- 
Guinée où ils sont nommés Papous; leur aspect 
est hideux , sauvage et repoussant; leur langage 
diffère de tribu à tribu; leur abrutissement sau- 
vage est extrême, et sans doute ils sont dans l’é- 
tat de barbarie le plus profond , où l’espèce hu- 
maine puisse se montrer: toutefois , on ne leur 
reproche -pas l’habitude de l’anthropophagie, 
qu’on remarque dans quelques parties de l’Aus- 
tralie et surtout dans la Polynésie. 

H. Quels sont la population , la religion , le gou- 
vernement et les usages les plus remarquables des 
habitons de l'Océanie! 

R. On croit qu’il y a environ 21 millions d’ha- 
bilans. .Ces insulaires professent un grossier pa- 
ganisme; quelques peuplades immolent des vie* • 
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times humaines ; le mahométisme domine dans 
la plus grande partie dé la Notasie. Partout le 
gouvernement est despotique. Dans les archipels 
des Amis, de la Société, de Sandiwich et quel- 
ques autres îles , les habitans sont divisés par 
castes, savoir: les chefs, les propriétaires libres 
et les serfs; mais de pieux et vénérables mission- 
naires européens y ont, par leur saint zèle, con- 
verti au christianisme beaucoup d’indigènes, et 
■ répandu parmi eux les bienfaits de la civilisation 
et de l’instruction élémentaire. Les insulaires 
océaniques vont presque nus et se tatouent. 
Quelques peuplades sont anthropophages. Dans 
les îles les plus éloignées , on a remarqué les 
mêmes usages, entr’autres celui de se toucher le 
nez en forme de salut. 

LEÇON IL 

NOTASIE. 

D. Quels sont l’aspect et le climat de la Notasie’l 

R. La NOTASIE est montueuse et renferme 
beaucoup de volcans en activité. Ses côtes sont 
en général marécageuses et malsaines ; mais la 
végétation y reproduit toutes leg richesses du S.- 
E. de l’Asie , à côté des productions qui lui sont 
particulières. Les brises de mer et les montagnes 
y tempèrent la chaleur du climat. 

D. Quelles sont les principales productions de la 
Notasie ? 

R. On y trouve tous les végétaux de l’Inde. 
On y cultive particulièrement le poivre, le cam- 
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phre, le tabac, le café, le coton , le sucre, l’in- 
digo , le gingembre et le riz , qui, «fit la princi- 
pale nourriture des ljnbilans. Le benjoin, le bam- 
bou et le rotin sont des objets d’exportation. Les 
forêts renferment des bois précieux, tels que le 
bois de fer, de sandal, d’aloès, d’ébène et d’au- 
tres propres à la construction, à la teinture, ou 
recherchés pour leur parfum. Les Hollandais ont 
concentré dans les petites îles d’Amboine et de 
Banda la culture du muscadier et du giroflier. . 

Cet archipel a reçu du continent asiatique le ti- ^ 
gre , le buffle , le cheval , le sanglier , 1$ daim '] 
aquatique, le léopard. Au delà des Moluques, 
on ne trouve plus aucun de ces quadrupèdes. 

Les épaisses forêts de Java, de Bornéo et de Su- 
matra renferment des éléphans, des rhinocéros, 
et sont peuplées de diverses espèces de singes. 

Les rivières nourrissent l’hippopotame et le cro- 
codile; le serpent boa habite les marais. 

D. Comment divise-t-on cet archipel ? 

R. En trois groupes , savoir : les îles de la 
SONDE, les MOLUQUES et les PHILIPPINES. 

D. Quelles sont les principales îles de la Sonde? 

R. Ce sont: JAVA, BORNÉO et SUMATRA, 
qui renferment des royaumes indigènes indépen* 
dans ou tributaires des Hollandais , et dont les 
souverains portent le titre de sultans s’ils sont 
mahométans, et de radjahs s’ils sont païens. Ja- 
va tient le premier rang entre ces trois îles par 
sa population, son industrie et son commerce. 
BATAVIA est la capitale de l’ile et de toutes les 
possessions hollandaises dans les Indes orientales; 
elle a un port sûr et très- vaste; mais son empla- 
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cernent est regardé comme l’endroit le plus in- 
salubre du monde. Ses autres villes principales 
sont, Banlam et Chéribon. — BORNÉO, la plus 
grande de toutes les îles, après la Nouvelle-Hol- 
lande, a pour capitale Bornéo. Son intérieur est 
encore inconnu. — SUMATRA est traversée par 
une chaîne de montagnes dont la plus haute est 
le mont Ophir. Ses villes principales sont: Achem, 
Palenbang et Bencoulen. Les deux dernières îles 
renferment des diamans, des mines d’or, de cui- 
vre et de fer. Parmi les autres îles de le Sonde, 
on remarque Billiton, Sumbava , Flores, Timor , 
et Banca , qui renferme de très-riches mines 
d’étain. 

D. Quelles sont les îles principales des Uoluquesl 

R. Ce sont : CÉLÈBES , la plus grande , qui 
produit le bohonoupas, arbrisseau d’où découle 
un suc vénéneux d’une effrayante activité, et 
dans lequel les Macassars, habitans de l’ile, trem- 
pent leurs flèches et léùrs poignards. — AM- 
BOINE, où l’on cultive le giroflier. — BANDA, 
où l’on cultive le muscadier. — GILOLO, CÈ- 
RAM , BOUROU et TERNATE. 

D. Quelles sont les îles principales des Philip- 
pines! 

R. Ce sont, parmi les grandes, LUÇON, cap. 
Manille , chef-lieu des possessions espagnoles ; 
MINDANAO, cap. Mindanao, résidence d'un 
sultan indépendant; parmi les petites, LEYTE, 
SAMAR et PALAWAN. Ces îles sont très-ferti- 
les , mais sujettes à des tremblemens de terre et 
exposées à d'effroyables ouragans. 
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. LEÇON 11F. 

AUSTRALIE. 

\ 

D. Par qui ont été découvertes les principales iles 
de V Australie, et qu’offrent-elles de remarquable ? 

R. Des navigateurs Hollandais ont les pre- 
miers exploré, dans le XVII e siècle , le nord et 
l’ouest du vaste continent qu’ils ont nomméNou- 
velle-Hollande, et qui est presque aussi grand 
que l’Europe ; le capitaine Cook a découvert sa 
côte orientale et l’a appelée Nouvelle-Galles mé- 
ridionale. Elle est traversée par une chaîne de 
montagnes qu'on nomme les Monts-Bleus. Les 
Anglais y ont fondé, en 1786, la colonie de Bo- 
tany-Bay, où ils déportent les malfaiteurs. Le sol 
de ce pays est gras et fertile; il recèle du fer et 
de la houille; le maïs et l’orge y ont réussi: tous 
les animaux de l’Europe s’y sont acclimatés. 
Sidney , chef-lieu de la colonie , est à quatre 
lieues de Botany-Bay ou de la Baie-Botanique, 
ainsi nommée, parce que le pays qu’elle baigne 
est très-riche en plantes. — L’ile de Van Djé- 
men, que découvrirent aussi les Hollandais , et 
où les Anglais se sont établis en 1804, nourrit 
tous les animaux domestiques de l’Europe. Les 
céréales y prospèrent. Le pays est riche en mi- 
nes de fer. — La Nouvelle -Guinée, ou Terre 
des Papous, fut découverte en 1528 par Saave- 
dra , navigateur espagnol , qui la nomma Gui- 
née, parce que les habitans lui parurent ressem- 
bler à ceux de la Guinée. L’intérieur et une par- 
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tie des côtes sont encore inconnus. La barbarie 
de ses habitans, que les Malais appellent Papous, - 
égale la fertilité de son sol. On y voit une race 
d’hommes qui vivent sur les arbres. — La Nou- 
velle-Bretagne fut découverte par Dampier 
en 1699, et la Nouvelle- Irlande, par Carteret 
en 1767. — Les îles Salomon ont été découver- 
tes en 1567 par Mendana , espagnol. Un autre 
de ses concitoyens , Fernandès de Quiros, vit le 
premier le groupe d'iles qu’il nomma Archipel 
do St.-Esprit, et quç Cook explora mieux en- 
suite et appela Nou v elles* H ikimbES . C’est au 
nord de ce groupe que se trouve l’ile Vanikoro, 
où l'infortuné La Peyrouse flt naufrage. — Le 
capitaine Cook découvrit aussi la Nouvelle-Ca- 
lédonie ; et la Nouvelle-Zélande fut découver- 
te, eu 1642, par Tasman. Elle produit une sorte 
de lin remarquable par sa hauteur et par son ap- 
parence soyeuse. 

D. Quels sont le climat et l’aspect de l’Aus- 
tralie ? 

R. Ces grandes terres reçoivent verticalement 
les rayons du soleil. On croit que l’intérieur de 
la Nouvelle-Hollande est aussi aride que celtii de 
l’Afrique- Sa côte orientale, seule partie connue, 
jouit d’un climat beau et salubre. Cet archipel 
Océanique n’oflrant à l’action du soleil qu’une 
surface peu étendue , et rafraîchi d’ailleurs par 
les brises de terre et de mer, jouit d’une tempé- 
rature modérée. Plusieurs îles sont extrêmement 
basses ; et d’autres s’élèvent à une hauteur con- 
sidérable au dessus du niveau de la mer. On y 
remarque beaucoup de volcans. 
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D. Quels sont les golfes ou les principales baies 
que présentent les cotes de l’Australie ? 

R. Ce sont: au N. le grand golfe de Carpen- 
ter ; à l’O. la baie des Chiens-Marins ; au S. le 
golfe de Spencer, et à l'E. la Baie Botanique ou 
Botany Bay. 


LEÇON IV. . 

POLYNÉSIE. 

D. Comment divise-t-on la Polynésie ? 

R. En Polynésie septentrionale et en Polynésie 
méridionale. 

D. Quels sont les principaux groupes de la Poly- 
nésie septentrionale ? 

R. Ce sont : les îles Marie-Anne ou des Lar- 
rons, dont la principale est Guaham; les Caro- 
lines , les Pelew, les Mulgraves et les Sand- 
wich, dont la principale est Owhyhée? 

D. Quelles sont les principales îles de la Polyné- 
sie méridionale ? 

R. Ce sont: les îles Kings-Mill, celles des 
Navigateurs, Fidgi ou Vieux Viti, les îles des 
Amis , les îles de la Société , dont la principale 
est Ta'ili ou Oldili ; l’archipel Dangereux, en- 
touré de récifs et de bancs de corail , qui se 
prolongent à une grande distance , et qui ren- 
dent leurs parages très-dangereux aux naviga- 
teurs ; l’archipel de la mer Mauvaise, les îles 
Marquises , et l’ile de Pâques. 

D. Par qui ont été découvertes les principales de 
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ces îles, quelles particularités offrent -elles , et quels 
en sont le climat et l’aspect ? 

R. Les Marie-Anne ontété découverteseu 1521 
par Magellan ,. qui les appela îles des Larrons, 
parce que les naturels lui avaient volé quelques 
instrumens de fer; mais, lorsque les Espagnols 
s'y établirent ils les nommèrent Marie-Anne. 

Au N. de ces îles s’élève, en forme de pyrami- 
de, l’énorme rocher appelé la Femme de Loth. 

— Les Carolines ont été ainsi appelées par les 
Espagnols , qui s’y sont établis sous le règne de 
leur souverain Charles II. — Les îles Sandwich 
ont été découvertes, en 1778, par le capitaine 
Cook qui, un an après, fut tué par les naturels 
à Owhyhée, l’ile la plus considérable du groupe. 

Les habitans en sont assez civilisés. Ils connais- 
sent déjà plusieurs arts de l’Europe, etcultivent la 
terre admirablement. — Les îles des Navigateurs 
ont été découvertes par Bougainville , qui les 
nomma ainsi parce que les habitans avaient une 
multitude de pirogues. — Les îles des Amis ont 
été ainsi nommées par Cook, à cause du bon ac- « 
cueil qu’il y reçut. Leurs habitans sont les plus 
industrieux des Polynésiens. — C’est au même 
célèbre navigateur qu’on doit la découverte des 
îles de la Société, dont la principale Taiti, a mé- 
rité, par son riant aspect et sa fertilité, d’être ap- 
pelée la reine de l’Océan Pacifique. Ses habitans 
sont doux et hospitaliers. — Les îles Marquises 
ont été découvertes par Mendana. Leurs habi- 
tans sont les plus beaux de l’Océanie. Le climat 
et l’aspect de la Polynésie sont à peu près les mê- 
mes que ceux de l'Australie. Il y a aussi un 
grand nombre de Volcans. 
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D. Quelles sont les possessions européennes dans 
VOcéaniel 

R. Les Anglais, les Espagnols et les Hollan- 
dais sont les seuls Européens qui possèdent des 
établissemens dans cette partie du monde. Les 
premiers ont dans la Nouvelle-Galles méridio- 
nale une importante colonie , où comme nous 
avons déjà dit, sont déportés les condamnés; la 
terre de Diémen est en grande partie cultivée 
par eux, et ils se sont aussi établis sur les bords 
du Swan-River , dans la partie occidentale de la 
Nouvelle-Hollande. Sidney , sur la côte occiden- 
tale de ce continent , est leur ville principale 
dans le monde maritime. — L’Espagne est maî- 
tresse d’une partie des Philippines, des Marie- 
Anne et des Carolines; Manille , dans l'ilede Lu- 
çon , est la capitale de ses établissemens. — Les 
Hollandais ont, dans l’archipel Asiatique, la plus 
grande partie de Java , où est Batavia , cap. de 
leurs possessions; ils ont aussi Banca et Billiton , 
quelques portions de Sumatra , de Bornéo , de 
Célèbes, et plusieurs Moluques, dont ils tirent 
uue grande quantité d'épices. Les Portugais ont 
un petit établissement à Timor. 


FIN DE LA GÉOGRAPHIE. 
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PRÉCIS 


DE LA SPHÈRE. 


D. Qu’est- ce que la sphère ? 

R. C’est une machine ronde et mobile, com- 
posée de plusieurs cercles qui représentent ceux 
que les astronomes ont imaginés dans le ciel. 

D. Quel surnom a-t-on donné à la sphère ? 

R. On l’a surnommée armillaire du mot la- 
tin armilla , qui veut dire anneau ou collier, par- 
ce qu’en effet les cercles évidés de la sphère ont 
à peu près la forme d’anneaux ou colliers. 

D. Combien distinguez-vous de sortes de cercles 
dans la sphère ? 

R. Deux, savoir: les grands et les petits. 

Le grands sont ceux qui ont le môme centre 
que la sphère , et la coupent en deux parties é- 
gales. 

Les petits sont ceux qui ont un centre diffé- 
rent de celui de la sphère, et qui la coupent en 
deux parties inégales. 

D. Qu’est-ce qu’un cercle ? 

R. C’est une ligure ou surface plane terminée 
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par uoe ligne courbe fermée appelée circonfé- 
rence, et qui a tous ses points également éloi- 
gnés d’un point intérieur nomtné centre. 

D. Que faut-il remarquer dans un cercle ? 

R. Il faut y remarquer les rayons, les diamè- 
tres, l’axe, les arcs et les cordes. 

- D. Qu est-ce qu’un rayonl 
* *■ R. C'est une ligne droite menée du centre du 
cercle, et qui aboutit de part et d’autre à la cir- 
conférence: d’où il suit qu’un diamètre est le 
double du rayon. Tout diamètre divise le cercle 
et la circonférence en deux parties égales. 

D. Qu'est- ce que Vaxe d’un cercle ? 

R. C’est une ligne droite perpendiculaire au 
plan du Cercle et qui passe par son centre. 

D. Quelle différence y a-t-il entre un axe et un 
diamètre? 

R. Le diamètre est tout entier dans le plan du 
cercle, tandisq ue l’axe s’élève perpendiculaire- 
ment des deux côtés , et hors de ce plan ; il n’a 
qu’un seul point de commun avec le cercle , et 
c’est le centre même du cercle , où l’axe le tra- 
verse. 

D. Comment appelle-t-on les extrémités d’un axeJ 

R. On les appelle pôles ou toïjrnans. 

D. Qu’est-ce qu’un arc de cercle ? 

R. C’est une partie quelconque de la circon- 
férence, soit grande, soit petite. 

D. Qu’appelle -t-on corde ? 

R. La ligne droite qui joint les deux extrémi- 
tés d’un arc. 

D. Comment divise-t-on le cercle ? 

R. La circonférence du cercle se divisait en 

w- 

Porcella Géog. 1 * 
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360 degrés ; le degré en 60 minutes ; la minute 
en 60 secondes; mais depuis le nouveau système 
des poids et mesures , on a divisé la circonfé- 
rence du cercle en 400 grades ; le grade en 100 
minutes; la minute en 100 secondes, etc. 

Cercles de la sphère. 

D. Combien la sphère a-t-elle de cercles , soit 
grands, soit petits? 

R. La sphère a 6 grands cercles , et 4 petits. 
Les 6 grands cercles sont I’Équatecjr , I’Êclip- 
tiqce , I’Horizon, le Méridien et les deux co- 

LÜRES. 

Les 4 petits sont les deux tropiques , et les 
deux POLAIRES. 

De l'Équateur. 

• • • i t 

D. Qu'est-ce que l’équateur ? 

R. C’est un grand cercle de la sphère , qui la 
partage en deux parties, l’une supérieure, qu’on 
appelle hémisphère septentrional , et l’autre infé- 
rieure, qu’oh appelle hémisphère méridional. L’é- 
quateur se nomme encore ligne équinoxiale , ou 
simplement la ligne. 

D. Pourquoi a-t-on appelé l’équateur ligne équi- 
noxiale ? ' - , r 

R. Parce que, quand le soleil décrit ce cercle, 
il y a équinoxe, c’est-à-dire , égalité de jours et 
de nuits par toute la terre. 

D. Combien de fois l’équinoxe a-t-il lieu dans le 
cours de l’année ? 
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R. Deux fois, savoir: le 21 mars et le 21 sep- 
tembre. Le premier équinoxe s’appelle équinoxe 
de prinlems , et le second s’appelle équinoxe d’au- 
tomne. 

D. Quels sont les pôles de l’équateur? 

R. Les mêmes que ceux du monde. Celui de 
la partie supérieure , s’appelle pôle arctique ; ce- 
lui de la partie inférieure, s’appelle pôle antar- 
ctique. 

D. Expliquez-moi la signification de ces mots 
arctique et antarctique. 

R. Le mot arctique vient du grec , et signifie 
ourse. Ce nom a été donné au pôle septentrional, 
parce qu'il est voisin d’une constellation appelée 
la grande ourse ou le chariot de David. Antarctique 
veut dire opposé à l’ourse. 

D. Combien y a-t-il d’équateurs pour toute la 
terre ? 

R. Il n’y en a qu’un ; mais les divers lieux de 
la terre sont plus' ou moins éloignés de ce cer- 
cle; et la distance d’un lieu quelconque à l’équa- 
teur se nomme latitude. 

D. Combien distingue-t-on de latitudes ? 

R. Deux: l’une septentrionale et l’autre méri- 
dionale. Les degrés de latitude sont marqués sur 
les globes par des cercles parallèles à l’équateur. 
Chaque division est de 10 degrés ; ils sont aussi 
marqués de 10 en 10 sur le grand méridien. On 
ne peut compter que 90 degrés de l’équateur , 
aux pôles. 
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De l'Écliptique. 

D. Qu est-ce que l'écliptique! 

R. C’est un grand cercle de la sphère , qui 
coupe obliquement l’équateur , et s’en éloigne 
de 23 degrés et demi du côté du pôle septentrio- 
nal et du côté du pôle méridional. Il est destiné 
à représenter la trace de la révolution annuelle 
du soleil autour de la terre. Son nom û’écHpti- 
que lui vient de ce que les éclipses de soleil et de 
lune ne se forment que dans son plan. 

D. Comment nomme-t- on les points où l’éclipti- 
que coupe l’équateur ? 

R. On les appelle points équinoociaux ; et l'on 
appelle points solsticiaux , les points on l'éclipti- 
que touche le tropique du Cancer et le tropique 
du Capricorne. 

D. Expliquez-moi ce que signifie le mot solstice. 

R. Ce mot vient du latin , et veut dire station 
du soleil. Le soleil ne s’éloigne jamais de l’équa- 
teur de plus de 23 degrés et demi, soit en mon- 
tant vers le pôle arctique, soit en descendant 
vers le pôle antarctique. Lorsqu’il est parvenu 
à cette distance , il semble s’arrêter , et ne se 
rapproche sensiblement de l’équateur qu’au bout 
de quelques jours. 

D. Combien compte-t-on de solstices ? 

R. On en compte deux, l’un arrive le 21 juin, 
et c’est le solstice d’été; l’autre arrive le 21 dé- 
cembre, et c’est le solstice d’hiver. 

D. Où l’écliptique est-il représenté dans la sphère ? 

R. Dans la sphère armillairc , l’écliptique est 
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représenté au milieu 4* une large bande appelée 
zodiaque. Le zodiaque est divisé en douze par- 
ties égales, qu’on appelle signes. On compte six 
signes pour la partie septentrionale du monde , 
et six pour la partie méridionale. 

Les six signes septentrionaux sont: le Bélier, 
le Taureau , les Gémeaux, I’Écrevisse , le Lion 
et la Vierge. 

Les six signes méridionaux sont: la Balance, 
le Scorpion , le Sagittaire, le Capricorne , le 
Verseau et les Poissons. 

D. A quoi servent les signes du zodiaque ? 

R. Ces signes correspondent aux douze mois 
de l’année. Le soleil entre dans le signe du Bé- 
lier le 20 mars, dans le Taureau le 19 avril , 
dans les Gémeaux le 20 mai, et ainsi de suite 
dans les autres signes. 

D. Faites-moi connaître les signes de chaque 
saison. 

R. Le Bélier, le Taureau, les Gémeaux, sont 
les signes du printems; l’Écrevisse, le Lion , la 
Vierge, sont les signes de l’été. La Balance , le 
Scorpion , le Sagittaire , sont pour l’automne; le 
Capricorne, le Verseau et les Poissons, sont pour 
l’hiver. 

D. Voudriez -vous me donner l'explication de ces 
signes? 

R. Volontiers : 

Le Bélier est celui sur lequel Phryxus et Bel- 
le s’enfuirent pour échapper à la fureur d’ino , 
leur marâtre. 

Le Taureau est celui dont Jupiter prit la for- 
me pour enlever Europe. 
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Les Gémeaux sont.Cas.tor et Pollux. 

L’Écrevisse est celle qui piqua Hercule tuant 
l'hydre. 

Le Lion fut autrefois le lion de la forêt de 
Néraée. 

La. Vierge est Astrée. 

La Balance est celle de Thémis. 

Le Scorpion est Orion, que Diane changea en 
cet animal. 

Le Sagittaire est Chiron le centaure, habile à 
tirer de l’arc. 

Le Capricorne est la nourrice de Jupiter, con- 
nue sous le nom de la Chèvre Amcdlhée . 

Le Verseau est la coupe de Ganymède. 

Les Poissons sont les dauphins qui amenèrent 
Amphitrite à Neptune. 

De l'Horizon. 

D. Qu’est-ce que l'horizon ? 

R. C'est un grand cercle qui divise le monde 
en deux hémisphères , l’un supérieur et l'autre 
inférieur. Le mot horizon signifie borneur. Ce 
cercle a été ainsi appelé parce qu’il borne en ef- 
fet notre vue. 

D. Combien distingue-t-on d’horizons? 

R. On distingue deux horizons, l’un sensible 
et l’autre rationnel. L’horizon sensible . est le cer- 
cle qui borne notre vue, lorsque nous sommes 
dans une vaste plaine ou sur une montagne. 
L’horizon rationnel est un cercle que notre rai- 
son conçoit être parallèle à l’horizon sensible, et 
couper la sphère en deux parties égales. 
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D. Comment appelle-t-on les pôles de l’horizon ? 

R. Le pôle supérier- se Domme Zénith , et le 
pôle inférieur Nadir. Le zénith est le point qui 
répond directement au-dessus de notre tête. Le 
nadir est le point qui répond directement au- 
dessous de nos pieds. 

D. A quoi sert l’horizon ? 

R. Il sert à marquer le lever et le coucher des 
astres. On dit, par exemple, que le soleil se lè- 
ve lorsqu’il parvient à l'horizon , et que nous 
. commençons à l’apercevoir. On dit qu’il se cou- 
che , lorsqu’il descend au dessous de l’horizon , 
et que nous le perdons de vue. 

D. L’horizon est-il un cercle fixe et invariable ? 

R. Non. Nous changeons d’horizon à chaque 
pas que nous faisons, et c’est pour cela que ce 
cercle n’est point attaché à la sphère , ni tracé 
sur le globe. Il a été représenté par un cercle 
séparé, et porté sur quatre soutiens. 

Du Méridien. 

D. Qu’ est -ce que le méridien ? 

R. C’est un grand cercle qui passe par les pô- 
les du monde, et partage le globe en deux hé- 
misphères, l’un oriental , et l’autre occidental. Il 
est appelé méridien , parce que, quand le soleil y 
est parvenu, il est midi ou minuit pour tous les 
peuples qui sont placés sous ce cercle. 

D. Le méridien est-il le même pour tous les peu- 
ples de la terre ? 

R. Non, parce que, la terre étant ronde , le 
soleil n’en éclaire pas toutes les parties à la fois. 
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Ainsi , tous les lieux de la terre n’ont pas midi 
en même lems. De là vient que le méridien a 
été représenté par un cercle détaché du globe , 
et qui passe par les pôles de l’équateur. 

D. Qu'est-ce qu’on entend pour le premier méri- 
dien d’un peuple ? 

R. C’est un méridien particulier choisi et dé- 
terminé par une nation. Ainsi , une ordonnan- 
ce de Louis XIII a fixé, en 1634 le premier mé- 
ridien des Français à \’Jle de Fer. Les Anglais 
font passer leur premier méridien par l’observa- 
toire de Greenwih. La distance d’un lieu au pre- 
mier méridien se nomme longitude. 

‘ D. Comment se comptent les degrés de longitude ? 

R. Ils se comptent de 15 en 15 sur l’équateur, 
depuis 1 degré jusqu a 360. 

D. A quoi servent les degrés de longitude et de 
latitude ? 

R. Il servent à déterminer, sur la surface du 
globe , la position exacte et précise de chaque 
lieu de la terre. 

D. Comment les cercles qui représentent en géné- 
ral le méridien et l’horizon, peuvent-ils représenter 
le méridien particulier , et l’horizon particulier d’un 
lieu déterminé ? 

R. Il faut pour cela monter le globe horizonta- 
lement. Cette opération consiste à élever sur l'ho- 
rizon le pôle de l’hémisphère du lieu proposé, 
d’autant de degrés que le marque la latitude de 
ce lieu. Il faut ensuite amener le lieu sous le 
méridien fixe qui environne le globe. 

D. Afin de rendre cette opération plus sensible , 
v&ulez-vous bien monter le globe horizontalement 
pour Paris ? 
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R. Avec beaucoup de plaisir. Paris est au 49 e 
degré de latitude septentrionale. J'élève donc 
le pôle supérieur. S’il s’agissait d’un lieu placé 
dans les latitudes méridionales , j’élèverais le 
pôle inférieur. Je dis donc que j’élève le pôle 
supérieur de 49 degrés au dessus de l’horizon. 
J’amène ensuite Paris sous le méridien général, 
et le globe se trouve ainsi monté horizontale- 
ment pour Paris. 

‘ t 

Des Colüres. 

* » 

D. Qu' est-ce que les coluresl 

R. Ce sont deux grands cercles de la sphère 
qui passent par les pôles du monde , et sy cou- 
pent à angles droits. L’un s’appelle colure des 
solstices , parce qu’il passe par les points solsti- 
ciaux; et l’autre, colure des cejuinoxes parce qu’il 
passe par les points équinoxiaux. Ce sont de vé- 
ritables méridiens auxquels on a donné des noms 
particuliers. Ils partagent la sphère en quatre 
parties égales, et l’année en quatre saisons. 

Des Tropiques. 

D. Qu’appelle-t-on tropiques ? 

R. Les deux cercles parallèles à l’équateur , 
dont ils ne sont éloignés que de 23 degrés et de- 
mi. Celui qui se trouve dans l’hémisphère supé- 
rieur , se nomme tropique du cancer. Celui qui 
se trouve dans l’hémisphère inférieur, se nom- 
me tropique du capricorne . Cé sont comme deux 
barrières au-delà desquelles le soleil ne passe 
jamais. 
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Des Cercles Polaires. 

D. Qu’ est-ce que les cercles polaires! 

R. Ce sont deux petits cercles placés entre les 
tropiques et les pôles, et qui sont autant éloignés 
des pôles que les tropiques le sont de l'équateur, 
c’est-à-dire, de 23 degrés et demi. Celui qui est 
- près du pôle arctique a été nommé cercle polaire 
arctique; et celui qui est près du pôle antarcti- 
que ; s’appelle cercle polaire antarctique. 

Des Zones. 

D. Qu’appelle-t-on zones ? 

R. On appelle zônes les cinq bandes circulai- 
res formées sur la surface du globe par les deux 
cercles polaires et les deux tropiques. 

La bande comprise entre les deux tropiques , 
et coupée par l’équateur en deux parties égales, 
se nomme zône torride ou brûlée, parce que com- 
me le soleil ne quitte jamais cette partie , il y 
fait une très-grande chaleur. 

Les deux bandes comprises entre chacun des 
tropiques et des cercles polaires, s’appellent zo- 
nes tempérées. Celle qui est dans l’hémisphère su- 
périeur , prend le nom de zône tempérée septen- 
trionale , et celle qui est dans l'hémisphère infé- 
rieur , se nomme zône tempérée méridionale. 

Les bandes comprises entre les cercles polai- 
res et les pôles, se nomment zônes glaciales. El- 
les se divisent pareillement en septentrionale et 
en méridionale. 
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Des Corps Célestes. 

D. Combien distingue- t-on de sortes de corps 
célestes ? 

R. On en distingue de deux sortes , les étoi- 
les fixes et les planètes. 

D. Qu’est-ce que les étoiles fixes ? 

R. Ce sont des corps qui ont une lumière par 
eux-mèmes , et qui gardent toujours entr’eux 
une même distance. Les astronomes ont appelé 
constellations, des assemblages d'un certain nom- 
bre d’étoiles fixes, auxquels ils ont supposé des 
figures, soit d’hommes, comme Persée, Hercule, 
Andromède; soit d’animaux, tels que des lions, 
des serpens , des ours; ou l'image de quelques 
objets familiers , comme une couronne , une 
harpe , un triangle , et ils leur en ont donué 
le nom, quoiqu’elles ne représentent nullement 
ces figures. 

Les anciens avaient arrangé ces constellations 
dans les cieux , soit pour se retracer le cours 
des travaux de l’agriculture , soit pour conser- 
ver le souvenir d’un événement mémorable, soit 
pour déterminer le nom de leurs héros, soit en- 
fin pour consacrer les fables de leur religion. 
Les astronomes modernes leur ont continué les 
mômes noms et les mômes formes , pour éviter 
la confusion où l’on tomberait en leur en don- 
nant de nouveaux , lorsqu’il s’agirait de com- 
parer des observations modernes avec les an- 
ciennes. 

D . Qu’entend-on par planètes? 
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R. Les Planètes sont des corps errans qui 
ne conservent pas toujours entr’eux la même 
distance, et qui n’ont point de lumière par eux- 
mêmes. Ils tirent leur lumière du soleil et nous 
la renvoient par réflexion. 

D. Combien les anciens ont-ils connu de pla- 
nètes? 

R. Sept, en y comprenant le soleil. Ces pla- 
nètes sont: le Soleil , la Lune , Mercure , Vénus , 
Mars , Jupiter et Saturne. Les jours de la semai- 
ne ont pris leurs noms de ces planètes. Les as- 
tronomes modernes en ont découvert plusieurs 
autres. 

D. La terre n’est-elle pas aussi une planète ? 

R. Oui. La terre est généralement regardée 
eomme une planète. Elle tourne sur sqp axe en 
24 heures , et ce mouvement produit I ë’jour et 
la mit. Elle a en outre son mouvement autour 
du soleil, et ce mouvement produit Vannée.. Il 
s’exécute en 365 jours et quelques heures. 


Fin. 


sbw 
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CONSIGLIO GENERALE 


PUBBLICA ISTRUZIONE 

A ’apoli 20 diccmbrc 1885. 

Vista la domanda del sig. Raffaele Marotta il quale ha chie- 
sto di porre a stampa l’opéra intitolata : Petite Géographie 
par demandes et par réponses , à l'usage des enfans du pre- 
mier âge, surtout des petits élèves du Ch. Louis Porcella. 

Visto il parère del R. Revisore sig. D. Michèle Palmieri. 

Si permette che la suddetta opéra si siampi ; perd non si 
pubblichi senza un secondo permesso , che non si darà, se pri- 
ma lo stesso R. Revisore non avrà attestato di aver ricono- 
sciuto nel confronto essere l’ impressione uniforme ail’ origi- 
nale approvato. 


U Présidente Fraacbsco Sav. Apozzo. * 
Il Segretario Giuseppe Pi et rocou. 


Digitized by Google 



I, 


Digitized by Goodl 


Digitized by Google 


Digitized by Google 






